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Le français comme langue seconde | 
pendant 13 ans d'école en Ontario? 


Le Comité de la langue seconde de l'Ontario Curriculum 
Inst propose, dans un rapport intérimaire, un program- | 
me ingue française, qui s'étendrait jusqu'à la fin de l’éco- 
le 5 laire, pour les élèves de langue anglaise de l'Ontario, | 

Le rapport est le fruit du travail d'un groupe d'experts, | 
de mu » mai l'an passé jusqu'au mois de décembre, | 
Composé de professeurs universitaires, d'instituteurs aux | 
niveaux élémentaire et secondaire et de conseillers en psy- 


gie, le cornité voit dans son rapport un appel à l'Ontario 


im Institute et aux autorités en éducation, en faveur 
d'une act ur ‘la question vitale de l'enseignement du! 
franca t d'une reconnaissance de la nécessité d'études et 
de recherches plus poussées dans le champ de l'enseignement 
d'une seconde langue 

Opinion unanime | 
Dans la préface du rapport, le Curriculum Institute le | 
décrit comme étant un travaïl de recherche sérieuse, digne | 


d'être répandu pour fins d'étude, représentant l'opinion una- | 
nime des quinze membres du comité, sous la présidence con- | 


jointe de Mile Muriel McCuaïd, du Vaughan Road Collegiate 
Institute, à Toronto, et du professeur R. W, Torrens, de l'Uni- 
versity of Western Ontario, de London. Le comité, qui doit 
étudier tous les problèmes de l'enseignement d'une seconde 


langue, s'est hâté de centrer son attention sur l’enseignement 
du français et il consacre effectivement tout un chapitre de 
son rapport aux motifs qui justifient cette priorité. 

Dans ce chapitre (Section II), le comité établit d'abord | 
l'importance du bilinguisme pratique dans le monde moder- | 
ne l'importance de posséder le Français et l’An- 
£ au Canada, Nous (les Anglais), dit-il, vivons dans un 
cocon linguistique, Nous sommes enveloppés de complaisance 
et aveuglés par la bigoterie, Un grand nombre d'élèves qui 
s'inscrivent dans nos collèges et universités sont des ‘“‘invali- | 
des ”, “Le monde du savoir est un monde inter- 


et ensuite, 


AIS, 


linguistiques” 
national et multilingue”, 


De nombreuses raisons 


En deuxième lieu, on étale toute une litanie de raisons 
qui réclament la priorité du français comme seconde langue, 
Langue indigène, Langue historique, Langue d'un des deux 
groupes qui ont contribué à la culture du pays. Langue d'un 
des participants à l'union canadienne de 1867. Langue très 
apte à stimuler l'imagination enfantine, Langue qui ouvre la 
porte à l'une des plus brillantes littératures du monde, Lan- 
gue des savants, des organisations politiques mondiales, Lan- 
gue qui fait comprendre davantage la civilisation de l'Ouest, 
Langue qui permet de voyager plus facilement partout au 
pays. Langue prônée par les grandes entreprises commercia- 
les du pays comme nécessaire aux personnels exécutif, admi- 
nistratif, de vente, de production et surtout de communica- 
tions, Langue de plus en plus demandée dans le service pu- 
blic. (It is clear that bilingual ability is in practice becoming 
a condition of employment in many posts by the Government 
of Canada.) Langue nécessaire au service du Canada dans son 
rôle mondial, comme intermédiaire entre les grandes puis- 
sances. Langue utile dans les rapports avec plusieurs nou- 
veaux pays d'Afrique, Langue très estimée dans les voyages 
de plaisir outre-mer, Voilà comment des Anglais ontariens se 
convainquent de l'importance de pouvoir parler et lire la 
langue de leurs compatriotes, 

Dans son travail, le comité a étudié ïes étapes par Îles- 
quelles un être humain passe dans l'acquisition d'une langue, 
méme maternelle, On y distingue cinq pas. On constate par 
exemple: que les jeunes, avant l’âge de 12 ans, ont une faci- 
lité spéciale pour apprendre et reproduire les sons d’une lan- 
gue; qu'il est préférable d'apprendre une langue sans réfé- 
rence à une autre langue déjà connue; qu’en tenant compte 
de trois principes, on peut éviter sûrement la confusion des 
langues chez les jeunes, ete, 


Un programme de français 


“Comme résultat de mos discussions, de conclure le co- 
mité (Section V), nous pouvions établir les grandes lignes 
d'un programme de français, à partir du jardin d'enfants ou 
de la première année d'université, IL implique deux eondi- 
tions: commencer au jardin d'enfants ou en première année, 
donner priorité aux méthodes audio-orales, Le projet de pro- 
gramme est très détaillé et se termine par deux tableaux com- 
prehensifs, On relève la note suivante: “Pour ne pas nuire à 
la langue maternelle, la conversation en langue seconde, qui 
doit avoir lieu avent l’âge de neuf ans, ne doit pas commencer 
avant l'âge de 5 ans”, Le deuxième tableau fait justement le 
point entre les deux mouvements linguistiques chez l'enfant, 
Cette Section du rapport conduit à cette phrase lapidaire: ‘Le 
français doit étre considéré comme un sujet de base du curri- 
culum, et par conséquent nous recommandons qu'il soit obli- 
gatoire pour tous les élèves, au moins jusqu'a l'entrée de 
l'école secondaire”. (Since we consider French as a core sub- 
ject of the curriculum, we recommend that it be compuilsory 
for all pupils at least up to entrance to high school.) 


Formation des instituteurs 


Plus loin, dans un chapitre sur la formation des institu- 
teurs on trouve cette autre phrase significative: ‘Afin de 
former une nouvelle vague d'instituteurs qui devraient avoir 


ne certaine compétence en conversation française pour ob- 
ir tificat, tous les cours dans les Collèges pédago- 


giques, destinés à la certification élémentaire et à l'option 
éléme re au Collège d'Education de l'Ontario, devrait in- 
clure le français comme sujet d'instruction. On demande que 
ces its au niveau supérieur soïent conditionnés par la 
résidence du candidat d un milieu français, Il faut, de plus, 
toute une nouve truct idministrative pour le francais 
au Départeme Edu 

| port d e plu irs recommandations détaillées 
aptes à | lu but, par des projets de recher- 
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OTTAWA — La Commission | 
du Serv civil et le ministère 
de la Santé nationale et du Bien- | 
être social annoncent la nomina- 
tion du Dr J.-A. Dupont, au poste 
d'adjoint du médecin principal 
|des Subventions nationales à la 
santé 


| directeur médical à l'hôpital des 


| pal des Projets spéciaux, 


| ès arts à l'Université de Manitoba 


|decine à l’Université 


go 
2 
*- 


M. le Dr J.-A. Dupont 


Médecin de l'Ouest 
nommé au ministère 
de la Santé nationale | 


Le Dr Dupont arrive de Re- 
gina (Saskatchewan) où il était 


Soeurs Grises, Il succède au Dr 
J.-B. Bundock récemment nom- 
mé au poste de médecin princi- 


Né en 1927 à Rossburn (Ma- 
nitoba), le Dr Dupont a fait ses 
études primaires et secondaires 
dans sa province natale, à St- 
Lazare et au Collège de St-Boni- 
face, respectivement, 


Il a obtenu son baccalauréat 


en 1948 et son doctorat en mé- 
Laval en 
1953. Des études spécialisées à 
l'Université de Toronto lui ont 
obtenu un diplôme en hygiène 
publie 

Au début de sa carrière, il fut 
pendant quelque temps directeur 
médical des unités sanitaires de 
Virden et de St-Boniface, au Ma- 
nitoba, C'est en 1959 qu'il est 
devenu directeur médical de l'hô- 
pital des Soeurs Grises à Regina, 


Le Dr Dupont a été vice-prési- 
dent de la Conférence des hôpi- 
taux catholiques de la Saskatche- 
wan, vice-président de l'Associa- 
tion des administrateurs d'hôpi- 
taux de la Saskatchewan et di- 
recteur des Anciens de l'Organi- 
sation et de la Gestion hospitaliè- 
res. En outre, il a été secrétaire 
et plus tard, président de la see- 
tion des médecins-hygiénistes de 
l'Association d'hygiène publique 
du Manitoba: directeur de l’Asso- 
ciation canadienne-française d'E- 
ducation du Manitoba et membre 
du Conseil d'administration du 
poste radiophonique CFRG, de 
Gravelbourg (Saskatchewan), 

Il a épousé Renée Bernier, de 
Giffard, en banlieue de la ville 
de Québec, Il a six enfants, cinq 
garçons et une fille, 


Le cardinal Léger 
supprime le chant 
de l''Asperges me” 


MONTREAL (CCC) La 
“Semaine religieuse de Montréal’ 
reproduit un communiqué officiel 
en date du 17 mars par lequel 
Son Em. le cardinal Léger, arche- 
vêque de Montréal, annonce que 
le chant de l'‘‘Asperges me”, du 
verset et de l’oraison est désor- 
mais supprimé aux messes chan- 
tées afin de permettre l'exécution 
de l'Introït, qui ‘est véritable- 
ment un chant d'entrée qu'on 
exécute pendant que le célébrant 
g'avance vers l'autel”, comme 
l'Instruction “De Musica Sacra” 
du 3 septembre 1958 le rappelait 
opportunément, Toutefois, l'as- 
persion des fidèles dans les cha- 
pelles les églises du diocèse 
reste obligatoire avant la messe 
chantée dominicale, 


et 


L'A.C.F.C. vous parle . .. 


Reconnaissance officielle 
du programme de l'A.CF.C. 


(Dernière heure) 


L'Association Catholique Fran- 
co-Canadienne de la province de 
la Saskatchewan s'est montrée as- 
sez dure à l'égard des partis po- 
litiques de tous les noms et de 
toutes les couleurs, Il ne pouvait 
guère en être autrement dans un 
milieu où les minorités sont tou- 
jours dans une position désavan- 
tageuse. 

Aujourd'hui, c'est avee le mé- 
me sens de la justice rendue à 
qui de droit que nous voulons at- 
tribuer à la province et à son gou- 
vernement l'honneur d'avoir don- 
né à la minorité française et à la 
minorité catholique une recon- 
naissance équitable et judicieuse, 

Ecoles séparées 

Le 6 mars dernier, le gouver- 
nement passait le fameux bill 53 
qui mettait les écoles séparées 
sur le même pied que les écoles 


publiques, Les parents n'auront | 
| donc 


as à payer double taxe à 
l'avenir pour les écoles du cours 
secondaire, comme la chose se 


de mettre fin à une injustice, com- 
{me l'a dit avec fermeté l'honora- 

ble ministre de l'instruction pu- 

blique, l'honorable O. Turnbul. 


Enseignement du français 

Aujourd’hui, le même ministre 
| fait un pas de plus dans la mé- 
| me voie, Il reconnait que son mi- 
nistère doit montrer un intérêt 
tout particulier à l'enseignement 
du francais et qu'il doit aider les 
gens d'expression française à ap- 
prendre leur langue, 

C'est dans cet esprit que le mi- 
nistère de l'instruction publique 
et l'ACFC entrèrent en pourpar- 
lers en novembre dernier, Les 
rencontres furent cordiales et la 
discussion se maintint en plein 
coeur du sujet, Il convient de 
mentionner üici la collaboration 
importante apportée par Me Léon 
Lamontagne, de Prince-Albert, 

Voici, en résumé, les principa- 
les recommandations du ministre 
| de l'instruction publique: 


1 (Suite à la seizième page) 


| de me depuis 1907, I s'agissait 


La fin de la double 


taxation en Saskatchewan 


REGINA (CCC) — L'Assem- 
blée législative de la Saskatche- 
wan a adopté, durant la première 
semaine de mars, des amende- 
ments à la loi des écoles secondai- 
res de 1907, 

Ces amendements ont pour ef- 
fet de supprimer la ‘‘double taxa- 
tion” dans les régions où des pa- 
rents devaient payer leurs taxes 
aux écoles secondaires publiques 
et soutenir en même temps de 
leurs deniers les écoles secondai- 
res séparées que fréquentaient 
leurs enfants, 


En ésentant ces amende- 
ments, le ministre de l'Education 
de la Saskatchewan, M. Olaf 


Turnbull, a précisé que le pro- 
blème n’était pas de savoir si les 
écoles secondaires séparées (ca- 
tholiques) ont le droit d'exister, 
parce qu'elles sont déjà établies, 
mais si elles doivent être traitées 
avec justice et équité (dans tou- 
tes les parties de la province), 

Au cours de la brève discus- 
sion sur cette question qui s'est 
déroulée à l’Assemblée législa- 
tive, le chef de l'Opposition, M. 
Ross Thatcher, a déclaré que le 
parti libéral appuyait ces amen- 
dements et amait même un 
pas de plus, “Le parti libéral, a- 
t-il dit, estime que les écoles se- 
condaires reconnues de toutes les 
dénominations devraient recevoir 
un traitement juste et égal, De 
telles institutions ont droït à une 
assistance financière équitable du 
gouvernement’, 

Selon les mesures territoriales 
votées à la fin du 19e siècle et 
en 1901, et ratifiées par les gou- 
vernements fédéral et provincial 
en 1905, les contribuables des 


écoles publiques et des écoles sé- | 


parées étaient considérés comme 


“protestants” et comme ‘“eatholi- | 


ques romains’, 

La loi des écoles secondaires 
adoptée en 1907 ignorait la dis- 
tinction entre les 
des écoles publiques et ceux des 
écoles séparées. Les 
amendements respectent l'inten- 
tion des ententes et des lois adop- 
tées avant 1907, et les écoles sé- 
parées seront soutenues par les 
taxes de la première à la douziè- 
me année, comme c'est le cas en 
Alberta. 

Depuis que ces amendements 
ont hé proposés, plusieurs per- 
sonnalités de la majorité protes- 
tante ont dit qu'ils étaient discri- 
minatoires parce qu'ils favori- 
saient la minorité catholique. 

Certains catholiques ont en ef- 
fet admis que le mot ‘protestant 
dans les lois scolaires n'était pas 


contribuables | 


nouveaux | 


à un groupe religieux de la ma- 
jorité d'avoir ses propres écoles 
confessionnelles, 

Ces catholiques ont prié les 
groupes protestants concernés de 
faire des représentations pour que 
tout groupe religieux dont les re- 
venus provenant des taxes 5e- 
raient suffisamment élevés puisse 
établir ses écoles propres, k 

Dans le passé, le terme “pro- 
testant”' satisfaisait la majorité, 
mais certains membres des com- 
munions protestantes — notam- 
ment des Eglises anglicane, men- 
nonite et unie — trouvent qu'il 
a des effets restrictifs. 

Les amendements permettant 
la création d'écoles secondaires 
séparées prévoient que certaines 
conditions financières doivent être 
remplies avant que la ‘sépara- 
tion” désirée au niveau secondaire 
puisse être soumise au vote des 
parents et des contribuables d’u- 
ne localité, 

Son Exec, Mgr Klein, évêque 
de Saskatoon, s'est dit très heu- 
reux des modifications rtées 
à la loi des écoles secondaires de 
la Saskatchewan, Il a affirmé que 
les Amendements votés honorent 
les éntentés historiques interve: 
nues entre les catholiques et les 
protestants et ratifiées les 
gouvernements territorial, pro- 
vincial, et fédéral en 1901 et en 
1905. 

Il a ajouté que les catholiques 
comptaient sur la collaboration et 
la bonne volonté de tous pour 
que la nouvelle législation puisse 
être appliquée aussitôt que pos- 
sible et avec le moins difti- 
cultés possible, 


Des non-catholiques 
| préparent le Congrès 
| eucharistique de Bombay 


BOMBAY (CCC) - Un Co- 
mité de 26 personnes, toutes non- 
catholiques, a offert sa collabora- 
tion en vue de la préparation du 
Congrès eucharistique  interna- 
tional, qui doit se tenir à Bom- 
bay, en novembre prochain, Ce 
Comité, dont font partie des Mu- 
suimans, des Parsis et des Hin- 
dous, veut se préoccuper notam- 
ment de trouver les logements 
pour 50,000 visiteurs, 


Athénagoras, un traître? 


ATHENES (CCC) -—— Dans sa 
dernière édition, Le quotidien 
“Typos”, qui passe pour être le 
porte-parole du Mouvement or- 
thodoxe panhellène, a élevé de 
vives critiques contre le Patriar- 


très précis et ne permettait pas | che oecuménique Athénagoras Ier, 


“Panel” d'experts qui ont conduit le forum sur le Biculturalisme et Bilinguisme au Centre St- 
Jean-Baptiste de Regina, à l'occasion de la réunion de l'Amicale du Collège Mathieu, Sur la photo, de | 
gauche à droite: le R. P, Wilfrid Piédalue, O.M.I,, doyen du collège et professeur de philosophie; M. 
Léo Lirette, souhaitant la bienvenue à l'Amicale au nom de la paroisse St-Jean-Baptiste; M. le Dr Ray- 
mond Piché, de Gravelbourg, président de l'Amicale et président de la réunion; le R, P, Alain Piché, 
conférencier et préfet des études au collège de Gravelbourg: M, Roland Pinsonneault, de Gravelbourg, 
membre du Conseil exécutif des Commissaires catholiques de la Saskatchewan, 
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Du 16 au 23 mars, le chef d'Etat de la France a visité le Mexique et les Antilles, Plus de 


500,000 


rsonnes lui ont fait un accueil triomphal dans la cité de Mexico, témoignage de solida- 


rité ‘‘latine”’, comme le disait le président du pays, A Fort-de-France, Martinique, le général de 


Gaulle a promis que la France aiderait tous les 
sitera dix pays de l'Amérique du Sud, (Voir ar 


Ro 4 sous-développés. L'automne prochain il vi- 
le de M, Herr en page 11) Sur la photo l'on 


voit le président de Gaulle lors d'une visite au sanctuaire de Guadaloupe, 


De Gaulle 


l'aide de la France … 


FORT-DE-FRANCE, La Marti- 
nique — Juché sur des caisses vi- 
des de bouteilles d'eau gazeuse, le 
président de la République fran- 
çaise a promis l’aide de la France, 
“de grand coeur et fraternelle- 
ment, aux deux milliards d'hom- 
mes qui, sur la terre, veulent ac- 
céder, à leur tour, à notre civili- 
sation”, 

Devant la foule enthousiaste de 
20,000 personnes qui s'entassait 
Place de la Savane sous un soleil 
torride, le général de Gaulle a 
prononcé son dernier grand dis- 
cours de la journée, 

“Mon Dieu, mon Dieu, çomme 
vous êtes Français!”, s'est-il écrié 
tout d'abord, Puis le général a 
évoqué “l'effort national”, qui, a: 
t-il dit, “est à l'intérieur de notre 
territoire et ici, La France est en 
progrès partout et ici aussi, La 
condition des enfants de la France 
s'élève partout et ici aussi.” 

La veille, dans un discours à 
Cayenne, capitale de la Guyane 
française, le général de Gaulle 
avait dit: “La France élève la con- 
dition des hommes chez elle mais 
aussi à l'extérieur, mais elle le 
fait dans la limite de ses moyens. 
En aidant beaucoup d'autres peu- 
ples à sortir de la misère, la Fran. 
ce répond à sa vocation." 

Dès son arrivée à la Martinique, 


Les Gall 


promet 


le président de Gaulle a fait face 
à des demandes de plus en plus 
nombreuses pour l'indépendance 
du pays. La première manifesta- 
tion publique du genre est venue 
alors que le maire de Fort-de. 
France, M. Aimé Césaire, qui pro- 
nonçait un discours de bienvenue 
au général de Gaulle, s'est brus- 
qe interrompu pour deman- 
er au chef de l'Etat de mettre fin 
au statut départemental de la 
Martinique. 

Le chef de l'Etat français a ba- 
layé en quelques phrases les es- 
poirs de “décolonisation” et d'in. 
dépendance que certains habitants 
de ce département français d'ou- 
tre-mer peuvent entretenir, Au 
cours d'un entretien avec les par: 
iementaires de la Martinique, le 
président de la Vème République 
a insisté sur la distinction qu'il 
convenait d'établir entre ï'Afri. 
que, continent qui possède sa 

ropre civilisation, son propre 
angage, et les Antilles, où Ja 
France a apporté sa civilisation. 

Washington — M. Dean Rusk, 
secrétaire d'Etat américain, a dé. 
claré que les Etats-Unis avaient 
été ‘très heureux” de voir le pré. 
sident de Gaulle se rendre au 
Mexique la semaine dernière et 
envisager d'autres visites en Amé:- 
riaue latine cette année. 


ois veulent être reconnus 


mort de Montserrat Grases, 
survenue le Jeudi saint 1959, 
qu'eurent lieu à Barcelone, Espa- 
gne, les premières démarches en 
vue de sa béatification, La jeune 
Espagnole s'était jointe à l'Insti- 
tut séculier international Opus 
Dei, alors qu'elle n'était qu'ure 
étudiante de 15 ans, afin de s'a- 
donner à une vie de sanctification, 
Atteinte du cancer des os, elle 
mourut à l'âge de 18 ans, apres 
| d'indicibles souffrances. 


parmi les races fondatrices du pays 


VANCOUVER — Les Gallois de 
la côte ouest viennent d'unir leurs 
voix à celle des champions du bi- 
culturalisme que, s'il faut les 
croire, ils pratiquent depuis des 
années, 

Ils ne revendiquent nullement 
que leur doux parler ait sa place 
à côté de l'anglais mais ils esti- 
ment avoir d'autres desiderata à 
faire valoir, 

Ils ont adressé au premier mi- 

nistre Pearson une protestation 
contre le fait que le narcisse, qui 
est la fleur symbolique de leur 
ays d'origine, ait été omis dans 
e dollar canadien et demandent 
qu'il figure dans le nouveau éra- 
peau canadien si nous en avons 
jamais un, 

M. Victor Williams, président 
de la Société galloise de Victoria, 
propose que l'on frappe un nou- 
veau dollar d'argent en tenant 
compte du voeu de ses compatrlo- 
tes d'origine galloise, 

La société, célèbre pour ses cho- 
rales, compte 40,000 membres sur 
la côte ouest, Elle y mr que 
le Canada n'a pas été fondé par 
deux nations mails cinq, Elle exige 
l'égalité pour son problème floral 
avec la fleur de lis française, la 
rose anglaise, le chardon écossais 
et le trèfle irlandais 

“Le chardon, la rose et le trèfle 
paraissent sur la monnaie Cana. 
dienne, note le professeur Geof 
frey Davies, assistant du prési 
dent de l'Université de la Colom- 
bie-Britannique et qui émigra du 
says de Galles au Canada après 
a Deuxième grande guerre 

“Quatre races, pas seulement 
trois, forment le peuple de Gran 
de-Bretagne, ditih, et si le Gallois 
est fier d'être un Britannique, il 


rand Souper du “Bon Vieux Temps 


|n'admettra jamais être un An: 
glais, pas plus qu'il ne reconnaitra 
un Ecossais ou un Irlandais, Il est 
fier d'être Canadien mais il n'exi- 
|gera pas que tous les Canadiens 
parlent le gallois ou le gaélique, 
ce qui pourrait être une excellente 
chose." 


{gallois sont des plus précieux 
pour le Canada parce qu'ils s'in- 
| tègrent invisiblement tout en con. 


de la violence, dit 


QUEBEC — Le ministre des 
Richesses naturelles, M. René Lé- 
vesque, a déclaré que ‘la tenta- 
tion de violence et même de pure 
anti-démocratie à laquelle peu- 
vent céder au moins un certain 
nombre de jeunes” pourrait com- 
promettre la réalisation des ob 
jectifs essentiels du Québec, 

“C'est inévitable, je crois, qu'il 
y ait de ces impatiences ou de 
ces préjugés, trop râpés par le 
passage rapide des événements, 
qui se crispent et prennent la for- 


de ce genre, 

“Il y a beaucoup de gens, de 
groupements, qui:ont besoin de 
simplifier et puis de se trouver 
vite une cible, parce qu'en tom- 
bant dessus ils ont l'impression de 
résoudre”, a déclaré M, Lévesque, 

“C'est là que le fanatisme peut 


les solutions et de 


les problèmes autour 


cer 
condenser 


essayer 


Il affirme que les immigrants | 


Il faut éviter de céder à la tentation 


me de fanatisme et d'intolérance | 


risquer de sortir la tête, de sortir | 
le bouc émissaire pour rempla- 


du mot “les Anglais”, ou parfois fanatismes qu'on con 


Sous les auspices des 


au sous-sol de l'Eglise paroissiale 
Prix: adultes, 51,25 — enfants, ,75 


JOYEUSES PAQUES 


|servant leur culture et 
leur langue, 

Ce qui a fait la force de notre 
pays, déclare Don Pritchard, ins- 
pecteur d'écoles de Vancouver, 
c'est qu'il a absorbé les apports de 
plusieurs cultures 

Et M. Williäms de conclure 
“Si le premier ministre ne répond 
pas à notre demande, il se peut 
qu'il recoive un tas de lettres, en 
gallois," 


propre 


M. René Levesque 


“les Juifs”, ou parfois dans 
domaine de l'éducation ‘les nc 
tres”, ce qui « une parfaite ou- 
verture à la démagogie TR 
dit le ministre, qui parlait devant 
la Chambre de commerce de 
Québec 


“Qu'il 


1 


1e 
U- 


massif 
dans l'ensemble société, 
dans groupes responsables, 
chez ceux qui disent les diri- 
Kéants où qui font partie des ca 
dres ou des élites, un souci cor 
tinuel d'inquiétude vis-à-vis les 
manifestations de ce genr ir 
tout de celles qui risquent aux 
mains de démagogues de dever 
l'occasion de retarder ou de 
ralvser, en entr nant d 
tificielles, l'évolution 
discutablement rapide 
avons besoin en ce mt 
“Parc: que, vous 
mains d 
peut vile 
peut vile 
quisition 
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Chronique de CBWFT | 


renseigne- | qu'à Paris et maintenant à Toron 


ments supplémentaires ou pour | 10; Shirey Harrner, une des gloi- 


exprimer des opinions sur 
émissions de CBWPFT, signaler 
SPruce 4-2541, local 249, ou écri- 
vez au Service (Français) d'in 


formation, Societé Radio-Canada | Demontigny: 


C. P, 160, Winnipeg. Adressez- 
vous en français 


De ville en ville 
» dimanche 29 mars à 8 
), les téléspectateurs de CBWFT 


h 


pourront voir le troisième d'une 
” de quatre spectacles intitu- 
n français ‘De ville en ville’ 


i n anglais ‘‘A Show From Two 
C : 


d r 
Réalisés conjointement par Bob IE 


Jarvis, de Toronto, et 
Fournier, de Montréal, ces spec- 
s mettent en vedeite des ar 
de la Ville-reine et d 


ropole du Canada qui travail- 

même esprit de fra- 

té et de bonne entente mu- 

e, Toronto-la-pure et Mont- 

1!, le p'tit Paris d'Amérique, se 

juinent mutuellement à la gran- 

le des 

sion angiaise 
française, 

Les émissions de la série sont 

lemment bilingues, de tele 

sorte qu'elles sont accessibles aux 


n 
| dans le 


et d'expression 


lieux éléments de la population 
inadienne, Les artistes Cana- 
liens-français savent vivement | 


lonner la réplique aux artisies Ca- 


nadiens-anglais dans la langue de | 


Shakespeare, Quant aux artistes 
canadiens-anglais, ils de 
ouab'les efforts pour maitriser la 
ingue de Molière, C'est surtout 
à Molière qu'on songe à cette é- 
mission où la légèreté, la b'ague, 
a musique populaire et la danse 
sont à l'honneur, 

Le 29 mars, “De ville en ville” 
iura comme invités Jacques Nor- 
mand, aussi connu à Montréal 
it 


font 


C'est 
différent 


BIFTECKS 
et 


POULETS 


Cuits à votre table 


KELLY 
HOUNE 


Carlton et Assiniboine 


Til: WH 2-5086 


| 


l'erits 
Roger |Rick Wilkins et Roy Smith. La 


* | Alan Lund, 
a | 


téléspectateurs d'ex- | 


les | res de la scène torontoise; Olivier 


Guimond, le comédien par excei- 


lence du burlesque canadien-fran- | 


jeune chanteur Robert 
le comédien onta- 
rien Larry Mann, les comédiens 
québecois Paul Berval et 
Drouin, ainsi que la mignonne | 
chanteuse 
pley, âgée de 5 ans, vedette du | 
plus formidabie spectacle de la | 
saison de théâtre à Toronto. 

Les textes de l'émission sont é. | 
conjointement par 
Rothman et Gérald Tassé. Les ar- | 
angements musicaux sont 
tothman et Agostini, assistés de 


çais; Le 


chorégraphie a été régée par 

“De. ville en ville" offrira aux 
téléspectateurs, le 29 mars, une | 
fantaisie tournée à la gare Union 
à Toronto et une parodie de notre 
sport nationa , tournée au Forum 
de Montréal, avec Larry Mann et 
Paul Berval comme gardiens de 
buts, 


Nos longs métrages 


28 mars à 2 h, 
ni trompette”, 


Le samedi 
“Sans Tambour 


comédie satirique avec Jean Ri- | 


chard, Hardy Kruger, Françoise 
Rosay, Dany Carrel et Lucien 
Nat, Cette comédie satirique rela- 
te les aventures de deux soldats, 
un Alemand et un Français fra- 
ternisant largement et dépassant | 
l'attitude conventionnelle qui sied | 
à des ennemis, 

A 8 h. 30, ‘La Vaise. dans la 
nuit”, film policier avec Michel 
Auclair et Anna Rucker, Un célè- 
bre musicien est assassiné, Son 
assistant est soupçonné, 

Et à 10 h. 45, ‘Les Fiancés de 
a mort’, avec Rik Battaglia et 
Margit Nunke, 

Le dimanche 29 mars à 2 h, 
“Le Père Tranquille”, scénario 
et dialogues de Noël-Noël. La vie 
d'une famille française durant 
l'occupation, 

Et à 10 h. 30, ‘Toto Tarzan”, 
comédie avec Toto, Le fils d'un 
explorateur, né et élevé dans la | 


Denis | 


toronioise Diane Sta- | 


Bernie | 


de | 


DIVISION SCOLAIRE ST-BONIFACE NO 4 


Des demandes d'emploi seront reçues de protesseurs qualifiés pou 
l'ouverture des classes en septembre 1964. Des professeurs sont de 


mandés oux niveoux élémentaire, intermédiaire (Junior High Schoo 
et secondaire [Senior High Schox cinsi que des professeurs spécia. 
lisés en Exercices physiques, Musique, Orientation et Art 

Voici un aperçu de échelle des so'aires molmenont en v gueur 
(octuellement renégociés 

PlA piA? PLAS pla“ P1A4 PIAS PzA6 

Min : 14 2800 4500 4900 5400 Sao 
Mox 4; ) 5 8 5 9000 
Nombre 
d'augmientations 6 9 9 12 2 12 

Placement: jusqu'à quatre augmentations 13 en PLAS et 
ou-dessus;: $100 por onnée jusqu'à 5 en PIAI à PIAS, inclusive: 
ment 

Etudes ocodémiques vers un degré plus élevé, $50 por cours por 
année 

Etudes professionnelles: frais du cours payés 


Congé sobbatique en vertu d'un arrangement. Les professeurs 
spécialisés sont placés en PIAS 

Les condidats doivent écrire au Surintendant pour obtenir une 
formule de demande et pour fixer une interview pendant la semaine 
de Pôques 
Le Surintendont, 
Boite 89, 
St-Bonitace, Manitoba, 


Division Scolaire Montagne no 28 


On demande des applications d'instituteurs ou institutrices pour 
les écoles secondaires de la division pour septembre 1964, 


Salaire d'aprè l'échelle en vigueur: 


Classe 11! 3,700.00 300.00 
Classe 1V 4,300.00 300.00 
Classe V 4,700.00 7 
Classe VI 5,100.00 à 8,100.0 
Intégration complète dans cédule 


à 5, 
à 7 
 h 


Pour plus de renseignements, s'adresser à Guy Delaquis, secrétai- 


re, Notre-Dame-de-Lourdes, Mon, Téléphone: 72. 
49-213-T.F, 


ON DEMANDE | ON DEMANDE 
Une institutrice bilingue pour l'an- instituteur (trice) bilingue quali- 
née scolaire 1964-65, Salaire ||| fié pour l'école Bell River no 2157 


pour septembre 1964, Années | 
à 8. 27 élèves, Ecole moderne dons 
village, logis meublé, Salaire se- 
lon l'échelle provinciale, S'adres- 
ser à PÂme M, Beaudry sec.-trés., 
Bellsite, Man, 


$200 de plus que l'échelle provin- 
ciale, Adresser demandes à Rosaire 
Dupuis, sec.-trés., DS. Consolidé 
no 2396, Ste-Elisabeth, Man. 
49-212-50P, 


49-198-1P, 


ON DEMANDE 


Pour septembre 1964, instituteurs || 
ou institutrices pour les années ||! 
élémentaires à l'école Frontenac 
no 2217, située dans le village 
de Dufrost, Années |, 2, 3 et 4, 


ON DEMANDE 
Pour septembre 1964, maitres 
ou maîtresses pour les grades élé- 
mentaires à l'école du village, Un 
grade par classe. Salaires: 


vingt-trois élèves et années 5, 6, Classe | $3,000 à $4,000 
7 et 8, vingt élèves. Salaires selon Classe I! $3,300 à $4,600 
qualifications et années d'expé- Classe III $3,700 à $5,300 


Pour plus de renseignements, 
s'adresser à Guy Delaquis, secré- 
taire, District Consolidé de Notre- 
Dame-de-Lourdes no 2390, No- 
tre-Dame-de-Lourdes, Manitoba, 
Téléphone: 72, 


rience. S'adresser à Mme Margue- 
rite Comeau, Dufrost, Man, Télé- 
phone: 315-13, 49-200-50C, 


ON DEMANDE 
secrétaire-trésorier pour la Divi- 
sion Scolaire de St-Boniface no 4, 

Qualifications requises: 

—Entrainement spécial dons la 
comptabilité, 

—{(Copacité d'entretenir lo cor- 
respondance en français et en 
anglais, 

—{xpérience comme gérant de 
bureau, 

Le salaire initial, pouvant va- 


47-199-TF, 


LA DIVISION SCOLAIRE 
DE LA RIVIERE SEINE No 14 


sollicite des demandes de la part 
d'instituteurs . et . d'institutrices 
bilingues, qualifiés, pour l'ensei- 
gnement aux années secondaires, 
Positions disponibles à La Bro- 
querie, Lorette et St-Norbert, 
Salaires payés d'après l'échelle 
en vigueur dans la Division, Té- 


jung'e, est rappelé à la civilisa- 
tion à la suite d'un héritage fabu- 
ICUX, 

Le lundi 30 mars à 10 h, 30, 
“Quand te tues-tu?”, avec Jean 
Tissier, René Génin et Gaby 
Bruyère, Pour obtenir un hérita- 
ge un jeune homme doit épouser 
une veuve, 

Le mardi 31 mars à 10 h, 30, 
“Jeanne au bûcher’, avec Ingrid 
Bergman et Tullio Carminatti, 
Après son supplice, Jeanne d'Arc | 


léphone: GArden 2-5369, S, 
Bisson, secrétaire-trésorier, Ste- 
Anne, Man, 


rier de $500 à $600 par mois, 
sera basé sur les optitudes et 
l'expérience du candidat, 

Envoyez votre demande par 
écrit avant le 11 avril pour une 
entrevue, Dans la soumission, 
précisez l'âge, l'éducation, l'en- 
trainement en comptabilité, l'ex. 
périence de bureau, 

Des références sont requises 


50-228-2C, 


ON DEMANDE 
Instituteur ou institutrice quoli- 
fié pour enseigner à l'école con- 
solidée de St-Malo, Emploi com- 
mencera le ler septembre 1964 
Une onnée por classe. Salaire 
d'après l'échelle en vigueur, 
Augmentation annuelle jusqu'à 


Adressez toute correspondan- 
ce à: 


revoit les différents épisodes de 
sa vre, 

Le mercredi ler avril à 10 h, 
30, ‘La Porte des lilas”, avec | 
Pierre Brasseur, Georges Bras- 
sens, Henri Vidal et Dany Carrel. 
Un miséreux héberge un bandit 
raqué par la police, 

Le jeudi 2 avril, à 10 h. 30, 
“Paix à celui qui vient au mon- 
de'’, fim de guerre avec Alexan- 
dre Damianenko, Deux soldats 
russes ont pour mission de con- 
duire à l'hôpital une femme Al- 
lemande qui est sur le point d'ac- 
coucher, 

Le vendredi 3 avril à 8 h. 30, 
“Katia”, drame sentimental de 
Robert Siodmak, avec Romy 
Schneider, Curd Jurgens et Pier- 
re Blanchar, L'incompréhension 
de son entourage et la maladie de 
sa femme empoisonnent l'existen- 


Le Président, 
Division Scolaire de Si-Boniface, 
CP, 89, St-Boniface, Man, 


ce que le maximum établi soit 
atteint, S'adresser à Denis May- 
nard, secrétaire, District Conso- 
lidé de St-Malo no 2398, St- 
Malo, Man, 


ce du tsar Alexandre II de Russie 50-236-1C, 


et font qu'il s'abandonne à une 
passion coupable pour une jeune 
princesse pauvre, 

Et à 10 h. 45, ‘‘La Rafale de 
la dernière chance'', avec Mickey 
Rooney, Frank Conroy et Alan 
Bruce, Les condamnés à mort 
d'un pénitencier se révoltent, 


Changement à noter 

Avis à tous ceux qui suivent les 
cours télévisés. Ces cours ne se- 
ront pas présentés les samedi et 
dimanche 4 et 5 avril, Ils revien- 
dront à l'horaire les samedi et di- 
manche 11 et 12 avril, à l'heure 
habituelle, 


Le catholicisme au Japon 

TOKYO (CCC) — Il y a ac- 
tuellement au Japon 308,814 ca- 
tholiques sur une population to- 
tale de 96,220,000 habitants, En 
dix ans, le nombre des catholi- 
ques y «a augmenté de 123,284 
âmes, En 1963, 16,180 catéchu- 
mènes se sont préparés au bap- 
tême, 

Le Japon est actuellement le 
seul pays d'Extrême-Orient dont 
tous les membres de l'épiscopat 
sont autochtones, 


ÉCONOMISEZ 


JUSQU'À 


208 


GRACE AUX 
NOUVEAUX TARIFS 


A compter du ler avril, vous pourrez aller en Europe 
par DC-8 d'Air Cañada, aux plus bas prix jamais 
offerts pour les voyages en jet. Selon le temps dont 
vous disposez, vous aurez 14 ou 21 jours entiers 
pour voir vos parents, vos amis ou parcourir le 
Vieux Continent! 

Demandez à votre agent de voyages ou à Air Canada 
tous les détails sur le nouveau tarif “Excursion; 
sur le tarif “Saison économique” en vigueur 4112 
semaines par an; sur les nouvelles réductions de 
prix applicables toute l'année et atteignant jusqu'à 
$205 pour les voyages en première classe. 


EXTRAITS DU TARIF “EXCURSION 21 JOURS" 
CLASSE ECONOMIQUE D'AIR CANADA 


MONTRÉAL MONTRÉAL 
PARIS ROME” 
$34690 $45890 


Via compagnie correspondante en Europe 
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LUNDI 30 MARS 
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430—La boite à surprise 
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1.30—Jeunesse oblige 
8.00-Histoires des pays d'en 
8.30—La poule aux oeufs d'or 
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3.45—Votre cuisine Madame 
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4.30—La boite à surprise 
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Cinéma internatior 


Licencié du gouvernemer 


Téléphone: 774-2758 


| Chronique sportive 


Une fois de plus, l'équipe di- 
rigée par Hecior ‘‘Toe”’ Blake 
vient de remporter le trophée le 
plus important du hockey pro- 
fessionnel: le trophée du Prince 
de Galles, Ce trophée représente 
véritablement le vrai visage de 
la ligue Nationale, il signifie quel- 
{que chose de plus important à 
{mon sens que la coupe Stanley 
| qui ne représente que la glorifi- 
cation de victoires au cours d'une 
courte série, Le championnat de 
la ligue, c'est véritablement le 
triomphe de toute une équipe, de 
la stratégie de l'instructeur, jus- 
qu'à la poussée surprise de la 
recrue à ses premières armes dans 
la ligue Nationale, Nous avons 
toujours attaché plus d’importan- 
ce à ce trophée qu'à la coupe 
Stanley, parce que nous croyons 
que même si le champion de la 
ligue ne reçoit pas autant de pu- 
blicité que le vainqueur de la 
| coupe Stanley, il a certainement 
plus de mérites, Il est difficile 
| de terminer en tête de la ligue 
au cours d'un calendrier de 70 
joutes, demandez-en quelque cho- 
se aux Black Hawks! 

Toe Blake n'est pas parfait: il 
nous donne souvent l'impression 


font commettre des erreurs de ju- 
| gement, mais ses joueurs ne pen- 
sent pas la même chose, Quand 
Blake laisse Jean Béliveau sur le 
banc, ce n'est pas pour l'humilier 


veut gagner à tout prix et qu'il 
réalise que Béliveau ne joue pas 
comme il le devrait et qu'il a be- 
soin de se reprendre et de se res- 
saisir, Blake nous confiait qu'il ne 
veut pas qu'une vedette comme 
Béliveau ou Geoffrion devienne 
victime des huées de la foule, si 
jamais ils ne se sentent pas au 
maximum de leur forme, Mieux 
vaut cinq ou dix minutes sur le 
banc qu'un tour superflu sur la 
glace, Une chose est certaine, 
Blake s'est avéré un homme cou- 
rageux, entreprenant une saison 
qui s’annonçait difficile avec des 
vétérans qu'on disait épuisés et 
des jeunes sans expérience. Il mé- 
rite certainement le titre de meil- 


ligue Nationale, 
Et Hodge! 

Si la victoire des Canadiens a 
semé une joie très compréhensi- 
ble au sein des partisans de l'é- 
quipe, que dire de la tenue ma- 
gnifique de Charlie Hodge, ga- 
gnant du trophée Vézina? L'his- 


toire de Hodge nous enseigne que | 


le courage, la persévérance et la 
détermination parviennent bien 
souvent à apporter aussi la vic- 
toire personnelle et publique 
qu'on recherchait, Hodse a déjà 
songé à quitter le hockey parce 
qu'il évoluait dans l'ombre de 
Jacques Plante. Puis un jour 1l 
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1462, RUË ERIN, WINNIPEG 3 


d'avoir des arcès de colère qui lui | 


en public, mais bien parce qu'il! 


leur instructeur de hockey de la | 


1t — Tout travail 


garant 


Résidence: $t-Adolphe 314-R-14 


Les Canadiens sont là! 


par Jacques LEMOYNE 
Exclusit à ‘La Liberté et le Patriote“ 


près neuf joutes, Worsley est 
blessé, Au lieu de faire appel à 
Maniago, comme Hodge le crai- 
gnait, l'instructeur Toe Blake se 
souvenant encore de la période 
d'entrainement fait appel à Hod- 
ge et on connait le reste de l'his- 
toire, Elle vient d'avoir son cou- 


Hodge qui voit son nom inscrit 
sur le trophée le plus prestigieux 
du hockey moderne, la coupe Vé- 
zina! Bravo, Charlie, et merci 
pour le bel exemple, 

La coupe Stanley 


ligue Nationale de hockey qui 
devrait être changé rapidement, 
et c'est celui permettant à une 
équipe d'apporter des change- 
ments à son alignement par la 
voie d'échanges au cours des der- 
nières semaines de la saison, On 
devrait imiter le baseball qui 
dresse une liste officielle des jou- 
eurs pouvant participer aux sé- 
ries pour le championnat du mon- 
de, et qui fixe une date limite 
pour les échanges et pour l'éligi- 
bilité des joueurs à participer aux 
séries post - saison, Les Maple 
Leafs de Toronto sont favorisés 
à bon dioit pour remporter le 
championnat de la ligue Natio- 
nale, justement parce qu'un tel 
règlement n'existe pas. L'échange 
qui a envoyé McKinney et Bath- 
gate aux Leafs devrait permettre 
[a l'équipe de Punch Imiach de 
remporler la coupe, bien que nous 
! croyons que les Canadiens n'ont 
pas encore dit leur dernier mot, 


pas surpris de voir le club de la 
Ville Reine remporter la coupe 
une troisième fois, mais, dans une 
série de sept joutes, peut-on faire 
des prédictions sérieuses? 

| On demandait un jour à Toe 
| Blake de faire des prédictions et 
|il nous a répondu: ‘Je laisse les 
| prédictions aux devins!”, Les ex- 
|perts qui avaient choisi les Ca- 
{nadiens pour terminer en qua- 
|trième ou en cinquième place 
viennent de recevoir une belle 
leçon d'humilité, et nous n'irons 
pas commettre l'erreur de nous 
lancer nous aussi dans les ‘gran- 
des prédictions! Nous avons pris 
| notre retraite à la suite de la vic- 
toire des Dodgers, l'an dernier! 
| Ajoutons cependant, que nous 
prévoyons une série intéressante 
let que les quatre clubs sont au 
| meilleur de leur condition physi 
|que et mentale, Les Red Wings, 


| par exemple, ont connu de très 
rands succès aux dépens des 
| Black Hawks au cours de l'hi- 


| ver, et le club de Billy Reay n'est 
| pas encore sorti du bois! Et 
| ies Tricolores et les Leafs allaient 
|se détruire l’un et l'autre, qu'ar- 
|riverait-il alors en finale contre 
[le vainqueur de la série Detroit- 
| Chicago? Nous verrons bien, 


£i 


dut jouer dans 32 joutes pour les | PACE ZE 
Canadiens, On Smet qu'il | Vague de divorces 
était un joueur de calibre, mais | ù 

| quand Plante retourna au jeu, il| en Afrique du Sud 
se comporta de façon si specta- 
culaire que Charlie dut prendre | la Cour Suprême du Transvaal à 
de nouveau le chemin des ligues | déclaré récemment qu'il faudrait 
mineures. Lorsque Plante com-|prendre des mesures urgentes 
mença à manifester des signes de | pour arrêter le flot terrible des 
mécontentement envers les-Ca- | divorces en Afrique du Sud 


Cette année, allez en Europe par Air Canada! 
(Pour le Grande-Bretagne, service conjoint Air Canada ou BOAC) 


Tricolore s'assura les services de 
Cesare Maniago et, cette fois, les 
espoirs du petit gardien de buts 


alors que, il y a quarante ans, on 
n'en comptait que 1 sur 30; du- 
rant la seule année 1963, 4,000 


em | [6 pOUI EUX à 10 h 
| Pâques, 


|ronnement avec le triomphe de | 


Il y a un règlement dans la, 


Quoi qu'il arrive, nous ne serions | 


LE CAP (CCC) — Un juge de | 


nadiens, Hodge croyait hien que Actuellement un mariage sur | 
son heure était venue, Mais le|six se termine par un divorce, | 


Une soprano 


aux Jeunesse 


s Jeunesses Musicales dk 


1a 
uac F 


LA 
Au Sacré-Coeur 
(WINNIPEG) 
Félicitations 

Le Club Dominique Savio pré 
se , samedi soir dernier, une 
» pour les parents, Les jeu- 
avaient mis beaucoup de 
et présentèrent un pro 
ramme d'amateurs qui fit réali 
qu'il y a beaucoup de talents 
ies Jeunes, 
choix du 
*s diffic 
nais les talents très spéciales de 
Pau! Sala, Antoine Landino, Ray 
mond Rubigny et Kenneth Laker, 
qui mimaient les ‘‘Beatles”, leur 
rapporta le prix gagnant. Les jeu- 
Les 


\rava 


Le 


numero gagnant 


| 


nes n'avaient qu'un regret 
parents n'étaient pas très nom- 
) ux | 
Avis | 
permettre aux élèves de 
à la 10e année de finir 
ôt en juin, l'école se ter- 


recommencera le lundi 6 avril. 
Son Exec, Mgr Flahiff, G.B., | 
C.S.B., archevêque de Winnipeg, | 
confirmera les enfants, le 12 avril 
prochain, 


Petits cours 
Les petits cours se terminaient 
mardi soir au lieu de lundi, à 
cause de la mauvaise températu- | 
re, Le suiet traitait sur la “Litur- 


ie pasca.e’”, 

Le R, P, J. Calliac, Père de 
Sion, de Montréal, Qué. est arri- 
vé mardi soir pour faire du mi- 
nistère auprès des Portugais de 
Winnipeg. Il y aura messe spécia- 
30 le jour de 
Sacré- 


en l'église du 


Coeur 


Eesresmp 


je pour les juges, | l'or 


Les Pères du Sacré-Coeur sou 
lhaitent une Joyeuse Pâques 
tous les paroissiens, 


à 
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St-Boniface, le mars 
DRE TS 
canadienne 
s Musicales 
Cana 1 Gioria Ru À li & 
èie LS ner un - 
so! re d x « 
Gi Richa a w 
deuxième prix C urs M 
sical National des JMC, De B 
touch Nouveau-B wicK e 
a fait ses premit études mu 
cales à ll St-Joseph à 
Moncton. Bacheilie n mus 
à role 1 l'Indy à M 
réal, Gloria Richard vient d . 
m sa premi ann de la 
Ma En 1959 
e £ag r ft x 
du “CBC Trans la Te 
Cara »n 1961, exe gagna 
» premiers prix du Festivai de 
Musique de Toronto et du Fes 
val de Musique du Québæ, De 
1959 à 1963, ele ina urs 
récitals: pour Radio-Canada à 
Montréal, à Halifax et à Mon 
e [u a 5 > vs qu 
ymph ue du Non 
V Brunswick, à Moncton, Fri 
dericton et St-Joseph, N.-B 
Comme vous le voyez, :e mou 
vement des Jeunesses Musicales 
|ne lésine pas sur la quaillé des 
artistes qu'i inv co s 


dit intér à LA L q L 
peut se permettre de n ju 
concert, Tous \ Ù 
{comme la d ( 
seront ouver f d 

s' prix d'entre 
membres sont de $1,50 po 
adultes et de 75c pour les eitu 
diants 
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TELEPHONE: WHitehall 2-313 


Winnipeg, Man 
5 


Clifford W. Brock 


CR,, MA, LL.B, 
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Aviseur légal pour le “Trade and 
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138, avenue Provencher, St-Boniface 


Robert Trudel 
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TELEPHONE: WhHitehall 2-7536 


Joseph-N, Landry, B.A, 
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Laurier Régnier 
AVOCAT ET NOTAIRE 
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Marcoux, Dureault, 
Bétournay et 
Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 


700, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 


TELEPHONE: WhHitehall 2-0038 


Membre associé: 


G, MAURICE GELLEY 
Téléphone: WhHitehall 2-4803 


Howard & McKenzie 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Bureau ouvert à St-Claude 
tous les vendredis 
de 9 bh, am. à 6 h pm 
dans l'édifice de la Caisse Populaire 


Téléphones 10 
SHerwood 5-2283 


st-Caude 
Carman: 


R.-C. CHAMPAGNE 
Avocat-notaire, de l'étude 
Macinnes, Burbidge & Cie 
333. rue Main, Winnipeg 
047-1877 


à STÉE-ANNE tous les MARDIS 
Téléphone: GA 2-5293 
SALLE MUNICIPALE 


Finhleman 


Optométristes 
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C DENTISTE 
faillirent sombrer, |'enfants sont devenus les victimes , Examen de la vue 
Voyez votre agent de voyages ou téléphonez à Air Canada Cette année, avec le départ de | innocenies de mariages disloque et associés f 
? Plante, l'instructeur Toe Blake | Le juge proposa entre autres d BUREAUX Lunettes ujustées 
POUR L EUROPE! avertit ses joueurs qu'ils de- eagle e divo mpossiD.6 ag dite it M ds 
| x À " " ra : Âvé le ( 
D vraient tous se tailler une place | des personnes âgées de moins 2 qu 
4 IRANS:CANADA AIR LINES au seir de l'équipe, que néPiots. 25 ans, dans l'espoir que les fian MAGASIN METROPOLITAN "15 ave Portage Téléphone 
ne n'était assuré de son poste, |Cés impatients et leurs its Angle Portage et Carlton Kensington WHitehell 
Hodge se comporta en champion | qui doivent donner leur s Winnipeg, Man WINNIPEG 2-2496 
au cours de la période d’entral-| tement pour un mariage avan Téléphone: WHitehall 2-8531 
Inement, On aurait dû lui don-|l'âge de 21 ans, réfle t plus | pars ex : 
| e poste, mais la direction des | séri ment avan: faire le 
( ens craignant une violente | grand p 


Pour tous renseignements concernant les nouveaux tarits réduits ion de la part du public dé-| D'autre on 


A! |jà furieux de l'échange Plante, |ger qu'une période de 5 a CZ 
' rappeur de ça dense 4 jp RE A mariage avant au'un divorce ll FOREST. GUENETTE ET CIE. COMPTABLES AGRÉÉS 
! | veur de Worsley, et e pri u mariage avant qu'un divorce , : : . 
L AGENCE DE VOYAGES D ESCHAMBAULT : route pour Québec, la mort | puisse ë r pronon et qu'une | NET T 
Cette fc il savait | nouvel'e période 5a écou ° UE MAIN 
136, avenue Provencher, St-Boniface Téléphone: CEdar 3-3457 q rrière dans la majeure |entre le d un éventuel | 
lé terminée, Mais surprise, a-! nouv nr 


St-Bonifoce, le 27 mors 1964 


Pour le bien des enfants 


La distinction de | 
ne ju 


‘Eglise et de l'Etat 
stifie pas une séparation mortelle 


a partagé le gouverne. dire qui parents et l'Eglis 
ment du genre humain entre deux | peuvent et doivent voir à la for 
pouv ét Pouvoir ecoiesiast mation spiriluele et moraie qe 
que et le po f CI Le pre l'enfant, à la maison et à l'Eglise 
mier € préposé aux choses di- | l'enfant qui fréquente l'école pu 
v e second aux chosgg hu- |blique est un chrétien qui doit y 
n Tous les deux ont la su-|vivre en chrétien et qui doit y 
préma chacun dans leur ordre; commencer cette harmonisatior 
Le in ei l'autre des limites | de Connaissances profanes el Sa 
déterminées qui les contiennent, |crées qui l'aidera à devenir ur 
luniles tracées par là nalure pro- |homme en qui l€ chrétien et le 
pr la fin prochaine de chacun. | citoyen ne font qu'une personns 
Au e du f mme une sphè- | lité 
re, à érieur de laquelle 5e L'école itre, im 
développe, de aro lusif, l'ac- | posée par moyennant des 
1 je chaque pouvoir.” |privilèges pécuniaires, et mono 

Cette phrase st pas une dé- |polisant tout le temps scolair 
{a de la séparation de l'Etat | pour des fins temporelles, est non 
et de l'Eglise, confectionnée par | seulement contraire aux droits des 
in ennemi des écoles confession- | parents et de l'Eglise, elle est de 
nelles, Ou par un polilicien avide | soi un instrument apte à pro: | 
de séculariser la jeunesse afin | mouvoir soit l'affaiblissement di 
d'élablir un régime matérialiste, | la foi, soit une espèce de sch 
Elle est de la plume du pape Léon | sophrénie chrétienne, qui fait de 
XUI et elle est citée avec appro- | l'enfant et plus tard de l'adulte, 
bation par autre pape, Pie XI,|un être vivant deux vies, dans 
dar neyclique sur l'Education | deux mondes étanches 
EU s k La personne humaine est uni 

C'est une preuve de plus de la L1 4 eh gti 

À que, et la source de la Vérité 
sincérité de l'Eglise que le pape Dieu, est unique. L'école qui igno 
Poe “20N 4. PRESS ee re la partie spirituelle de cette 
pouvoirs, spiriiueis et terrestres, " sd où 
en un moment où dans plusieurs unité ne peut faire que des géants 
, matériels avec des âmes de nains 
Elats les gouvernements avaient 


remplacé les écoles confessionnel- 
les par des écoles publiques, neu- 
tres, qui seules bénéficiaient des 
largesses de l'autorité civile, Le 
pape Pie XI n'a pas manqué de 
décrire et de déplorer les excès 
de ce genre, mais il j'a fait à la 
lumière d'une doctrine 
selon laquelle le rôle de l'Etat en 
matière scolaire était amplement 
reconnu, D'ailleurs, la distinction 


des deux pouvoirs est réitérée à | 
plusieurs reprises dans cette en- 


‘ 


cyclique, ‘l'un ayant comme 
fonction prochaine et propre de 
veiller à l'utile dans les choses 
qui passent, l'autre de procurer 
les biens célestes et éternels .,., 
société civile 
parfaite, car elle a en elle tous 
les moyens nécessaires à sa fin 
propre, c'est-à-dire, par rapport 
au bien commun , , .” 


la 


Harmonie des pouvoirs 
Prise dans ce sens, la ‘'sépara- 
tion” ou préférablement la “dis- 
tinction”’ du pouvoir civil et du 
pouvoir ecclésiastique est tout à 
fait normale, 
Le problème se pose autrement, 


Tous les deux de droit divin, ces | 


pouvoirs doivent nécessairement 
s'harmoniser, à cause de 
source unique, Dieu. S'adressant 
souvent au même sujet, l'homme, 
à la fois citoyen et chrétien, ils 
doivent s'harmoniser aussi pour 
son bien, qu'ils ont tous les deux 
comme fin, à des titres divers. Les 
papes se servent à ce propos de 
l'exemple que donne la compo- 
sition de l'âme et du corps dans 
l'homme, Deux éléments distincts, 
dont la séparation amène la mort, 
La même comparaison suggère 
que, dans l'union, il y a un ordre 
à maintenir, le spirituel ayant 
préséance le temporel. 
Mais XI a bien 
voulu problème 


sur 
pape Pie 
concrétiser le 


le 


dans la sphère de l'enseignement, | 


enfant 
même 


car est 1e 
faut 


( même qu'il 


éduquer, c'est 
qui lombe sous l'égide de 


1€ en- 


l'Eglise et de l'Etat 
En pratique, ni l'Etat ni l'E 
guise nenirent ici en premiere 
ligne de compte, l'un et l'autre 
sont plutôt au service de la fa- 
mille, C'est là que se trouve le 
premier droit naturel: diriger l'é- 
ducalion des jeunes, L'Eglise elle- 
même, qui jouit d'un droit sur- 
nalurel en premier Heu quant à 
(ous ses membres, aont es Jeu 
I Dapuist ei quant à [ous $ 
hommes di ês au ciel, dont le 
Jet non-Daplises, exerce ce 
dr et remplit ce devoir dans 
ie p grand respect du rôle fa 
n | eue ne consent pas, 
" is des conditions et ga 
ranties déterminées, à bapluser 
s enfants d'infidèles ou à dis 
poser d ir éducation de quel 
qu iniere que ce soil contre 
h: è de leurs parenis, aussi 
IOngiemps que 05 CNLANLS ne peu- 
ven lélerminer d'eux-mêmes 
à embra I brement la foi” 
C [4 de conduile est f:xét 
da e Code de Droit Canonique 
(canon 750) avec autant d'auto 
rilé q a loi obligeant les pa 
ré chrétiens à promouvow | e 
du reuenne a iours ef 
[a Cette responsabilité mater 
iomt l'Eglise « chargee à 
La" 1 ae | s ses membpores me 
pt Ê oceup 
D t n et mMmposant aux 
nm ad ( peres el meres 
di ine obligation m 
ra 1 pt voir l'éducat 
sur éltrer des enfants 
Rejet des droits humains 
t | 1 nu 
s le d | 1C 
M Da, 4 u 
L4 ( pi 
Li ) l'Etat le mono 
; orparise( 
! | Eg m 
f t D 114 qu 4 
[ ! fuse de « 
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sereine, | 
| qui sont bien servis, refuser une | 


est une société | 


leur | 


| D'autres ‘chrétiens’ peuvent 


| accepter de voir leurs enfants ain- 


si coupés en deux et exposés à | 


un système dont le produit nor- 
mal est le développemerit prodi- 
gieux du côté temporel de l'hom- 
{me et l'atrophie du côté spirituel 
et moral, Comment osent-ils, eux 


|juste part des ressources publi- 
|ques à d'autres parents qui, sou- 
cieux d'une autre formation pour 
leurs enfants, préfèrent une école 
qui reconnait davantage les deux 


|me est appelé à vivre, les deux 
sociétés fondamentales dont il est 
membre, sans les séparer mais en 
favorisant leur collaboration har- 
monieuse? 


Cette question est fondamenta- 
le dans le débat qui vient d'être 


projet des “services partagés", Si 
la “séparation” de l'Eglise et de 
l'Etat que l'on cite comme prin- 
cipe de base de l'opinion mani- 
tobaine veut dire que l’école pu- 
|blique ne s'occupe que du côté 
temporel de la vie et de la for- 
mation du futur citoyen en tant 
que membre d'une société terres- 
tre, il y a lieu de faire front com- 
|mun parmi les chrétiens contre 
une telle erreur, Car toute in- 
fluence spirituelle et morale se- 
(rait par le fait excluse de ces 
| écoles, à moins que l'Etat se mêle 
maintenant, comme en pays com- 
muniste, d'endoctriner SES jeu- 
nes d’une “spiritualité” humanis- 
te et athée, 

Et si l'on prétend qu'en réa- 
lité, cette “séparation” n'exclut 
pas et ne contrarie pas l’mfluence 
d'un esprit, ‘commun’ à tous les 
| chrétiens, il est évident que cet 
“esprit” serait un ‘'esprit'’ agréa- 
| ble aux chrétiens non-catholiques 
| seulement, et que l'école serait un 
instrument de protestantisation, 


Dans le premier cas il y aurait 
à l'égard des parents 
|chrétiens; dans le deuxième, seuls 
les parents catholiques porteraient 
le fardeau de la discrimination 
Le 


[injustice 


plan de services partagés 


| donnerait un peu plus de justice | 


[aux fervents de l'instruction à 
base chrétienne, en autant que 
|les jeunes qui sont obligés ac- 
|tuellement de poursuivre toutes 
[leurs études dans l'école étatisée 
auront de de 
une partit 


plus chance pour 


de leurs études 


suivre 


dans les institutions paroissiales 


voisines. Mais si on conçoit 
plan comme un appât qui affai- 
catholiques 


faire 


blira les convictions 


abandon- 
fait l'har- 


au 


ner leurs ecoiIes, où sc 
monisalion spirituelle e 


des sujets 


“spirituels”, « 


relle ‘temporels"” 

un 
ursu 
ba 


dans l'enseignement 


et 
recul 
t hé- 
depuis 


sera 


dans la lutte qui st 


p« 
roiquement au Manit 
toujours. Car 


comme dans la vie, la règle chré 

enne demeure: ‘Cherchez d'a 
bord le royaume de Dieu et sa 
justice wi 


Une inscription antique 
dédiée à saint Pierre 


ROME (CCC) Des archéo- 
ogues ont découvert dans l'i- 
bre, à Ostie, port de la Rome 
antique, qu t aujourd'hui com 
blé par les alluvions, un fragment 
ü marbre D de 25 centime 
res Cart porlant en gr cette 
nscrip A Pierre qui occupe 
A première place parmi les apô 
tres s ce fragment, se trou 
vait une arche, soutenue par deux 
C 

Trois « x grecques étaient 
gravi jans arch décorées 
de f K A 
d rou\ 

es € £ ie Je { 
et deux petit 1 
selon les expert mp net 
d'une croix de méla 

C'est la pt ‘ fois qu € 
inscription dédiée à sa P 
t lécouverte d 
d'Ostie: seon areru L4 

e [LE ait [ nef 
une eg Dale X pt 

| 1 L arcuerne € 
oiee à L} EL 


déclenché au Manitoba autour du | 


ce | 


| 


La mort du Christ sur la Croix mettait fin au régime de l'Ancien Testament, qui était un régime d'attente et de sym- 
boles du Salut à venir, Mais ce changement profond dans l’histoire de l’homme devait tenir compte de la lenteur humaine, Il 
fallait que le Christ soit mis au tombeau, selon les habitudes de son peuple, il fallait faire intervenir un jour de silence et de 
deuil, il fallait préparer la joie de la résurrection par le recueillement et la méditation du sens de la Crucifixion. Le moment le 
plus tragique de ce triduum, celui qui a suivi la descente de la Croix, a toujours tenté le génie des artistes. La photo montre 
une de ces oeuvres qui portent toutes ce titre significatif: Pieta. Cette image semble bien dans le ton de la Constitution sur 
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la Liturgie qui demande aux fideles de ‘prolonger le Samedi saint” l'esprit du Vendredi saint, 


Tout est semence de résurrection 


par Robert BASTIN, O.M.I. 


Sincèrement, que dit Pâques à notre coeur”? 

Cette joie dont la liturgie déborde, ces alléluias, ces 
acclamations, ce sermon enthousiaste qui nous affirmera: 
“Vous êtes sauvés parce que le Christ est ressuscité”, est-ce 
que cela supprime nos problèmes, nos inquiétudes, cette 
| espèce de fatalité qui pèse sur nos vies? 

Nous n’aurons pas plus d'argent en fin de mois pour 
payer le terme, notre avenir sera aussi précaire et notre état 
de santé ne sera pas meilleur. 

Et ce qui est plus grave, nous avons tant de fois célébré 
une fête de Pâques où l’on nous annonçait la grande nouvelle 
de la libération de nos péchés et nous nous sommes retrouvés 


vie spirituelle, 


| “sphères” dans lesquelles l'hom- | 8VEC les mêmes fautes, la même lassitude devant notre lâ-| 


| cheté et, finalement, la même acceptation dé la mort de notre 


Qu'est-ce que cela fait au fond que le Christ soit ressus- 
cité si la fête de sa résurrection semble avoir si peu d'effi- 


cacité pour ma vie! 


Rien, si authentiquement je ne baigne pas toute ma vie | 


dans la foi. 


Tout, si j'accepte et les dimensions authentiques 


du 


christianisme et les dimensions de ma nature d'homme! 


Le christianisme est fondé sur 

cette résurrection du Seigneur, 
C'est elle qu'ont prêchée d'abord les Apôtres, qu'a com- 
mentée saint Paul, qu'ont fêtée les premiers fidèles! C'est 


| elle qui a soutenu le courage de milliards d'hommes et de 


femmes qui, depuis deux mille ans, ont souffert, trébucheé, 


douté, lutté comme nous: tous ceux qui ont accepté leur di- | 


mension humaine de créatures torturées en quête d'un bon- 
heur qui semble s'échapper dès qu'un peu on s’en approche 
et leur dimension surnaturelle qui leur donne le courage de 


persévérer dans cette poursuite, 


période à passer! 


se débattre, de se relever. 


croit et attend sa libération, 


La résurrection du Seigneur, homme et Dieu, prouve 
| que notre vie a un sens. Notre travail, nos amours, notre re- 
| pos, nos péchés, nos détresses, tout cela possède un sens: nous 
préparer à la résurrection, Un seul sens: comme un stage | 
| professionnel, comme un exil temporaire, comme une sale 


C'est cela la vie. Elle n'a rien de définitif. A nous de 
|nous organiser pour la rendre le moins désagréable possible 
— c'est notre devoir — mais aussi, pour ne pas nous y instal- 
| ler comme si, après elle, il n'y avait rien. 

Nous savons qu'il y a un “après”! 
Nous savons que cet ‘après’ vaut la peine de lutter, de 


Le péché, bien sûr, est toujours là. A moi de ne pas m'y 
installer, d'accepter d'en souffrir et d'y retomber, de toujours 
essayer de m'en libérer et d'en être pas toujours esclave! 

Fêter Pâques, c'est accepter cela et savoir pourquoi on 
lutte, même si on a l'impression de ne pas avancer, Le savoir! 
Non pas le sentir, Le savoir et l’attendre comme le prisonnier 


L'effet de Pâques n’est ni sensible, ni manifeste, L'effet 
de Pâques est comme un coup de pompe à notre foi. 


Le Seigneur, dans la liturgie, nous dit: ‘Vous ressusci- 
terez comme moi, Mais d'abord, vivez comme moi, Acceptez 
les difficultés, les échecs, les contradictions, les amertumes, 
mais offrez-les au Père, comme moi, Acceptez vos conditions 
d'hommes et de femmes pécheurs, mais offrez-les au Père, 
comme moi. Par vous, baptisés, plutôt Christ souffrant que 
glorieux, je suis présent au monde. Par vous, je suis à l'oeu- 
vre pour la résurrection du monde”, 

Car tout est semence de résurrection. 


Alors, sincèrement, ne pouvons-nous souscrire à la litur- 
gie et crier aussi: ALLELUIA! 


L'influence décisive du foyer dans la survivance de la langue 


Le bureau des statistiques d'Ot- 


les résultats du recensement 
1961, Les premiers tableaux sont 
assez simples, avec chiffres clas- 


| sifiés sous un titre, par exemple 


l'âge, sans comparaison avec d'au- 
tres caractéristiques, par exemple 
le sexe, Il en va de même pour 
les chiffres ayant trait à la croy- 
ance religieuse, à la langue ma- 
ternelle, etc, La classification 
comparative prend plus de temps 
à se réaliser, 


Dans un tableau livré récem- 
|ment, on peut voir les rapports 
lentre la conservation de la foi 
catholique et celle de la languc 
au Manitoba, (Voir La Liberté, 
[6 mars 1964.) Il ressortait de ces 
chiffres, en comparaison avec 
{ceux de 1951 et de 1941, que la 
fidélité à la religion chez les ci- 
|toyens d'origine francaise était 
{plus intense que leur fidélité à 
| la langue maternelle, que la crois- 
[sance incessante du nombre di 
personnes qui parlent le français 
au Manitoba est attribuable sur- 
tout à une augmentation vertigi 


t tempo- | 


neuse de la population d'origine 


française, et que le pourcentage 
de fidélité de 1951 à 1961 était 
|supérieur à celui de la période 
1941 à 1951, 

De nouveaux documents per- 
mettent maintenant de pousser 
l'étude de la situation manito- 


baine un peu plus loin, 
Le blé qui leve 


trait 
population 


iux chiffres ont 
n de la 


Les nouv 


à la répartit 


[ans plus tard id y en avait 6,341 
tawa ne cesse de compiler et de |sur 12,337, 
publier de nouveaux tableaux sur 


de | 


Quant aux jeunes n'ayant pas 
15 ans, on en trouve 23,579 et 
31,741 d'origine française en 1951 


let en 1961 respectivement, Pour 


| de 


ces mêmes années, le même grou- 
pe d'âge au point de vue de Ja 
langue maternelle se chiffre à 
16,916 et 18,499 respectivement, 
soit 71 pour cent du total en 1951 
et 51 pour cent en 1961, On ne 
dispose pas de chiffres sembla- 
bles pour l’année 1941, 


s 


Voici un petit tableau compa- 
ratif qui aide à saisir cette situa- 


ion: 


Agées de 

0-14 ans 1951 

Origine française 
23,579 100 

Français, |, maternelle 


Lu 
© 


1961 % 


31,741 100 


16,916 71 18,499 51 
Français seulement 
5,433 22 5,380 16 
Bilingue 
13,126 56 14,896 47 


Comme il a été dit antérieure- 
ment, l'origine française est con- 
sidérée du côté du père, pour fins 
recensement, de sorte que des 


| enfants dont la mère est de langue 
| française peuvent grossir les rangs 


| des jeunes qui parlent le françai 


is 
habituellement, sans grossir le 
nombre d'enfants ‘‘d'origine fran- 


| Çaise”, Mais il faut travailler avec 


|tatation: 


française selon les groupes d'âge. 
Il y avait par exemple au Ma-| 
nitoba, en 1961, 12,337 enfants 
d'origine française dans le grou- 
pe de 0 à 4 ans, c'est-à-dire ceux 
qui n'av pas encore 5 ans 
révolus, Puisqu'il y avait 83,936 
personnes rig 
ut, celles qu : 
ns étaient en proportion de 15 
sur 100, Les chiffres comparable 
pour l'anné 1951, 9,568 su 
| 66,020 per L of 
l | men V [ 
ge q 1961 q que 15 
100, P y 
e p ha 14.4 
! ir 1 14,7 pour ce 
Malheureuser s chiffres 
ir 11 1 1 # { 
vè [ j ’ ) 
ble, Er } 6,391 { L 
0,54 fr 
[RL mA 4 ’l \ 


les chiffres qu'on a, Autre cons- 
la fidélité à la langue 
est presque deux fois plus élevée 
dans ce groupe que dans le grou- 
pe de francophones pris en bloc, 

Puisque les groupes d'habitants 
du pays sont classifiés par grou- 
pes d'âge, c'est-à-dire de 0 à 4 
de 4 à 9 et de 9 à 14, etc, 
a moyen de faire certaines 
comparaisons l'évolution de 
la langue française pendant les 
15 premières années de la vie au 
Manitoba 


ans, 
ÿ 


sur 


Ici trois observations frappan- 

les .,, 
Rajeunissement 

La population d'origine fran- 
çaise est de plus en plus jeur 
En 1981 y avait 158 Manito- 
bains de tout âge pour chaque 
100 en 1941, mais il y avait 181 
Manitobains âgés de 0 à 15 ans 
en 1961 pour chaque 100 du mé- 
me groupe en 1941 

Les jeunes de ce groupe for 
ma dé pour cet ju en 
1941 (17,557 r 52,996), 35 pour 

en 1951 (23.579 sur 66,020 


et 37 pour cent en 1961 (31,740 
sur 83,936), 

En d'autres mots, en 20 ans, de 
1941 à 1961, l'augmentation du 
groupe d'origine française est de 
58 pour cent, et l'augmentation 
de la jeunesse est de 81 poux cent 
pendant la même période, 
| Il y avait 6,099 enfants n'ayant 
pas encore 5 ans en 1941, 9,568, 
en 1951 et 12,337 en 1961. Si l'on 
| pouvait transformer l'origine pa- 
ternelle française en fidélité lin- 
guistique parfaite! 

Bilinguisme hâtif 

Deuxième constatation: avant 
l'âge scolaire, environ un tiers 
des enfants ne parlent que l'an- 
glais, environ un tiers ne parlent 


sont bilingues, avec priorité du 
français comme langue mater- 
nelle, 

Par exemple les enfants n'ayant 
pas 5 ans se classifiaient comme 
suit en 1951 et en 1961 par rap- 
port à la langue: 

1951 1961 
Origine française 9,568 12,337 
Langue maternelle 


française 6,391 6,34] 
Langue française 

seulement 3,892 4,164 
Bilingues 2,978 2,42: 


Avec une si haute proportion 
de jeunes qui parlent ;'anglais 
ou l'anglais et le français, il est 
évident que l'école destinée à 
donner un enseignement à base 
française doit offrir un program- 
me français très flexible, dans le 
but de récupérer les pertts au- 
tant que cela est possible, en te- 
nant compte du point de départ 
de la francisation chez l'élève, 
Cette constatation démontre que 


que le français, environ un tiers | 


| d'un pour cent, 


| plus de 30 pour cent, En d'autres 


le simple facteur d'origine fran-| 


çaise n'est pas une base pédago- 
gique sûre pour l'élaboration d'un 
cours divisé en deux 


secteurs, 


| déc 


l'un “pour les Anglais” et l'au 
tre ‘‘pour les Français”, Le grou- 
pe intermédiaire est assez consi- 
dérable pour justifier une plus 
grande souplesse 
Foyer et anglicisation 
scolaire 

Une troisième constatation écla 
tante: l'influence décisive du 
foyer dans la fidélité à la larigue, | 
surtout avant l'âge scolaire, Les 
chiffres seuls ne peuvent j'as don 
er une réponse finale dans ve 
i qu divise pédagogues 
na Da p cres 
| ] üe p 

ll € ar a ) 1 qui € ( 


[qu'il faut tenir compte du fait 


même groupe qui n'avait pas 5 


est un mstrument important dans 
le progrès du bilinguisme, quoi- 


qu'en même temps qu'il fréquen- 
te l'école, l'enfant commence à 
cortir du sanctuaire assez fermé 
du foyer et s'expose davantage à 
l'influence du milieu anglais en 
dehors de l'école. Les chiffres 
pour les années 1951 et 1961 ré- 
vèlent une situation identique, 
Par exemple, dans le groupe 
n'ayant pas 5 ans en 1951 il y 
a 3,892 unilingues français et 
2,978 bilingues. En 1961, dix ans 
plus tard, le groupe âgé de 10 à 
15 ans, c'est-à-dire à peu près le 


ans en 1951, se décrit ainsi: 201 
unilingues français et 6,667 bi- 
lingues, Dès l'âge de 5 ans, le 


changement vers le bilinguisme 
est abrupt et ascendant, Mais, 
avant de tirer des conclusions 


hâtives, il est utile de considérer 


Iles chiffres qui se rapportent à 


langue maternelle, Ce même 
groupe parlait le français comme 
langue maternelle au nombre de 
6,391 en 1951 et au nombre de 
5,831 en 1961, Pendant ce temps, 
le chiffre comparable quant à 
l'origine française passait de 9,- 
568 à 9,460 unités, une baisse 
attribuable à la mort ou à l'é- 
migration, Dans un cas, baisse de 
9 pour cent; dans l'autre, baisse 


te 
1a 


Ces chiffres montrent que les 
années scolaires apportent leurs 
problèmes d'anglicisation, mais ce 
qui frappe avec un éblouissement 
indiscutable c'est que les plus 
grosses pertes ont lieu avant l'ex- 
périence scolaire, au rythme de 


mots, l'expérience scolaire ne cor- 
rige pas les défauts domestiques, 
tend plutôt à ralentir 
façon impressionnante le 

des pertes. La bataille 
sive a lieu au foyer, et mé- 
me avant l'âge scolaire, 

Ce n'est pas par hasard, en- 
core une fois, que la survivance 


mais elle 
d'une 
rythme 


se mesure en termes de langue 
maternelle, La clé de la survivan 
ce n'est pas une Association de 


Parents et Maitres, ni une Asso- 
ciation de Commissaires, ni mé-| 
me une Association d'Education 
| 
| 


C'est la petite association qui s'ap 


pelle la Famille, chez elle, dont 
e père est le chef et la mère la 
reine deux formant avec leurs 
nf L | la Dius pu 
| 
' pour la sauvegarde de la 
an put | 


| 
| 
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Aujourd'hui 


I y à 50 ans (1914) 


» des Pos es, 1 
Pe it 
llèges des serv 

\adiens à une re- 


€ T, avan 


es postaux € 


vue américaine e titre 
le “Menace”. Cette 1e ava 
pour un av Mic de ca nbattre 
Eglise tholique et tous les 
moyens t 


se PAS 
un dénomr 


né J. Cro Y, wors 
JL d'une église 


holique contenait un mer de 


lé 1e souS-s0 ca 


carabines, etc. eic. C'étaïk du 
propre 
Le parlement anglais était 


aux prises avec les protestations 
et les menaces des Ir 
Ces derniers étaient en train de 
préparer la révolution sanglan- 


è qui eéCciatera [rois Ss pus 
ard et qui se a finale 
ment par l'indépendance du sud 
de l'Irlande 

Monseigneur L.-P.-A, Lan- 
gevin, O.M.I, archevêque di 
St-Boniface, célébrait le dix 
neuvième anniversaire de sa 
consécration épiscopale, Cet an 
niversaire était célébré avec 


éclat à l'Académie Ste-Maric 
de Winnipeg. Il y avait aussi 
eu la célébration d'une messe 
sauenne 6 à iaqueue RP 
Ducharme, C.S.V. directeur de 
a Maison St-Joseph d'Otter- 
burne, donnait le sermon de cir- 
constance, Le co! èg de St-Bo- 
niface participa à cette fête en 
offrant à Mgr Langevin une 
soirée dramatique, Le R. P. E 
Lecompte, S.J., recteur du col- 
liège, présentait une adresse au 
jubilaire, au nom de tout le 
clergé du diocèse, 


s 


M. l'abbé Fyfe était curé de 
St-Francois-Xavier; M. l'abbé 


(plus tard Mgr) Heynen était 
curé de Bruxe et M. l'abbé 
J.-A. Balde était curé de Dau- 
phin, 

M. O, Rochon, de La Salle, 
se disait le citoyen le mieux 
desservi de la municipalité 
puisque quatre ponts construits 
sur la rivière étaient en face de 
sa propriété, 

Un violent incendie détrui- 
sait l'immeuble Scott sur la rue 
Main, à Winnipeg. Les pom- 
piers avait eu à faire plusieurs 
sauvetages parmi lesques on 
notait celui de l'avocat Philippe 
Beaubien, 

Il y à 40 ans (1924) 


Les catholiques du Manitoba 
étaient invités par Mgr Béli- 
veau à souscrire à l'érection 
d'un monument à Mgr L.-F, 


es 


LaFlèche, ancien évêque de 
Trois-Rivières, Ces souscrip- 


tions seraient en reconnaissance 
de l'énorme somme de travail 
fourni par Mgr LaFlèche, alors 
que simple prêtre, il mission- 
nait aux côtés de Mgr Taché, 


Une soirée dramatique et 
musicale était présentée dans 
l'école du village de Ste-Rose- 
du-Lac, Man, Les artistes, en 
l'occurrence, étaient Berthe 
Rhéaume, Elmina Langevin, 
Léonie Guyot, Marie-A, Lan- 
gevin, C. Léséach, Rhoda Tu- 
cker, Simonne Guyot, Yvonne 
Allard, Madge Vaison, John 
McCarthy, Gaston Rhéaume, 
René Jacob, La pièce présentée 
était intitulée ‘‘Almaiza”, Une 
cumédie, “Box And Cox”, était 
aussi au programme. 


11 y a 30 ans (1934) 


Cinq jeunes filles du Mani- 
toba prononçaient leurs voeux 
temporaires chez les Soeurs de 
St-Joseph de St-Hyacinihe. 
C'était Milles Marie-Ange Roy, 
Agathe Mondor, Délima, Eva et 
Gabrielle Morin, Comme tous le 
savent les Soeurs de St-Joseph 
comptent parmi nos religieuses 
enseignantes les plus dévouées 
dans nos écoles, surtout dans 
nos centres français, 

La Commission canadienne 
de la Radiodiffusion, devenue 
depuis la Société Radio-Cana- 
da, rendait public le rapport de 
sa première année d'activités. 
De façon générale, on s'enten- 
dait pour dire que les émissions 
de la radio-état. étaient de 
beaucoup supérieures à celles 
des postes privés tant par leur 
présentation que par la quelité 
des programmes, 

En 1934 on célébrait le dix- 
neuvième centenaire de l'insti- 
tution de la Sainte-Eucharistie 
Cet anniversaire avait été cé- 
lébré par des heures saintes 
dans la plupart des paroisses de 
la province du Manitoba 


L'instruction complète a été comparée 
hors-d'oeuvre sont l'enseignement dans les écoles, | 
le mets principal et les livres constituent le di 
mais elle n'est pas parfaite parce s 


pameeremté 


l'instruction ne se termine jamais 


ment le dessert — le morde des livres 
l'appétit est aiguisé et l'approvisionnement, 


est illimité 


La semaine des bibliothèques a pour but 
pour tous les Canadiens ce vaste monde des livi 
tout spécialement sur la richesse que nous posséd 


ques, de nous faire mieux réaliser 


aussi longtemps que nous pourrons lire, nous sav 
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pendant plus de vingt an 
L'Aviation canadienne n'a 
pas pi rau & mps pendan 
les années 1940-1943. En eff 
| on rapportait à Londres que ce 
| servi ava 1éx 246,429 
| tonnes de bombes pendant c« 
| te période, Les pays qui ont bé- 
| néficié de cett INIuson & 
| taient surtout l'Allemagne qui 
| en reçut 203,300 tonnes, l'1 
| lie, 9,069 tonnes pays 
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I y a 10 uns (1954) 
gouvernement canadien 
chiffres éma- 
| nant du recensement de 1951, 
On révélait que les Canadiens 
| d'origine britanniques âgés de 


Le 
publiait quelques 


0 à 24 ans étaient de 2,773,125 
| (53 pour cent), alors que les 
| Canadiens d'expression françai- 

se étaient de 2,289,997 (41 

pour cent); les Britanniques 

âgé de 25 à 59 ans étaient de 


2,969,056 (44 pour cent) contre 
1,688,581 (39 pour cent) d'ori- 
gine française; le troisième 
groupe âgé de 60 ans et plus 
comptait 967,504 (15 pour 
cent) Britanniques et 340,589 
(8 pour cent) pour les Cana- 
diens d'expression française 

Le R, P. Bonaventure-Pie 
Diamini, franciscain de St-Jo- 
seph, était le premier prêtre 
zoulou à être promu à l'épiso- 
pat. 11 était le deuxième évêque 
noir en Afrique du Sud, Le 
nouvel évêque était Agé de 46 
ans 

Le poste CKSB de St-Boni- 
face tenait son cinquième con- 


grès annuel. Tous les rapports 
indiquaient que l'année 1953 
avait été la plus prospère de 
l'histoire de notre poste, Le gé- 
| rant, M. Roland Couture, décia- 
rait que les affaires du poste 
avaient augmenté de 7 pour 


| cent sur l’année précédents 
J.-R, DOIRON, 


Les catholiques anglais 
et le ‘Conseil des 

| lat H 4 “ 
chrétiens et des juifs 

|  WESTMINSTER (CCC) 
| L'archevêque catholique de Wes 
|minster, Mgr Heenan, a annonc 
| que les catholiques anglais pour 


| 


| 


{ 


4 


ront, dans un avenir proche, faire 


e 


e 


|à nouveau partie du ‘Conseil d 

| chrétiens et des juifs’ 
L'archevêque qui parlait de- 

|vant l'assemblée annuelle de « 

|Conseil a rappelé qu'en novem- 

bre 1954 son précédesseur, 

| cardinal Griffin, qui était copré 

| sident du ‘Conseil des chrétier 


et des juif 
démission sur ordre 
L'archevéque d 

la ajouté qu'il était p 
cette mesure fût due à des ‘‘rer 
| selgnements inexacts'' donnés a 
| Vatican sur le projet de const 
|tution d'un Conseil internatione 
des chrétiens et des juif 

| Ce malentendu, «a précisé 
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tholiques britanniques peuvent 
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J'aime les livres et c'est pourquoi j'accordt 
| plaisir mon patronage le plus chaleureux à la 


ve 


maine dt 
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ques, Et parce que le Canada possède deux grandes litératt 


— l'anglaise et la française C 


encouragement à l'égard du nombrt 
diens qui aujourd'hui demandent aux bib 
| leur langue seconde 
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PARK FLORISTS 


Plours pour toutes occasions 
412, evenue Toche 

tace de ta St-Bonitace) 

Téléphone: CHopel 7 3891 


Fruits traits et confiseries 
Livraison dans touts ls ville 


Yvonne et Luctlla BOULET prop 


———— ne 


(er 


er 


PIERRE UNET, prop. 


Monuments 
HMUNET 
405, rue Bertrand, $t-Bonitece 
Tél.: CHapel 7-1864 


Téléphone: CEdor 3-6102 


Marion Beauty Nook 


coifieur français 


voun oftre tous les soins de beauté 


EM, rue Marion. Norwood. Man 
Corinne DUFAULT, propriétaire 


TACHÉ 
AUTO BODY WORKS 


317, rue Tache. Norwood Man. 
Téléphone: CHapel 7-7145 


Réparations générales 


“Service qui plait” 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Frovencher 
St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-8182 


IMPERIAL SOAP 


& SUPPLIES Ltd. 
449, ave Provencher 233-1409 


Un assortiment complet de 

produits de netioyage pour 

domiciles, motels, restanrants, 
hôpitaux et institutions. 


Taché Paint & Glass 


Vendeur des produits 
Benjamin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 
298, avenue Taché — St-Bonitace 
Tél.: CHapel 7-1047 
CE. Jameault, prop 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 

gulateurs de voltage, démarreurs, 

carburateurs, pompes à carburants, 

essule-glace, pour révision complè- 
te et entretien 


Angie Marion et Des Meurons 
CHapel 17-3041 CHapel 7-1018 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 


Entreprise — Posage de tils 
Réparation 


Téléphone: CHapel 7-1694 


Poils disgracieux 
enlevés du visage 
ot des extrémités 


Enlevés sûrement et de façon per- 
manente, Consultation gratuite 
Ftabli en 1936, DERMIC INSTI- 
TUTE, 203 Norlyn Medical Blég, 
309, rue Harzrave, Winnipeg 
Téléphone: WHitehall 2-4410 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 


SERVICE RAPIDE 
où : “ter toujours CHapel 7-1285 


rue Aubert, St-Boniface 
J.-J, Robitaille, prop. 
La pharmacie de bon accueil 
et de sage conseil où l'on 
porle français on tout temps, 


182, avenue Provencher 


en tace de la 
Banque Canadienne Nationale 


Téléphone: 233-1408 
L vre 


2 /HARMACIE 
ROVENCHER 


ison à domicile 


Pourvoyeurs: morioges, diners 
et Lonquets 


Pâtisserie PELLAND 


D PFELLAND. orup 
161, ave Prorencher St-Bonitace 
TELEPHONE: CHapel 7-3319 


Bureau de Sécurité 
et 
d'investigation Vermette 


bervice de recherches complet, 
confidentiel et pour cas personnels 


(consultation gratuite 
343, rue Des Meurons 
Téléphone: 133-3682 


NORTH STAR OIL 


Provencher Service Station 
114 ave Provencher $St-Honiface 
Téléphone: CHapel 17-1431 
Essence — Huile - Accessoires 


Pneus — Réparations — 
Remorquages 


Herman Labossière. prop. 


HOY'S 


PLUMBING & HEATING LTD. 


Entrepreneurs em plomberie 
Chauffage à l'air chaud 
et à l'eau chaude 
Installations au gaz 


RAOUL ROUSSEAU propriétaire, 


M. avenue Woodydell. St-Vita]l 
Téléphone: AL 6-132%4 


BERT'S SERVICE 


Frères Bourgeois propriétaire 
443, chemin $te-Anne 


Garage — Réparations de tout 
genre - Pneus Dunlop 
Produits Texaco 


Téléphone: Alpine 3-0769 


| Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD, 

Portage et Margrove 

Téléphone: WHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours: # h. à 5 h. 30 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel CE 3-5258 


installation et réparation, Brochage 
pour industries, magasins et maisons 


ARCHIBALD 
ROCCO SERVICE 
Satistaction garantie Prix modérés 
ARCHIBALD ET PLINQUET 
TELEPHONE: 233-3919 
Maurice Laberge Rés.: CE 3-1882 


Pharmacie St-Boniface 


354, rue Marion, Norwood 
Téléphone: CHapel 7-3532 


Nous remplissons avec 
soin et promptitude toutes les 
ordonnances de médecins. 


Nous payons les frais de poste. 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 


187, rue Marion - CEder 3-3724 


Service de ventes et de réparations, 
Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
aiguisés — Soudage et Brasage 


Patins aiguisés et réparés 


Entretien et réparations 
de toutes marques cran 
Heures: de 9 h. am, à 9 h, p.m., 


— Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


Tél.: 233-6458 


490, ave Provencher … St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-2356 
LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Lid. 


Chauttage — Ventilation 
Climatisation de l'air 
97, rue Knudson 
Boite postale 1, Norwood, Man, 


Paul Laberge 


STATION-SERVICE WHITE ROSE 
536, chemin Ste-Marie 

4 l'angle du boulevard Bronstone 

Essence — Lubrifaction — Lavage 

Pnens — Batteries — Accessoires 
Techniciens compétents 


Tél: CH 17-3101 (Rés.: CE 3-5611) 


Daoust Grimard Ltd. 
ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 


202, avenue Provencher, St-Bonitace 


J.-C. Daoust 


Téléphone: CHapel 7-1447 
O0,-L, Grimard 


| 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


mag 


française de la bibliothèque publique 


Dans son 1le rapport annuel 


| de la section française de la Bi- 
| 


bliothèque Publique de St-Boni- 


Exposition de peintures et dessins 
à l'Institut Collégial St-Joseph 


Une soixantaine d'élèves, sous , d'expression. 


face pour l'année se terminant le 
31 décembre 1963, Mme Gratis 
Fortin, bibliothécaire, donne d'a- 


Les scènes de 


la direction de Mme Pauline Bou- | “gangsters”! ont très peu de vo-| 


lai, 


tobre 1963, Ce cours a été fondé 


| en 1959 par la commiarion sco!ai- 
re de St-Boniface pour les élé- 


ves de 5e à 10e année, inclusive- 
ment, des écoles du district. Cette 
année encor?, une exposition de 
travaux exécutés pendant l'hiver 
aura lieu dans le gymnase de 
l'Institut Collégial St-Joseph, 321, 
avenue de la Cathédrale le jeu- 


| di 2 avril, de 5 h. à 9 h. pm. 


L'exposition est ouverte au pu- 
biic et les parents et amis des élè- 
vés y sont tout particulièrement 
nvités, 

Les dessins d'enfants ont tou- 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2=-2451 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Nettoyage à sec 


à la livre 


&lbs.,.,.%2-00 


Service de 
chemises 
3 heures 


Service de 
hettoyone à set 
2 heures 


Pourquoi risquer de le 


faire vous-même? 


Laissez notre personnel stylé 
le faire pour vous. 


NORWOOD CLEANERS 


288, RUE TACHE 


$t-Bonitace 


Tel.: CE 3-2491 


jours un charme unique par l'i- 
magination et le désir de créer 
qu'on y trouve, Peu importe les 


maladresses, les lignes hésitantes | 


ou brutales, ies nuages bousculés 
par une pétarade de réacté ou la 
trajectoire d'une fusée, les musses 
titulantes des maisons, des arbres, 
le mépris des proportions, le bur- 
lesque des anecdotes et , , , les 
quelques pâtés inévitables qui, 
comme un cachet ministériel, a- 
|joutent à l'authenticité de ces 
graphiques d'écoliers! 
est nettement dépassé en valeur 
par l'application et la sincérité 


par M. Henry LANE, 
courriériste municipal 
de La Liberté et le Patriote 


Le lundi soir 23 mars, soir de 
la fameuse tempête de neige, a- 
vait lieu la réunion régulière du 
Conseil de la ville de St-Boniface. 
M. le maire félicita les conseillers 
de s'être rendus si nombreux; l’é- 
chevin Lonergan étant retenu à 
l'hôpital et l’échevin McGurran 
étant à Saskatoon pour des funé- 
railles, L'échevin Guyot manquait 
à l'appel mais il avait averti le 
maire une demi-heure plus tôt 
qu'il partait de chez-lui, à Wind- 
sor Park, et après une iongue ba- 
taille avec les éléments déchainés, 
nous arrivait après quelques mi- 
nutes seulement de retard, 

Le Métro avise qu'il serait prêt 
à considérer les projets que la 
ville voudrait entreprendre pour 
utiliser la surface de l'aqueduc 
G, C, McLean: ce terrain de 11 
acres pourrait servir de parc pour 
des joutes sportives, Le Métro n'y 
voit aucun inconvénient tant que 
rien ne nuira à l'opération de l'a- 
queduc et que le coût Vos re, vi 
ment sera à la charge de la ville, 
et suggère une réunion pour dis- 
cuter de ces projets, Le Conseil 
décida de nommer M, le maire, le 
président de la commission 
parcs, l'ingénieur et l'administra- 
teur des parcs ur rencontrer 
les délégués du Métro, 


Le Conseil vota en faveur de 
dépenser la somme de $115.97 
pour faire remettre à neuf l'inha- 
lateur, machine pour respiration 
artificielle) du département de 
feu; cet équipement sert surtout 
dans les cas de noyades, de suf- 
focation, etc, 

Comité du Centenaire 


Le comité du centenaire rap- 
porte qu'il attend toujours une 
réponse de l'hon, Martiand Stein- 
koff pour savoir s'il reconsidérera 
sa décision d'utiliser les fonds des 
gouvernements fédéral et provin- 
cial pour la construction d'un 
grand centre des arts à Winnipeg, 
et si la ville de St-Boniface ne 
pourrait pas bénéficier des oc- 
trois auxquels elle a droit pour 
ériger à St-Boniface un monu- 
ment durable pour les fêtes du 
Centenaire. (On parle d'un centre 
culturel et sportif pour les Cana- 
diens français du Manitoba dans 
St-Boniface.) 

Le maire et les échevins endu- 
raient silencieusement le bruit 


que le vent faisait en secouant les | 


fenêtres de la salle du Conseil et 
rêvaient sans doute au jour où 
ils pourraient siéger dans un nou- 
vel hôtel de ville qui pourrait fort 
bien comp'éter l'ensemble des é- 
difices civiques en construction; 
on nous dit que la station de po- 
lice sera ouverte le ler juin. 
L'échevin Softley propos que 
la ville augmente son assurance 


pour accidents d'automobiles, qui | 
est maintenant de $100,000, à un | 


montant plus élevé, 

L'échevin Van Belleghem pro- 
pose une motion de félicitations 
envers M. le juge Henri Lacerte, 
qui fêtera prochainement ses 35 


r 


La jeune Tammy, âgée de 10 ans, représente les 989 gar- 


Tout ceci | 


omt suivi les cours de dessin | gue cette année à l'école Marion. 
| à l'école Marion depuis le 3 oc- | Par contre les combats héroïques 


| 


A l'Hôtel de Ville 
La Veillée 


du lundi soir 


# 


ee ne LE: "E 


ir: PR à 


| de nous — de l'âge atomique — 


| Crayon, 


du temps des Chevaliers de la! 
table ronde, des sæènes de la pré- 
histoire d'animaux fabuleux, de 
géants dont la tête passe au-des- 
sus des nuages, semblent avoir 
créé un certain intérêt, Plus près | 


les astronautes, découvreurs de 
planètes, ont capté les esprits mo- 
dernes au même plan qu'une ac- 
tualité populaire très discutée, 
même parmi les jeunes, les 
Beatles! 

Dans un autre genre d'authen- 
tiques études d'après nature, au 
fusain, pastel, quelques 
essais de portraits, semi-abstrac- | 
tion, de jolis paysages, natures 
mortes, donnent un ton plus s- 
rieux à l'ensemble des travaux | 
exposés. Mais la note dominante 
de cet ensemble est l'originalité, | 
aboutissement de la liberté laissée 
à chacun de choisir son sujet, de 
l'interpréter selon son goût, ses | 
moyens et sa sensibilité, L'élève 
n'est pas “forcé” mais simplement | 
“guidé”, 


Avis | 

Les trois derniers cours de la 

saison 1963-1964 seront donnés 
les samedis 11, 18 et 25 avril. 


ans comme magistrat de la ville 
de St-Boniface; tous lui offrent 
des voeux de longue vie, 


Tempête coûteuse 


Pendant que la tempête faisait 
rage, les charrues à neige étaient 
déjà à l'oeuvre afin de maintenir 
ouvertes à la circulation les rues 
principales; saviez-vous ce qu'il 
en coûte pour le déneigement des 
rues et ruelles de la ville pour une 
seule tempête de neige; l'ingé- 
nieur déclare que son départe- 
ment dépensera $10,000 pour 
nous en sortir, et cela pour une 
tempête seulement! 

M. le maire offrait ses meil- 
leurs voeux au Conseil et à tous 
les citoyens pour de Bonnes et 
Joyeuses Pâques, 

Lundi prochain étant un cin- 
quième lundi, il n'y aura pas de 
réunion de comités, donc rendez- 
pa dans deux semaines, le 6 
avril, 


Dispositif spécial 
de sécurité à Québec 

QUEBEC L'effervescence 
qui règne actuellement dans les 
milieux nationalistes du Québec, 
et l'annonce d'une ‘marche des é- 
tudiants sur le parlement” ont in- 
cité le gouvernement Lesage à 
demander à la Sûreté provinciale 
de mettre en place un dispositif 
spécial de sécurité durant toute la 
prochaine conférence fédérale- 

rovinciale qui s'ouvrira dans la 

ieille Capitale le mardi 31 mars. 

La police municipale et la Gen- 
darmerie royale collaboreront a- 
vec la Sûreté provinciale, Comme 
l'a dit un des membres du cabi- 
net, toutes les précautions seront 
prises pour protéger ‘ceux qui 
vont nous faire l'honneur de nous 
rendre visite”, 

Sur la colline parlementaire, 
les préparatifs en vue des délibé- 
rations du 3] mars, du ler avril 
et peut-être même du 2 avril vont 
bon train, 

On attend quelque 150 délé. 
gués d'Ottawa et des diverses pro- 
vinces du Canada, sans compter 
la centaine de journalistes et d'ob- 
servateurs politiques que Québec 
est prête à accueillir. 

M. Jos, Couture, chef du pro- 
tocole, prend les dispositions né- 
cessaires pour assurer un séjour 
aussi agréable que possible aux 
délégations. 


A la fin de l'après-midi du 31 
mars, au nom du gouvernement | 
provincial, le premier ministre 
Jean Lesage et M, Claude Morin, | 
sous-ministre des affaires fédéra- | 


| les-provinciales, recevront les vi- 


siteurs au Château Frontenac, 


Immédiatement après cette ré- | 
ception officielle, tous les chefs | 
de gouvernement et les ministres | 
provinciaux el fédéraux présents | 
se rendront au Bois-de-Coulonge, | 
où le lieutenant-gouverneur, M | 
Paul Comtois, les invite à diner. | 


} | 
La conférence fédérale-provin- | 


ciale sera la continuation de celle 
qui a eu lieu à Ottawa du 26 au 
30 novembre, 


AŸ 


cons et filles handicapés à la suite d'une attaque de la polio- | 
myélite, Tous ces jeunes infirmes du Manitoba profiteront de 
votre aide si vous achetez les timbres de Pâques ou par votre 


offrande à la Société pour Enfants Infirmes, Sur la 


hoto ci- 


dessus on voit Tammy, convalescente à l'hôpital, où elle à subi 
une intervention chirurgicale au mois de janvier dernier, | 


|vres de plus que les aduïtes: 


| dépasser les adultes dans le nom- 
bre des livres empruntés, et ceci 


bord quégues points saillants: les 
inscriptions de nouveaux usagers 
chiffrent à 932, soit 418 adul 
tes et 514 enfants, la bibliothé 


| que passède une collection de 17, 


350 volumes le prêt des livres 
accuse une augmentation de 5.- 
437 sur l'année précédente; les 
enfants ont emprunté 18,551 


es 
un 
rè- 
un 


visites de classes ont marqué 
progrès sensible; les livres de 
férence ont été utilisés par 


|plus grand nombre d'adultes et 
| d'adolescents. 


En 1963 le personnel a été heu- 
reux d'accueillir des visiteurs de 
marque de toutes les provinces du 
Canada, à l'occasion du congrès 
de l'Association Canadienne des 
Bibliothèques, et des quatre coins 
du Manitoba lors du congrès an- 
nuel de l'Association des Biblio- 
thèques du Manitoba. Chaque vi- | 


| siteur reçut alors, grâce à l'obli- | 


geance de M. Maurice Prud'hom- | 
me, secrétaire de la commission 
de la bibliothèque, une brochure 
décrivant l'histoire et les sites his- 
toriques de St-Boniface. 


En plus d'assister aux deux 
congrès susmentionnés, Mme For- 
tin a pris part à l'organisation de 
la ‘Journée Française” du 26 


|juin, qui réunissait plus de 250 | 


personnes intéressées au fait fran- | 


| Çais. Elle assista aussi au congrès 


de l'Association des Bibliothécai- | 
res de Langue Française à Qué- 
bec du 12 au 14 octobre, A cette 


| occasion elle fut interviewée, a- 


vec Mile Clémentine Combaz, par 
un journaliste du ‘‘Soleil” de Qué- 


| bec, et toutes deux en profitèrent | 
| pour faire connaître ce qui s'est 


fait au Manitoba en faveur de la 
culture francaise dans le domaine 
des bibliothèques, tant au plan! 


| provincial que municipa!, | 


Les enfants ont eu le mérite de 


est dû en grande partie à l'encou- 
ragement donné aux enfants par 
les instituteurs et les parents en 
faveur de la lecture, À ce sujet, 


{mention spéciale à l'Ecole Pro- 
| vencher qui a compté plus de 50 


visites de classes à son crédit en 
1963, D'autres écoles (St-Norbert, 
Ile-de-Chênes, Précieux-Sang et 
Taché) ont reçu régulièrement 
des dépôts de livres. Huit familles 
du village d'Elie se sont groupées 
et ont payé leur cotisation à la bi- 
bliothèque afin de procurer des 
livres français à leurs enfants. 
Des parents de St-Adolphe, Lo- 
rette et La Salle ont emprunté des 
livres pour tous les membres de 
leurs familles. De son côté, le per- 
sonne! ne négligea rien pour ren- 
dre la bibliothèque attrayante aux 
jeunes: exposition de livres nou- 
veaux à diverses reprises, listes 
de livres distribuées aux enfants 
et aux écoles, aide dans le choix 
des livres et les questions de ré- 
férence, heures du conte et chan- 
sons de folklore, club de lecture 
pendant les mois de vacances, 


Les membres du personnel, ou- 
tre Mme Fortin, sont: Mme Simo- 
ne Kleinschmit, assistante (section 
des adultes), et Mile Simone Guil- 
bault, assistante (section des en- 
fants), et, à temps partiel, Mmes 
Mae Aubert (pré e à la répa- 
ration), Thérèse k et Georget- 
te Beaulieu, Miles Madeleine Cor- 
beil, Michèle Guigné, Denise Sou- 
lodre et Louise Auger, | 


Mme Fortin termine son rap- 
port en exprimant sa vive grati- 
tude à ceux qui ont contribué au 
succès de 1963 par dons de livres, 
publicité, suggestions ou services 
rendus, tout particulièrement à 
M. Damien Giordani, consul de 
France, au Consulat de Suisse, au 
Ciub Kinsmen de St-Boniface-St- 
Vital, aux éditeurs Mame et Tal- 
landier de Paris, aux ‘Editions 
Françaises” de Québec, à La Li- 
berté et le Patriote et à CKSB, à 
M l'abbé M. Deniset-Bernier, curé 
de la basilique, à Mme Pauline 
Boutal, au R. P, Emile Lalonde, 
S.J, du collège de St-Boniface, 
aux Chevaliers de Colomb, au 
Rotary Ciub, à l'Imperial Oil, à 
la Banque Royale du Canada et 
à la bibliothèque de St, James, à 
M. Maurice Prud'homme, secre- 
taire de la Commission depuis 11 
ans, et aux membres de la Com- 
mission de la Bibliothèque: éche- | 
vin Georges Guilbault, président, | 
M. D.-M. Lamont, vice-président, | 
Mike Léonie Guyot, M. Donald 
Craw, Mme N, À. Redford (jan- | 
vier à juillet), Mme L. Hébert, 
Mme J.-L. Sutherland et l'éche- 
vin Don Hart, | 


“Travail à la Parisienne" 


Réparations et modifications 
de fourrures 


Nouveaux manteaux 
faits sur commande 


Entreposage — Prix raisonnables 


GEO. SARAS | 
543, rue Des Meurons, St-Boniface 


Téléphone: CH 7-2460 


Téléphone: bureau 233-6097 
Résidence 247-6280 


PEINTURE, PAPIER-TENTURE 
ET TUILES 


BONIWOOD 
COLOUR CENTRE 


Ted Vermaette, propriétaire 


275, rue Taché St-Bonitace 


288, rue Marion 


LIVRAISON GRATUITE 


FRE" 


Semaine | 


| 


des Bibliothèques 
canadiennes 


est du 4 au 11 avril qu 
iendra, cette année, dans 
les provinces du Cane 
la Semaine des Bibliothè 


se 
toutes 


da, 


lecture, clé du succès”, 
thème de cette Semaine, ind 
que clairement quelle 
tance les organisateurs acror- 
1 dent à la lecture 
A cette occasion, la Biblio- 
thèque française de St-Bonifa- 
ce invite tous les amis du livre 
à se rendre à la bibliothèque 
au numéro 255, de l'avenue 


mpor- 


de la Cathédrale, où ils pour 
ront trouver un grand nombre 
de nouveautés 


Le procès des parents 
“grévistes” de St-Emile 
aura lieu le 16 avril 

Lundi dernier, la date du ‘‘pro- 
cès’”’ dos cinq familles de St-Emi- 
le, accusées d’avoir refusé d'en- 


voyer leurs enfants à l'école ‘du 
28 janvier au 11 février’, 


1 | regon, 
a été| 


définitivement fixée au 16 avril. | 
C'était la 5e fois que les parents | 


se présentaient à la cour provin- 
ciale de police, ‘ 
Le 16 mars, Me W, DeGraves, 
un des trois avocats de la dé- 
fense, avait annoncé qu'il récla- 
merait que la cause ne soit pas 
entendue en cour de police, mais 
Me Joseph O'’Sullivan, aussi avo- 


cat de la défense, a dit lundi der- | 


nier qu'on avait changé d'idée 
depuis, car tout argument qui 
pourrait être soutenu devant la 
cour du Banc de la Reine peut 


aussi bien être entendu en cour | 
provinciale de police ou en cour | 


d'appel, 

Si la cour de police trouve les 
familles ‘‘coupables”, alors la dé- 
fense s'adressera en appel à la 
cour du comté, Dans les offenses 
telles que celle dont on aucuse les 
parents, la cour de comté plutôt 
que la cour d'appel proprement 

ite entend les appels, 

Comme on le sait, l'accusation 
contre les familles Henry et De- 
nise Cebula, Joseph et Georgina 
Mager, Roger et Alice St-Onge, 
Philias et Juliette Ritchot et Wil- 
liam et Yolande Schick, au nom 
du School! Attendance Act, se lit 
ainsi, en partie: “, ,, du 28 jan- 
vier au 11 février , ,, elles né- 
gligèrent ou refusèrent contre la 
loi de pousser lesdits enfants à 
se rendre à quelque école et à 
continuer de s'y rendre réguliè. 
rement”, Les parents agirent ainsi 
parce qu'ils ne voulaient pas 
payer le taux de $6.00 par mois 
pour le transport de leurs 21 en- 
fants par autobus jusqu'à l’école 
paroissiale de St-Emile à St-Vital, 


Les prières consistent en des 
variations sur deux mêmes thè- 
mes: la détresse et l'amour. 

Docteur CARREL, 


L L1 L 
Prier, c'est sortir de sa propre 
chair et la dominer, L'homme 
qui prie se met en puissance de 
courage, — Capitaine GARÇOT, 


Haslund's Auto Service 
Ch, Ste-Marie et Lyndale Dr, 


Globe 2-7313 — Norwood, Man. 


Vérifications complètes et répa- 
ration de moteurs, transmissions, 
freins, embrayage, etc, . 

Nous vulcanisons les pneus sans 
chambre-à-air, 

Tous travaux considérables peu- 
vent être payés au mois, 


M, A.-J, GUICHON 


M. Alexandre-Joseph Guichon 
âgé de 74 ans est décédé le 24 
mars à l'hôpital général St-Bo 
niface, Il était l'époux de Mm 
Germaine Guichon, de l'avenu 
Carrière, à St-Vital 


Les prières, mercredi, au sa 


on funéraire Green Acres, fu- 
rent dirigées par le R. P. Aurè 
e Lemoine, OM... curé de la 


du Précieux-Sang de St- 
Boniface, Le service funèbre sera 
chanté en l'égliæ du Précieux- 
Sang lundi prochain, le 30 mars 

Né à St-Boniface, M. Guichon 
fréquenta l'école à cet endroit 
puis fut employé par le Canada 
Bread Co. puis par la crémeri 
Crescent pendant 27 ans 

devint gérant de Lac Lu Lodge 
Resort, en Ontario, poste qu'il oc- 
cupa jusqu'en 1961 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, deux fils, Al- 


parousst 


St-Boniface, | 


Decès 


En 1949 | L 


bert-J., de St. James, et Ray- | 
mond-J., de St-Vital; deux frères, | 
Avila, de Detroit, Michigan, et 


Joseph, de l'Oregon; trois soeurs, 
a Rév 
de St-Boniface, et Agnès, de l'O- 
ainsi que trois petuts-en- 


. LZ . 
M, L.-H. GAUTHIER 
A l'hôpital général St-Boni- 
face le vendredi 20 mars est dé- 
cédé M. Léon-Henri Gauthier, 


fants 


Sr Guichon, Marie-Anne, | Lé 


âgé de 72 ans, Il était l'époux de | 


| Mme Maria Gauthier, de 513, rue 


St-Jean-Baptiste 

La dépouille mortelle fut ex- 
posée à la chapelle funéraire P, 
Coutu, où les prières furent ré- 
citées le mardi suivant, Le servi- 


{ce funèbre fut chanté en la basi- 


lique de St-Boniface le mercredi 
matin et l'inhumation se fit au 
cimetière du St-Sépuicre à St- 
Boniface, 

M. Gauthier est né à Dromes, 
France, le 27 novembre 1891 et 
vint au Canada en 1906, Il fut 
employé par le Canadien Pacifi- 
que jusqu'en 1914, alors qu'il re- 
tournait en France pour s'enrôler 


dans l'Armée française durant 
quatre ans. 
Il épousait Mlle Maria Cunin 


et en novembre de la même an- 
née vint au Canada avec son é- 
Lace Il fut propriétaire du Café 

aldorf de 1932 à 1949, puis de 
1950 à 1961 propriétaire de l'hÔ- 
tel La Broquerie, à La Broquerie, 
A l'heure de sa mort il était em- 
ployé à la Niakwa Motor Hotel à 
St-Vital, Il fut membre à vie ho- 
noraire du Conseil no 3591 des 
Chevaliers de Colomb de La Bro- 


9, chemin Ste-Marie 


“ 


ll # 


ue u à 
Réser k 

L a lans le d 
outre son épouse, un fls, J 

de SI-V lle, Mme ! 
Wersehler de St.t e 
pelits-en s: un I 
L An a. | 
trois frèr M Q 
Fran 

L "n 
sont. off € (| Le) 
thier” 

UT 
M, KR. LAURIN 

Le 12 mars est décédé à l'iu 
pita!: général St-Bonifa MR 
and Laurin, âgé de 42 an 
élai époux de Mn Ann 
Laurin, de 391, Place Cabana, N 
à St-Boniface, il y vécut pend 
toute sa vie, Il € térant d 
ventes pour W Û R 
Supply Ltd 

Le défu 1 d e de 
utre son épouse, d filles, P: 
tricia et Nicole: sa mè Mme } 
Laurin: six frères R, F, Ab 
Laurin SM, Geor Alfred 

0, Victor Auri quatr 
soeurs, Mmes L, Laurenç A 
Chénier, L, Chénier et J, Cadie 

Les prières furent récitées a 
saion funéraire Desjardins et 
service funèbre fut chanté en la 
basilique de St-Boniface, L'inhu 
mation se fit au cimetière paro 
sia 

sara 
M, J.-M. HEBERT 

A l'hôpital général St-Bonifa 
ce, le jeudi 12 mars, est décéd 
M. Jean-Marie Hébert, de la ru 
Dumouilin, I! était l'époux de Mm 
Bernadette Hébert 

Les prières furent récitées à la 
chapelle funéraire P, Coutu et 
service funèbre fut chanté en la 
basilique de St-Boniface, L'inhi 
mation se fit dans le lot famili 
au cimetière paroissial 


WINDSORIAN MOTOR HOTEL 


Aux abords de la grand'route 59 
ANGLE DES CHEMINS ELIZABETH ET SPEERS 


Téléphone: 253-1341 


Salles de bunquet pour réceptions et noces 
Pour renseignements, signaler 256-0310 


SPÉCIAL pour PÂQUES 


LUNDI, MARDI ET MERCREDI 
Permanente $5.95 et plus 


Salon de Beauté Doiores 


Spécialistes français en permanenté 


DOLORES MAHAFFEY, propriétaire 


M. Hébert est né à St-Pierr« 
Jolys le 23 juin 1902 et vint à 
St-Boniface en 1943 olvrs qu’ 
fut au service du Canadien Nr 
Honal jusqu'à l'heure de sa mort 

Le défunt laisse dans lo deuil, 
outre soñ épouse, deux fils, Ro 
ger et René; trois filles, Lucille 
Jeanne et Paulette; un petit-en 
fant; cinq frères, Adrien, de Mia 
mi, Floride, Henri, de St-Pierre 
Edouard, de Los Angeles, Cali 
fornie, Georges, de Terre Neuve 
et Hector, de St-Vital: cinq soeurs, 
Mmes E, Lussier, d'Elie, A. Jou 
bert, de St-Pierre, S, St-Laurent, 
de St-Boniface, A. Bérard, de St 
Pierre, et G. Irvine, de Los An 
geles, Californie, 


CH 7-9713 


Le Cercle Molière | 


Le Journal d Anne Fran 


Drame de Frances Goodrich et Albert Hackett 


| adultes: 


Les 3 et 4 avril 


présente 


Mise en scène de 


ROBERT SÉGUIER 


“ 


Prix 
étudiants: 1.00 


1.50 


AU GYMNASE NOTRE-DAME 
8 h. 30 du soir 


| BILLETS EN VENTE 


CHEZ HUOT 


200, ave Provencher, St-Bonifrre 


| L'Association à l'oeuvre 


P we de répon- 

SERVICE DE FNEUS COMPLET | à 2 r se Con | 
. n pour | 

Vulcanimation © Pmeus neufs et suivre se npu:s.0n4. | 


vangts © Hatieriet 


Baril's Tire Service | : 


WILBOIS 


ssemb 
DISTRIBUTEUR HUNLOF D pensée à 
Beautieu Frères, 0 niétaires à ! D plus 
1, ave Provenches, Bt-lionilace € JOUBERT 
Téléphone: CM 717-7408 | 


Téléphone: 233-4808 
194, avenue Taché, 
St-Bonifoce, Mon 


En Lace de l'hôpital 
Clere Gregoire 


CLARA'S 


Stylsation des cheveux 
Coloration 

Decoloretion 

Teinture de mèches 
Permanentes 


BEAUTY STUDIO 


Pharmacie Paquin 
A.-E, PAQUIN, propriétaire 
Pr VLLE ! JUrs 
0: nnances de ré Ar ” ' or 


uuihoits rar rs toute "1 


Téléphone: CHapel 7-3863 


à 2 


157, avenue Provencher, St-Bonitace 


GREEN ACRES MEMORIAL GARDENS 
AND FUNERAL CHAPEL 


Un certiticot de bénédiction fut émis par l'Archidiocese 
de Saint-Bonifoce le 28 juin 1959 


Route No | Est du chemin Navin 


Tél.: 222-3241 


CHAMLES LANTHILH 
& FILS 


MANTEAUX DE FOURRURE 
FAITS SUR MESURE 


99, rue Marion 


V\:/ + 
CE 3-6850 


oo 


ASSURANCES 
GEORGES-J FOREST 
183, rue Marion CHapel 7-1323 


CONTOUR PHOTOCOPY PRODUCTS 


190, ave Provencher, St-Bonitace 


VENTES -— SERVICE DE REPRODUCTION — LOUAGES 


Spécialistes en toutes marques ou genres de machines à copier; 
service complet de reproduction sur commande pour tout genre 
d'original de quelque dimension que ce soit, 


M. E SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-1351 


— Important — 
Propriétaires d'Appareils Photographiques 


Laissez-nous développer vos films colorés 
ou blanc et noir et épargnez 25% ou plus. 
Films Kodacolor développés et imprimés 


12 poses $4.68 — NOTRE PRIX 53.83 
8 poses 53,52 -— NOTRE PRIX 52.78 


Réimpressions Kodacolor, prix régulier 34c chacune 
NOTRE PRIX 24e chacune 
25 réimpressions Kodacolor ou plus 22e chacune 


Films blanc et noir développés et imprimés 
12 poses, prix régulier 51.10 -— NOTRE PRIX 80c 
8 poses, prix régulier 79c — NOTRE PRIX 65e 


Faites connaitre cette offre spéciale à vos amis, 


Amenez ou postez-nous vos films et épargnez. 
TOUT TRAVAIL GARANTI 


nous cette annonce et on ré- 


| Spécial: Amenez ou postez- 
{ duira de 30 cents le coût de vos 


) films colorés. Pour les plus bas 
| prix dans la ville, amenez vos 


Finisseurs en 
films chez 


photographie 


ZENITH PHOTO CO. 


552, avenue Sargent, Winnipeg 2, Man. 


NORWOOD 
Dept. Store Ltd. 


Téléphone: CH 7-3122 


110, rue Marion 


Nouvelles marchandises pour Pâques, 
dans chaque rayon 
POUR DAMES 


Robes, costumes, manteaux 
d'auto, manteaux longueur 34, 


POUR HOMMES 
Pardessus, habits, manteaux 
réversibles. 


Extra spécial - celte semaine 


Pantalons noirs Continental" | 


grandeurs: 22-30, rever s, 
nouvelle apparence élancée, $6,95 chacun. 


Ouvert ce jeudi soir jusqu'à 9 h, p.m. 


lement t 


| L'Université 
ar 


Téléphone: 233-3092 


Cours de méthodologie 


de Manitoba, par 
termeédiaire de 
aura! 


CEE rise 


n, 4 Collège de 
| St-Boniface à 


wganiser un cours 


de méthodologie de enseigne- 
ment du français au niveau du 
|cycle secondaire, Ce nouveau 
cours no 546 sera donné l'été pro- 
| chain au collège même et accor- 
| dera un des cinq crédits requis 
pour ie certiicat en éducation 


Peuvent suivre ce cours no 546 
1) Les étudiants réguliers ins 
fuculté d'éducation 


sa faculté d'é- | 


crils à 14 ae 
l'Université de Maniioba et ceux 
qui ont suivi le cours French 187; 

2) Les étudiants spéciaux, ceux 
qui suivent un de nos cours, soil 
en troisième, soit en quatrième, 
en vue du baccalauréat ès arts, 
Ceux-ci pourront choisir comme | 


| second Cours le nouveau cours de 
méthodologie 546. Ils écriront 
l'examen, mais n'obtiendront 

crea au Cours qu apres avoir 
reçu leur baccalauréat és arts; 


tous 
no 
au 


3) Les auditeurs libres, L.e 
es professeurs qui enseignent 


tre programme dé rançals 


vélrent. Ces groupes vivent d'une 
vie propre, non point mdépen- 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil St-Bonilace no 3158 


La chronique des 


Jeunes Travailleuses 


4 
ce là 


dante, car leur activité se meul k 

dans un ensemble qui les dépasse, Quand on sail coordonner tous | en com 15 
Au sein de la société se consti- 25 etiorts € s moyens nom-|un espr de arité ompilé 
tuent des classes, des catégories, | D'EUX mis à notre disposiion, on | Maintenant que le temps de # 
des ordres qui jouent également | ne peut faire autrement qu'er |réjouir es {a out d 
| chacun sa partie singulière, mais | &istrer un succès formidable, E même conti m action de Pà 
à la facon des instruments d'un|Ct AU à la pubucilé aussi bien ]|ques, Je m'étonne à 1 
méme orchestre, Entre tous les !Gans le Journal Qu à la radio, au née de voir s ui 
éléments du corps social, il y a | comité de téléphone qui fonc- | réciter y chapele ipet 
des liaisons nécessaires et cons-|UOnne On ne peut mieux sous la | à », etc | * Jour 
tantes qui se nouent, d'une façon | régie du frère P. Ayotte, ou au|du carème, puis lorsque Pâques 
typiquement organique, en vue | comité en Ccaarge qe là prepara- |arrive c'est la fin de tout ceci. On 
d'une fin commune, d'un bien | on et de la réalisation du der- | reprend ses petites habitudes tran- 
| commun général , 11 apparte- | nier déjeuner-communion, ou est-|quilles et égoistes, On pense à 
nait au pape Pie XII de faire en | ce pour marquer d'une façon tan-| Dieu avant de s'endormir et no- 
quelque sorte la synthèse doc-|&ibie et concrète l'entrée triom- | ire religion finit là. Il ne faudra 
trinale des apports de ses devan- | Phale de Jésus à Jérusalem que | nas que ce soit le cas pour toi car 
ciers et de bien établir le fonde-|tant de Chevaliers ont répondu !"!] y a toujours à se dominer, 
ment, les fécondes possibilités à l'appel qui leur était fait de |toujours à s'oublier 
d'application et les limites de la | participer à cetle belle démons- | surverler, toujours à 

conception organique, La famille, |tration religieuse? Peu importe l 

observe-t-il, est le principe de la |la raison qui les a tous réunis à EDITORIAL 

société. |cette occasion; le fait demeure | Tu veux être jociste? 

“De même que le corps humain | due Auand on s'y met, on atteint| Voici ce que la JOCF 1e d 
se compose de cellules vivantes | OUJOUTS son but, Aux frères Gé- |mande avant de faire ce pas dé 
qui ne sont pas seulement placées |'274 Rousseau et Léo Collette, | cisif, La JOC met des conditions 
l'une à côté de l'autre, mais qui | N0$ P!US sincères e ci ons pour | parce que c'est un mouvemen 

|constituent par leurs relations | du A) sp bien Ruve L pe rar [organisé ayant une discipline, un 
| constantes un ensemble organi- | !°"Contre pour le mois d'avril est | programme de vie répondant aux 


[cycle secondaire, cependant sans 
bligation d'en écrire l'examen, 
M. l'abbé H. Le Maitre, pro- | 


fesseur à l'Institut Catholique de 


! 


Paris et docteur ès lettres de la 
| Sorbonne donnera ce nouveau 
cours, 11 connait bien le Canada, | 
| puisqu'il a eté directeur du Lycée 
Stanisias de Montréal pendant | 
piusieurs annees 

La semaine prochaine, nous 


| donnerons la description détaillée 
| de ce cours 
| L'organisation de la société 

Les personnes qui s'intéressent 

[au pronierme de 

la socièté et des associations liront 
| av c avantage les quelques lignes 
| suivantes tirées du livre d'A. Dau- 
| phin-Meunier: “L'Eglise et les 
structures économiques du mon- 
de”, 

“L'Eglise a une concrption or- 
| ganique de la société, Pour elle, 
| la société est un organisme vivant 
| dont toutes les parties se coor- 
| donnent en vue d'une fin, L'hom- 

me fait partie non pas seulement 

| d'un groupe, mais simultanément 

de plusieurs groupes (famille, 

métier, commune, nation, etc.) 

qui, souvent, se pénètrent s'enche- 
L 1 L 1 LL 


M, Léo Rémillard 


| M, Léo Rémillard est directeur 
| des Programmes français de ra- 
dio et de télévision dans la région 
des Prairies depuis avril 1960. 
Né à St-Boniface en 1918, M. 
Rémillard fit ses études secondai- 
res en cette ville; il fut reçu ba- 


chelier ès arts de l'Université de | 


Manitoba en 1938. De 1938 à 
1939, M. Rémillard suivit un 
|cours commercial au Success 


| Business College de Winnipeg et, 
en 1940, il fut professeur au Coi- 

lège de St-Boniface, De 1941 à 

1942, il occupe le poste de se- 
crélaire de la Société d'enseigne- 
ment post-scolaire, 

De 1942 à 1946, il était au 
service de comptabilité du Pa- 
cifique Canadien, 

M, Rémillard a débuté dans la 
carrière radiophonique comme 
annonceur à CKSB, à l'ouverture 
de cette station en 1946, Boursier 
du gouvernement français en 
1948 (art dramatique et radio- 
phonique), il se rend à Paris où 
il étudie pendant un an la phoné- 
tique et l'art dramatique; il par- 
ticipe également à des cours de 
réalisation dans des studios pari- 
siens 

Il revient à St-Boniface en 
1949 à titre de directeur des pro- 
grammes de CKSB puis, un an 
plus tard, il occupe ce poste à la 
station CHFA d'Edmonton; en 
1952, il est promu gérant de cette 
station. Quatre ans plus tard, il 
devient coordonnateur des émis- 
sions du réseau français de radio 
à Radio-Canada 

C'est en avril 1960 que M. Ré- 
| millard se voyait confier le poste 
de directeur des programmes 
français, de radio et de télévision, 
dans la région des Prairies. 

M Rémillard est avantageuse- 
ment connu dans son milieu: de 
1959 à 1963 il a été président de 
l'Association d'Education des Ca- 
nadiens francais du Manitoba, ac- 
tuellement président du Comité 
de réception et, de 1956 à 1963, 
président du Cercle dramatique 
Molière, de St-Boniface, 11 a été 
président de l'Association des An- 
ciens élèves du Collège de St-Bo- 
niface, gérant de la Caisse Popu- 
laire de St-Boniface et, pendant 
deux ans, vice-président de l'As- 
ciation des Canadiens français de 
l'Alberta, De novembre 1960 à 
mai 1962, il fut président de la 


Fédération canadienne - française | 


de l'Ouest. Au début de 1962, il 
était nommé gouverneur du Fes- 
tival d'art dramatique du Cana- 
da, pour la région du Manitoba, 
Il est vice-président du 
manitobain, Il fait partie du bu- 


reau des gouverneurs du Collè- 
ge de St-Boniface depuis 1962 

Il a épousé Mlle Raymonde 
Tremblay en 1942; M. Rémillard 
est père de filles 


HUB SERVICE 


Alignement des roues, 
Service de 


essence et huile 


Touage, 


Méparations, Rérlage, 


Pneus, 


760, rue St-Joseph - CH 7-4533 


Gérard Privé, propriétaire 


freins, 


l'organisation de | 


comité | 


| Auxiliaires, 


| 


que, de même la société est for- 
mée, non d'un conglomérat d'in- 
dividus, êtres sporadiques, appa- 
raissant un instant pour s'éva- 


| nouir ensuite, mais de la commu- 


nauté économique et de la soli- 
darité morale des familles qui, 
transmettant de générations 


d'un même idéal), d'une 


” 


continuité des biens sociaux’, 


(Pie XII —— 1940) 
Et l'auteur continue: ‘Le corps 
social et ses structures doivent 


être édifiés de manière à faire!” 
ressortir tout ce qu'un pays com-|°° 2 - 
| chroniqueurs des Conseils ruraux 


semblent avoir perdu leurs pli:- 


porte de légitimes diversriés dans 
une unité nécessaire, de sponta- 
néité, de libre consentement, de 
don mutuel”, 


Code d'étique professionnelle 


Avec la permission de l'ACELF 
nous continuons de 


fessionnelle de l'éducateur catho- 
lique, 


Sa nature et son but 
Le code d'éthique d’une pro- 
fession déterminée est l'applica- 
tion des principes de la loi morale 
aux situations particulières de 
cette profession, dans le contexte 
social où elle s'exerce, Ii consi- 
ne, en un tout bien ordonné, les 
evoirs et les obligations que 
l'exercice de cette profession un- 
pose à tous ceux qui s'y engagent, 


Ce qui caractérise, en effet, les 
membres d'une profession, c'est 
le sens aïgu qu'ils manifestent de 
leurs devoirs et de leurs engage- 
ments, et non la revendication de 
leurs privilèges et de leurs droits, 

Il ne s'ensuit pas qu'ils doivent 
négliger la reconnaissance de 
leurs droits légitimes, bien au 
contraire, (Cette 
toutefois pas l'objet propre du 
code d'éthique: elle est surtout 
du ressort et de la responsabilité 
du groupement professionnel or- 
ganisé, qui, s'étant d'abord assuré 
d'un statut légal bien défini, 
prend lui-même les mesures né- 
cessaires à la reconnaissance et 
à la sauvegarde des droits et des 
intérêts statutaires de ses mem- 
bres et surveille leur observance 


pratique de l'éthique profession- | 
| nelle, 


Le code d'éthique, comme tel, 
se situe au-dessus de l'organisa- 
tion professionnelle proprement 
dite; :! en est à la fois l'inspira- 
tion et le fondement, L’excellence 
d'une profession ne s'impose pas 
de l'extérieur, par des mesures 
législatives, mais se réalise d’a- 
bord à l'intérieur, dans l'excel- 
lence de ses membres. 


pour but de rappeler les grands 
principes de la profession ensei- 
gnante, en précisant les devoirs 


| de l'éducateur catholique envers 


la profession, les élèves, les pa- 
rents, les confrères, l'autorité, la 
société et l'Eglise, (Code d'éthi- 
que professionnelle de l'éducateur 
catholique, publié par l'ACELF) 
Le comité de publicité, 


Bourses d'études 
offertes par les 
Chevaliers de Colomb 


Les bourses pour des étudiants 
catholiques des écoles secondaires 
seront offertes de nouveau par les 
Chevaliers de Colomb du Conseil 
d'Etat de Manitoba sous la pré- 
sidence de M. Hugo Cross, de 
Brandon, 

Ces bourses sont disponibles à 
tout garçon catholique de la pro- 
vince qui doit demeurer hors de 
chez lui afin d'obtenir une édu- 
cation secondaire, Les choix se- 
ront basés sur la nécessité, et le 
quotient intellectuel de l'étudiant, 
L'on peut envoyer sa demande 
par écrit à M. ph Cross, Expe- 
rimental Farm, Brandon, Man. 
pas plus tard que le 30 avril 1964. 


Ce programme de bourses fut 
mis en vigueur en 1958 et depuis 
lors $20,000 ont été versés pour 
aider 61 garcons fréquentant onze 
différentes écoles, L'année der- 
nière, $4,000 furent remis à 14 
garçons, Les étudiants du Grand- 
Winnipeg ne peuvent recevoir 
cette aide puisque bien des facili- 
tés de fréquentation scolaire leur 
sont offertes, 


Déjeuner-thé des 
Dames Auxiliaires et 
des vétérans français 


Sous le haut patronage de M. 
D. Giordani, consul de France, les 
Dames Auxiliaires et les Vétérans 
français, branche 15 B.ES.L,. 
invitent cordialement tous leurs 


| membres, ainsi que leurs amis à 


un Juncheon de 11 h. am, à 2h. 


pm, suivi d'un “thé printanier” | 


jusqu'à 4 h. pm. le jeudi 2 avril, 
à l'audñorium de la Baie d'Hud- 
son, 6e étage. Les igvités seront 


reçus par M. Giordani, Mme E.-T. | 


Etsel, présidente des Dames 
Mme C. Nourse et 
M. Maure Gydé, vixe-présiden: 
des Vétérans français. 

Mme H.-J, de la Fontaine en 
est l'organisatrice et Mmes M.-A 
Bocaur 


peront de a caiatæe, 


publier, par | 
tranche, le Code d'éthique pro-| 


question n'est | 


et P.-J. Rouillerd s'oœcu- | 


| 


en|ri”, ayant fait un effort surnatu- 
générations le précieux héritage | rel ces derniers temps, nous com- 

même : Muniquait queiques événements 
civilisation, d'une même foi reli- | ayant rapporl à son conseil pres- 
gieuse, assurent la cohésion et la | que à toutes les semaines; est-ce 


|auraient causé des ennuis? Quant | 
la ‘Figaro’, 


Le présent code d'éthique à | de notre prochaine assemblée gé- 


|ce qui 


déja en voie de préparation 

Je me demande ce qui est arri- 
vé aux scribes des autres conseil 
En feuilletant les pages de notre 
journal la semaine dernière, une 
seule chronique des Chevaliers 
de Colomb s'y trouvait, ‘’Bistou- 


s 


que ses derniers éditoriaux 


iul 


il n'est plus de ce 
monde, et son confrère ‘‘Rigolet- | 
a dû devancer d'une semaine 
vacances de Pâques, et 


ACT 
to 


les 


mes depuis quelque temps. Jel 
n'ose croire qu'ils ne croient plus 
à la publicité! Est-ce que la fiè- 
vre du printemps aurait quelque 
chose à faire là-dedans? 

La prochaine assemblée régu- 
lière du conseil aura lieu le lundi 
6 avril, à 8 h. 15. A cette occa- 
sion, nous aurons le plaisir de 
connaitre celui parmi nous qui 
a été désigné comme étant le che- 
valier de l’année, Inutile de dire 
que nous comptons sur votre pré- 
sence à cette assemblée afin que 
celui qui a été choisi soit digne- 
ment fêté, De qui s'agit-11? Même 
si je le savais, il ne serait pas très 
sage de dévoiler son nom ici. Tout | 
ce que je puis dire c'est qu'à mon 
point de vue, il y en a plusieurs | 
qui ont mérité cet honneur cette 
année, Deux noms paraissaient 
dans la dernière chronique par 
exemple; dans ume autre chroni- 
que antérieure un autre frère fai- 


| aspirations, aux 


sait les manchettes pour avoir fait 
du magnifique travail, Il est cer- 
ain qu'un de ceux qui lisent ces 
lignes sera choisi, Alors, pour sa- 


tisfaire votre curiosité, ne man- 
quez pas celle assemblée du 6 
avril prochain. 

Nous aurions peut-être vu del 


l'action de la part du comité des 
six points si, . . l'assemblée de 
lundi dernier avait eu lieu. En 
effet, nous sommes convaincus 
que des rapports de certains co- 
mités auraient été bien détaillés, 
mais malheureusement Maître 
Temps a eu 


raison absolue de] 


la situation. Nous savons, égale- | 


ment, que malgré la tempête ex- | 
ceptionnelle du 23 mars, certains 
parmi les braves ont fait face aux 
intempéries et se sont rendus à 
la salle du conseil, Nous admi- 
rons ces derniers pour leur cou-| 
rage, mais nous souhaitons cha- 
leureusement qu'ils n'en veuilient 
pas trop à leurs moins brave: 
confrères, “Après Tout”, la tem- | 
pérature ,,, 


Le 7 avril, soit lendemain 


le 
nérale, il y aura clinique de don- | 
neurs de sang. Il faut à tout prix | 
que notre conseil remporte la pla- 
lui revient, cette année, 
en fournissant le plus de pintes 
de sang que possible à la Croix- 
Rouge. Une innovation: la Croix- 
Rouge fait le premier pas cette 
année en se rendant sur les lieux 
de “l’holocauste’”’, En effet, con- 
trairement aux années passées, la 
clinique se tiendra, entre 6 h. et 
9 h. chez Carling's, coin des rues 
Redwood et Main. C'est pratique, 
c'est aussi logique et puis il y au- 
ra l'occasion de reprendre ses for- | 
ces sur les lieux mêmes, Si c'est | 
pour être un sacrifice, faisons-en | 


un vrai, Le, en amenant un ei) 


La date encore une fois, le 7 avril 
prochain. 

En terminant, de la part du 
Grand Chevalier et de tout l'exé- 
cutif du conseil: Joyeuses Pâques 
à tous les membres du conseil et 


|15, 9 h. 


| de 
| nomination au plus tard le 2 avril, 


à leurs familles | 


APRES TOUT, 


l'Opéra de Vienne 

VIENNE -— Les représentants 
canadiens en tournée ont deman- 
dé à l'Opéra de Vienne d’orga- 
niser une série de représentations | 
durant l'Exposition universelle de 


Montréal en 1967. | 
M. Pierre Dupuy, commissaire- | 


général de l'Exposition, et son 
adjoint exécutif, M. Gérard Ber- 
trand, se sont entretenus avec M, 
Egon Hilbert, co-directeur admi- 
nistratif de la célèbre compagnie | 


d'opéra qui occupe une place spé- 
ciale dans la vie autrichienne. 


MM. Dupuy et Bertrand ont | 


déjeuné ensuite avec M. Eng Sal- 
linger, président de la Chambre 
fédérale de commerce de l’Autri- 
che, et ont discuté de la rtici- 


| 


pation de l'Autriche à l'Exposi- | 


ton. 


Assurances 
de tous genres 


co-0P 


Georges Boisjoli 


3433, chemin Pombina 
Téléphone: Globe 2-4724 


Représentant de la 
CO-OPERATIVE 
FIRE & CASUALTY CO. 
Bureau: TUrner 8-7911 
190, Madison et Portage 


besoins des jeu- 
nes travailleurs 


donn \éta 
No ns nêéme temps le 
rapport de chaque équipe: de l'é- 
qu de sports don chef est 
M » Desauinie Ses équi- 
pières sont Eléonore Dorge, Jac 
queline Bélang Gisèle Des- 
a rs, Et a de l'équipe de | 
sourees COM 1€ Jacqu line 
Lauriw Anne-Mar Carbotte, 
| Héli Lapiume, Rolande Des- 
ros 3 Ma -Reine Payette et 
Rolande Dupas. Marjolaine Beau- 
n ef de cette équipe 
au 1 présidente 
i, à ra le lan 
cemen aune nou e equipe e 
id d 4 mière initiation 
Done nous 


Quand on est ieune, on a soif 
d'idéal, d'héroisme, on aime les 
choses difficiles pour lesquel 
faut lutter, La JOC saura répon- 
dre à tes aspirations, elle t'amè- 
nera à te dépasser toi-même et 
es conditions qu'elle pos pour 
ton admission sont déjà un pre 
mier pas 
Pour être jociste il fau 

1, Vouloir l'être d'abord, parce 
que tu crois que la JOCF peut 
t'aider et aider les autres jeunes 
iravanieuses 

2. Se renseigner aur le mouve- | 
ment: son but, son programme 


| les événements principaux de son 


e nom et la vie du fon- 
es grandes lignes de l'or- 


histoire, 
dateur, 


ganisation de la JOC internatio- | 


fédérale, locale, 
assemblées 


näle, nationale, 
3. Assisier à deux 


| générales, ou à une assemblée gé- 


nérale et à deux réunions d'é- 
quipe 
4, Suivre la préparation spé- 


ciaie demandée avant la récep- 
tion: rencontre avec ton chef d'é- 
quipe, récollection, réunion pour 
futures jocistes , ., 

5. Connaitre les engagements 
d'une jocisie et vouloir les rem- 
pur, 


Sts-Martyrs-Canadiens 


Club Béliveau Ë 
Le nouvel exécutif pour j'an- 
née 1964-65 est comme suit: pré- 


sident, M, Joseph Robert; vice-| 


président, M. Gilbert Boisson- 
nault; secrétaire, M. Jean-Marc 
Champoux; trésorier, M, Louis 
Aubry: les présidents des divers 
comités: social, M, Louis Marius; 
catholique, M. Claude Dumaine; 
sport, M. Paul Martel: fonds, M. 
Noël Jeanson; publicité, M. Ai- 
mé Normandeau: travaux, M. 
Clovis Jeanson, Auditeurs, MM. 
Roméo Champagne et Raymond 
Marius. 

Messieurs, voulez-vous rester 
ou redevenir en forme? Chaque 
mercredi soir de 7 h. 30 à 10 h, 
le gymnase de l'école Béliveau 
est à votre disposition. On y joue 
surtout au ballon-volant. Bien- 
venue à tous les paroissiens. 

Baptème 

Gisèle-Aurore-Marie, fille de 

Georges Laberge et d'Aline Nault, 
A l'église 

A remarquer les nouvelles heu- 
res des messes du dimanche com- 
mençant le 5 avril prochain: 8 h, 
30, 11 h, a.m. et 9 h. pm. 

La Ligue 

Aux dames de la Ligue des 
Femmes Catholiques, on deman- 
de retourner la formule de 


Une cervelle oisive est l'atelier 


| du diable, — S, SMILES. 
LL . L1 


Un don absolu ne peut tomber 
que dans les mains absolument 
vides, — Gustave THIBON. 

L L2 LZ 


Prendre du plaisir autant qu'il 
en faut et du devoir tant qu'on 
peut, — Saint Curé d'Ars. 
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NOUVELLES DES SECTIONS 


Precieux-Sang 


ttendons à celte 


assemDive £ 


La Cathedrale 

S.P.A, 

De nouvelles es 
chaque rencontre, e 
rons leur souhaiter la plus cordia- 
le bienvenue, Denise et son équipe 


marche 


von train 
sajoulent à 


nous dési- 


|espère que toutes les filles trou- 
vent es sujets interessants, et 
qu'une amitié solide se dévelop- 
pera à travers ces rencontres 

Le sujet traité le mercredi 18 
mars était ‘Les relations entre 
gars et filles”, Après une discus- 
sion en comités, M, Paul Re- 
gnier, professeur au Cosège, fui 
invité à donner les conclusions, 
Les filles profitent de l'occasion 


pour le remercier pour sa parti- 
Cipation et les précisions appor- 
tées aux problèmes soulevés, Le 
prochain sujet sera “L'homme de 
mes rêves”, Quelle fille oserait 
manquer ça? Seras-tu des nôtres? 


Système D à la Cathédrale 


Une équipe de gars dirigés par | 


Miche! Rocan parlaient depuis 
quelques semaines d'un système 


D, On décida de passer à l'ac- 
tion, La première rencontre est 
un peu une aventure; combien 
de gars aurons-nous? Comment 
se débrouiller: tel est le sujet de 
la première rencontre, Mardi 
soir à 8 h. p.m., à la salle du 


Cercle Ouvrier, des gars arrivent 
de tout côté, avec le résultat que 
la soiree commence avec un beau 
groupe de 20 gars, Michel dirige 
le forum , . . des questions sur- 
gissent de toutes parts ,.. 


cussion s'anime, Qui va tirer les 
conclusions’ Nul autre que Ro- 
land Marcoux, président de la 


Fédération des gars, Roland prou- 
ve son point: la JOC est la soiu- 
tion aux problèmes des gars, il y 
a d'énormes possibilitées , , , les 
gars n'ont qu'à vouloir, Les gars 
partent enthousiasmés, résolus de 


revenir mardi prochain pour une | 


“Ton corps, une 
avec comme in- 


autre rencontre 
belle machine”, 
vité un médecin. 


Méli-mélo 
Félicitations à l'heureux cou- 
ple fiancé Gilles Renault et Li- 
lian Chobotar qui uniront leurs 
destinées pour la vie cet autom- 
ne. 
Les filles du Précieux-Sang ont 


eu leur deuxième ‘pyjama 
party”, Cette fois le spaghettti é- 
tait remplacé par des mets chi- 


nois, En passant, Roland, Jeanine 
n'est pas pire comme cuisinière, 
Le ‘“chicken chow mein” était 
fameux, 

Nous avons presque eu la visi- 
te d'un certain M. Painchaud, 
Nous regretions, mais les gars ne 
sont définitivement pas invités à 
ce genre d'activités, 

Encore une fois, Joyeuses Pà- 


ques, 
CLAUDINE. 


Community Chevrolet 
Oldsmobile (1963) Ltd. 


Voyes HAYMOND POULIN 


pour une Oldsmobile, Chevrolet 
ou pour une auto usagée ‘’garantie” 


1149, rue Main, Winnipeg 4. 
Téléphone: 589-8341 


La Corporation Métropolitaine 
du Grand-Winnipeg 


Comité d'adaptations des règlements d'urbanisme 


Les demandes suivantes seront entendues par le Comité d'adap- 
tations lors de sa réunion à 9 h, 30 a.m., le mardi 31 œars 1964, dans 


la salle du Conseil, 100, rue Main, Winnipeg, temps et endroit où les | 
lopinions pour ou contre lesdites demandes seront entendues 


9 h, 30 am. 


Cas no 128-64 
Demandeur: 
Objet: 


St-Boniface 


Boniwood Development Limited, propriétaires 
De permettre la construction d'un immeuble-apparte 


ments de deux étages et demi comprenant 9 logements, 


le lot ayant une superficie, 


y compris la moitié de la 


ruelle, de 6,750 pieds carrés au lieu d’une superficie de 
7,200 pieds carrés tels que requis, ledit immeuble-appar- 
tements ayant des cours de côté de 5,5 pieds de largeur 
(pas de fenêtres habitables) sur les côtés est et ouest au 
lieu de 6 pieds tels que requis et ayant une cour avant 
de 12 pieds tels que requis; ledit immeuble et un terrain 


de stationnement subsidiaire 


devant être 


le plan classé dans les classeurs du bureau de la sous- 


signée. 
Propriété 150-152, rue Berry, 


Cas no 1930-64 

Demandeur: Levit 
M, O, Marcoux 
De permettre l'ért 


Objet: 


minée, 3 pieds par 22 pieds, 


Sign Company Limited, au 


Sl-Boniface 


| nom du propriélawe, 


enseig d'identie lu 
dite enseigne devant être 


on à 


située au coin sud-est du présent magasin d'épiceries, 


selon le plan classé dans 


soussignée 


Propriété: 381, rue Traverse, 


les classeurs du bureau de la 


a dis- | 


situés selon | 


e 5 


[Filles d'Isabelle 
| de St-Boniface 
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Ut changements qui sauront pla 
| re à toutes, nous le croyons, Nous 
| vous attendons done nombreuses 
| d'abord à la réunion spéciale du 
[mardi 31 mars, et ensuite, à l'age 
semblée régulière du 7 avril, qui 
|sera une réunion d'affaires très 


importante 
LA SECRETAIRE 
ee de 


Quand j'aurai 
terminé mes 
études 
secondaires, 


LE] 


j'aimerais travailler 
dans une grande 
entreprise; 
mais y trouverai-je 
| l’aide personnelle 


| qui me donnera 
| Ja formation nécessaire 
à mon avancement ? 


| OUT! C’est même un 
des grands avantages 
de la 


Banque Royale 


Avec plus de 1,100 succursales au 
Canada et outre-mer, la Banque 
Royale compte parmi les plus 
grandes institutions financières du 
monde entier. 

Pourtant chacune de ses succur- 
sales est administrée comme une 
entreprise locale et fonctionne avec 
un personnel relativement restreint. 

Cela signifie que dans la succur- 
sale où vous débuterez, comme dans 
celle où vous parferez votre expéri- 
ence, votre directeur s'intéressera 
personnellement à votre formation 
| et à vos progrès. 11 vous aidera de 
ses conseils et vous engagera à con- 
tinuer vos études, en suivant des 
cours de formation bançaire et des 
stages de formation pratique, qui 
seront une excellente préparation 
pour votre carrière dans la banque 


À LA BANQUE ROYALE VOUS 

POUVEZ VISER HAUT! 

La plupart de nos directeurs de suc- 

cursales ont débuté chez nous en 

sortant du collège et ont été placés 

| à Ja tête de leur première succursale 
vers l'âge de 35 ans, Nos plus hauts 

dirigeants, jusqu'au sommet de l'é- 

chelle, ont commencé de la même 

manière 
A la Banque Royale, ce qui compte 
ce sont vos aptitudes, votre ardeur au 
| travail, votre ambition et vos dispori- 
tions naturelles à traiter avec le 
| publie, 

Les membres du personnel de la 
Banque Royale jouissent de nom- 
| breux avantages: caisse de retraite, 
| Assurance-vic collective, assurances 
| santé, congés de maladie et vacances 
payées 

Pour plus de détails, procurez- 
vous, dans n'importe quelle gnccur» 
sale, la brochure “VOTRE CAR: 
RIERE DANS LA BANQUE" où 
passez voir le directeur de voire pug= 
cursale 


! 


| 
| 


| BANQUE ROYALE 


LA LIBERTE ET: LE PATRIOTE 


| Modifications apportées à la Constitution sur la liturgie Quelques | 


ROME (CCC) — Le texte dé-|che exclusive des évêques. Daus ours de la deuxième sessio di È d | 
1 f du Mois prentie du ‘pape l'hypothss où use raduetice | (echêms De Episcepis). araltra ions e a 
Semaine Sainte 


VI sur l'application de la |adoptée par un épiscopal ne se.|l'on s'en tenait strictement aux 
Bien que ces anciens usages se 
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lv Doyeuses ques 


à tous nos amis et clients + 


liturgique conciliaire |rait pas ratifiée par Rome, c'est | décisions prisés jusqu'ici par le ANGLE MARION ET TACHE 


publié à Rome etl|à cet épiscopat qu'il reviendrait | Concile, rien ne pouvait être mo- 
plusieurs modifications | de remettre son texte sur le chan-|difié en ce qui concerne l'usage 
tier: en effet, la nouvelle rédac-|des langues modernes dans la 


dans le pharmacie MeCullough 


Serge The D1œ 


comporte 
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par rapport à celui qui fut publié | 8 


Commandez mos excellents giteaux 


000000000000 0000000000O0 00 
0000000000000000000006008 


è 
x 
CLONE OU OL OL OUEN URL N OU OUR BOULE 


de Piques dans l“Osservatore Romano” du |lion du Motu proprio précise que | liturgie: l'autorilé compétenie| Soient plus ou moins perdus à | 
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St-Boniface 


"LE RENDEZ-VOUS DES BONS AMIS" 


dire ratifiés, par le Siège aposto- 
lique, aux termes du paragraphe 
3 du même article 36 de la Cons- 


titution 
Liuuo | 


n'est pas seulement ce qui se pas- 
sait entre ces huit personnes, dans 
ce grenier hollandais, mais ce qui 
s'est passé dans toute l'Europe 
pendant des années. Anne Frank 


vres. En Alsace, on appelait ce 
ljour le Jeudi vert, en souvenir 
d'une vieille coutume consistant 
en l'offrande de fruits encore 
verts. Il était de mode alors, de | 
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licieuse, dont nous connaissons les La ‘foire aux jambons 


à tous mos amis et clients 
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me fote el d paix/ 


| devaient être proposées par l'au- 


vivante par la susdite autorité lé- 
gitime." 

La première version disait que | 
les traductions en langue vivante 


rêves et la mélancolie, mais ce 
sont des centaines de milliers de 
petites filles et d'enfants dont 
nous ne saurons jamais rien, si- 
non qu'ils sont morts, qu'on les 


Paris à conservé, repuis 1222, 
la ‘foire aux jambons”, primiti- 
vement dite ‘foire du lard’, qui 
se tenait jadis sur le parvis No- 
tre-Dame, le Jeudi Saint et qui! 


à l'occasion de Pâques & 


à tous nos amis et clients 


| Lorse eccléninstique locale au|a brûlés, et le nombre des morts avait été instituée par une charte | 
mat or ae hont les reviser | du peuple invisible auquel ils ap- de Philippe-Auguste pour ‘déca- PHARMACIE 
sa er. ! hi F i 
pp partenaient. En chiffres ronds, rêmer” les Parisiens, Depuis la su 243, rue Marion, 


| sions proposées par les évêques, 


En d'autres termes, il revenait 
au Saint-Siège de corriger'les ver: | 


D'après le lexte définitif, au 
contraire, la rédaction est la tà- 


“’Journal d'une âme, 


“huit millions de. Juifs victimes 
des nazis”, 

Il y a aussi cette mésentente 
d'Anne avec ses ainés, avec sa 
mère surtout, problème éternel 
de l'adolescence qui recherche sa 
liberté, et derrière cette vie de! 
tous les jours se cache toute l'hor- | 


fin du second Empire, elle se tient 
sur le boulevard Richard-Lenoir, 


Repos du Seigneur 


Le Vendredi Saint était le ‘'re- 
{pos du bon Dieu” et, autrefois, 
personne ne travaillait pendant ce 
jour, Les ménagères mêmes s'abs- | 


Mile Marie-Thérèse Boily 


te une surprenante maturité d'es- 


qui a déclaré qu'il constituait | 
“un document édifiant, une glo- | 
rificalion de Dieu’, | 

Evoquant ensuite le souvenir | 
de Jean XXIII, le cardinal a dit 
que ce recueil de notes spirituel- | 
les livre toute entière l'âme du 
pasteur et de l'homme que fut le! 
Pape défunt, Il a fait ressortir | 
que la recherche de Dieu fut le 
but constant de la vie de ce Pape 
qui, s'étant donné pour devise 
l'obéissance, trouva en elle la réa- | 
lisation de la paix, la paix qu'il | 
précha inlassablement aux hom- | 
mes, notamment dans sa magis- | 
trale encyclique ‘‘Pacem in ter-| 
ris", 

Rendant enfin hommage à la 
grande bonté de Jean XXII, le | 
cardinal Lercaro a rapporté les | 
paroles qu'il disait à une haute 
personnalité: ‘Nous pouvois avoir | 
cles idées différentes, mais nous | 
avons un même coeur”. 


| 
Professeurs mis à | 


l'enchère à Toronto 


TORONTO — “C'est incroya- | 
ble! Quand je suis entré dans la! 
profession, il y a 30 ans, j'ai dû | 


HUB SERVICE | 


Gérard Privé, propriétaire 


8 760, rue St-Joseph 
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Ÿ 154, avenue Provencher 
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Nos meilleurs souhaits de 


PAQUES 
St-Boniface Hardware Co. 


Nous désirons offrir à tous nos clients et 
amis nos meilleurs voeux pour Pâques. 


PÂTISSERIE FRANÇAISE 


fraiche chaque jour — Nous livrons 


Une variété de mets délicats 


coins, que les bébés fassent leurs 
premiers pas sur les dalles de l'é- 
glise, soutenus par des mamans 
attentives et souriantes d'émotion. 
Ce qui n'allait pas, dans l’atmos- | 
| phère simple et bon enfant d'une | 
|fète de famille, sans quelque ta- 
| page, Toujours en Alsace, et no- | 
| tamment sur le Hochefeld, on a!- 
lumait des feux qui préludaient 

à Pâques, | 


La ‘quête des oeufs” 


Mentionnons pour mémoire, la | 
|‘‘quête des oeufs’, dont l'origine 
comme pour toutes les réjouissan- 
ces d'ordre culinaire, n'est pas au- 
tre que de marquer la fin du ca- 
rême, C'est une innovation qui 
eut lieu dans une commune de 
Normandie, Le sacristain, accom- 
pagné d'enfants de choeur, en 
soutane rouge et surplis de den- 
telle blanche, vint présenter dans 
chaque maison un énorme coq de 
cuivre, tout rutilant de neuf, desti- 
Iné à remplacer au faite du clo- 
cher réparé, l'ancien c volati- 
|lisé au cours des bombardements, 
L'idée était merveilleuse comme 
moyen de récolter des oboles ré- 
servées à cette fin, | 
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Fleurs pour toutes occasions 
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Venex voir notre assortiment 


Bon choix — Gronde variété 


NOUS LIVRONS 


Tél: ALpine 3-4640 


de la ‘vente à l'enchère” orga-| 
nisée par les 104 commissions 
scoläires de l'Ontario, vente à la- 
quelle assistérent des centaines | 
de professeurs venus des quatre | 
coins de la province, 

Une réunion semblable a lieu 
tous les printemps, depuis quel 
ques années, et il est peu proba 
ble que cette pratique disparaisse, 
à cause de la pénurie de profes- 
seurs. 

Alors que M, Stevenson parlail 
à un reporter, l'une de ses spé- 
cialistes vint lui dire qu'elle avait 
accepté un emploi de directrice 
avec une autre Commission scolai- 

Un directeur qui était venu 
pour embaucher deux professeurs 
s'en est fait enlever trois, ce qui 
portait ses besoins à ‘cinq! 

Le même “marché aux profes- 
seurs” se tiendra à Toronto et ail- 
leurs pendant les deux fins de se- 
maines prochaines, 


Le problème du 
biculturalisme est la 
responsabilité de tous 


sur le bilingui me el le bicultu 
ralisme, s'est dit d'avis qu'aucune 
ice, si petites soient sa po- 
n et son influence françai- 
» peut échapper à sa res: 
ponsabilité de idre le pr 
sme au Ca- 
[ 


réso 


tire 
ura 


Chaussures de printemps 
à prix avantageux 


Venex voir notre choix de 


modèles élégants pour 
chacun des membres 
de la famille! 


Les enfants comme les parents seront heureux 
d'étrenner de nouveaux souliers 


à l'occasion 


Jos.=P. Guauy 


de chaussures pour adultes, jeunes gens et enfants. 
Cirages, caoutchoues, lacets. 


MAGASIN GUAY 


| arler dans leurs diocèses’, écrit | 
{Son Exec, À Henri Routhier, | 
|O.M.I, dans ‘La Voix du Vicariat | 
|de Grouard”. “Ces évêques ont | 
|shmplement observé de récentes 
| prescriptions qui leur ont élé 
transmises par le Saint-Siège”, 

Mgr Routhier donne ensuite les 
normes qui ont été communi- 
quées aux évêques: 

“Au cours de la réunion du 
28 décembre 1963 de la Commis- 
sion de Coordination, le cardinal 
président a communiqué les rè- 
| gles suivantes du Saint-Père con- 
cernant l'activité des experts: 

1) Selon le travail qui leur est 
demandé, les experts doivent ré- 
pondre avec loute leur science, 
prudence et objectivilé, aux ques- 
tions que les commissions con- 
lient à leur examen, 

2) 1l leur est demandé de ne 
pas susciter des courants d'opi- 
nion, donner des interviews et 
soutenir publiquement des idées 
personnelles sur le Concile 

3) Qu'ils s'abstiennent de cri- 
tiquer le Concile, de communi- 
quer à l'extérieur des nouvelles 
sur l'activité des commissions, 


ÈS 


de Pâques. 


La Bible vous parle 
C'est le jugement que vous por- 
tez qui servira pour vous juger, 
c'est la mesure avec laquelle vous 
mesurez qu servira pour vous 
mesurer, (Mt 7, 2) | 
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Il me suffit pas d'économiser. || im- 
porte de placer ses épargnes dans 
un grand é tablissement de crédit qui 
favorise le développement agricole, 


industriel et commercial du pays. 


Banque Canadienne Nation 


"ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


1908." 
Winnipeg 


© Cortes de souhaits 
«+ Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 
St-Bonitace — St-Jean-Boptiste —— St-Pierre — Winnipeg 


Pour le PLAISIR des Canadiens qui exiq 
timulont melange excitant et qdiver 
nt, afin de rendre exceptionnelle 


le leurs activités sociales! 


Visitez le Centre O'KEEFE à Toronto 


"Une autre contribution d'O'Keele œu Mode de wie conadi 


| À MAN for all SEASONS” 


A VRIL 


13 MARS 11 


enne 


| bonheur de recevoir la visite de la 


billets d'entrée et de goûter, et le 
jeu de whust fut conduit par M 
Arthur Paradis, HN y eut douze 
tables de joueurs et les gagnants 
furent Mmes Richard Rondeau, 
consolation, et Olivier Côté, MM, 
Georges Bouiet & Arthur Para- 
dis, 

Le jeu de bingo qua suivit a- 
vait pour animateurs, MM. Ar- 
mand Beauchemin, Arthur Para- 
dis, Luc Bisson, Gérard et Jo- 
seph Boulet, ei les heureux ga- 
gnanis de prix furent Mmes Fé- 
licien Boulet (2), Henri Côté (2), 
N. Boulet, M, l'abbé C, Vachon, 
curé, MM, N. Boulet, Roger Blai- 
se (2), Dan MceGuire et Luc Bis- 
son, qui fut l'heureux gagnant du | 
54.00 pour la carte remphe, 

Une boite d'épiceries 
d'une valeur de $12, chaudement 
contestée, fut finalement gagnée 
par M. Adélard Boule, et M 
Pau-Richard Boulet fut favorisé 
du sort en remportant l'ensemble 
de trois bancs mis en loterie, 


grosse 


M. Edmond Beauwpré sen re- 
tourna chez-lui avec le gros fla- | 
con d'eau de Cologne; M, Alphée 
Labossière gagna une bourse (vi- 
de), vendue sur billets de le à 
50c., Mme Crérard Boulet &# M. N 


Boulet se partagèrent le contenu 
du bocal de bonbons miniature | 
avec les #$300 qu'il contenait | 


pour avoir deviné à peu près jus- 
te le nombre de ces bonbons, 


Un récomoriam goûter fut en- 


suile servi par quelques dames 
dans une atmosphère de saine 
gaieté, Félicitations sincères aux | 


principales organisatrices de cette 
verllée, Mmes Gérard et Joseph 
Boulet et Arthur Paradis, et des | 
remerciemems au petit nombre | 
d'assistants aui bravèrent ja mau- 


vaise lemperalure pour accom- 
plir leur devoir de paroissiens | 
ayant à coeur le succès des oeu- | 


vres paroissiales, Le profit péeu- 
niaire de cette soirée fut des plus 
encourageant; merci À Lous, 
Visiteuses 
Les Révérendes Soeurs de cette 
ont éprouvé le grand 


paroisse 


Rév. Mère Jeanne-d'Arc, M.O,. 
supérieure générale de la commu 
sauté de St-Boniface, Cette chère 
Mère n'est pas une étrangère dans 
ette localité puisqu'elle y a exer- 
é déjà son dévouement comme 
nstitulrice nl y a quelques années 
à ves 
Mile Ma Paule Gagné de 
St-Georges de Beauce, Qué, s0eur 
le ja Rév, Sr Mar de-\a-Garde 
8 1epluii# lues semaines en 
silé au couven ptusieurs per 
ont € e plaisir de fabre 
ssance avec ele el 1) SOU 
ent un heureux séjour au Ma 
\itoba 
Va-el-vient 
M, et Mme Joseph Bouiet e 
Mme N, Boule, de celle localité 
“compagnés de Mme Aurèie 
Desauiniers, de St-Boniface, son 
allés récemment faire un voyage 
à Regina, Tisdale et Zenon Park, 
Sask., où } ont 4 é pusieurs 
>arents, À I ) M. et Mme 
J, Boulet allaient à St-Boniface et 
à La Sa ramenamt en vale 
Mme A, Desauiniers 
Malades 
Mmes Alb: Boulet el E A 
juin, ainsi que Mme Jos, Gagnon 
] jue 1 nfar ke ce 
» és spita à Ki 
"| y, À tous s à s, so 
aits de fr MNpi lei À |A same 


Les dividendes de 
l'assurance-vie atteignent 


un nouveau sommet 
ORONTO Les 
lemnilés d'assurance:vié ‘ 
1963 par 


1 000 


rsemen 


effectués et 


es) 


|eut leu à l'école 


Le KR, F, 
Pères Blanes, fils de M, et Mme 
Arthur Moreau, de Bellegarde, 
Sask,, a prononce son premier 


|serment missionnaire à Lennox- 


ville, Qué., le 7 mars dernier, 


Apres de courtes wacances à Bel-| 


legarde, il est retourné à Lennox- 
ville, Meilleurs voeux de perse- 
vérance, 


Letellier 


Assemblée de la LF.C, 


Mile Marietie Jutras présidait 
l'assemblée mensuelle de la Ligue 
des Femmes Catholiques qui eu 
leu le 20 mars, Après la procé 
dure habituelle, Mme Arthur Ju 


|tras, déléguée, donna un compte 
rendu de la première rencontre 
de ‘Manitoba Association For 


| Equality In Education”, Mme An 


tonin Jutras donna aussi um rap- 
port détaillé du grand succès de 
a vente de ‘bric-à-brac’” qu 
ndienne, 
Denis Fortier, 

Joseph 


Mmes 


Leclair 


Lauren! 


el Dupuis furen 


|nommées en charge du comité de | 


nomination en vue des prochaines 


| e:ections 


Pour la partie spirituelle, l'au- 


|mônier, M. l'abbé E, Fontaine 
curé, donna une ënstruction sui 
la prière, Il expliqua que ka ma 
[nière chrétienne de prier est de 
e faire avec le Chris, dans le 
Christ et par le Chris. Aënai ja 
prière n'étant pas présentée seule 
lau Père représen ne waileur 
sainte et toute-puissante, C'est 
pourquoi, dit-il, que l'Eglise finit 
oujours ses prières “Par le 
Christ Notre Seigneur" 
L'assemblée se termina peu « 
près 
DE QUALTÉ 
Firestone 
Nylomaire 
1.50-U 
sur 
tchange 
Le ju N oire est fixé 
or en -o J e 
pne de qu é come L 
| possède la structure moderne 
5 L |] 
à v Fire Le « x 
» LL et es nos s 
je te t cela f 
æulement , jr échomge, 


Acheter à termes 
facties de 


LABOSSIERE 
SERVICE LTD, 


et 
Des Meurom 
CHopel 7-3970 


Provencher 


Georges Moreau, des | 


Quels schémas seront étudiés? 
Pendant cette période consécu 
tive à la deuxième session conci 
liaire êt préparatoire À |: troisié. | é 
me, qui bat actuellement son plein “és 
| À Rome, il semble que les perspec s 
|tives pour cette prochaine session 
se présentent comme suit: le 
schéma sur “L'Eglise” se trouve 
au centre de l'intérêt, parce que 
des déclarations complémentaires 
sur la collégialité des évêques et | 
l'infaillibilité du Pape s'avèrent | 
indispensables, Ce schéma sur | 
[l'Eglise doit constituer la base de | 
quatre autres schémas: celui sur 
les évêques et la direction des dio 
cêses: celui sur l'apostolat des 
laïcs; le schéma 17 sur “La pré 
sence active de l'Eglise dans le 
monde d'aujourd'hui": le schéma 
Isur les missions. Il semble donc 
logique et de ce fait probable, aue | 
|ces cinq schémas viendront en dis | 
cussion lors de la troisième ses. | 
sion “conciliaire, Celle-ci, a ant | 
traité des problèmes essentiels, 
{pourrait donc être la dernière de 

ce deuxième Concile du Vatican 


LONDRES $415,50 aber-retour 


| 


| L'oecuménisme, les Juifs, | 
| la liberté religieuse | 
! . 

On ne sait pas encore auelle 


| forme définitive revêtira le sché. | 
[ma sur l'oecuménisme. Il paraît 
icertain que les chapitres I (prin | 
|cipes de l'oecuménisme), IT (pra 


itique de l'oecuménisme) et III 
| (ceux qui vivent séparés de l'E 
glise catholique) seront mainte 


pri 


VIENNE $555,30 aller-retour 


nus et acceptés quoique dans une 
nouvelle rédaction, vu l'approba 
uon que ces trois chapitres ont 
rencontré de la part de quasi 
unanimité des Pères conciliaires 
au cours de la deuxième session 


Ce que l'on sait moins, c'est ce 


qu'il adviendra des deux impor 
tantes déclarations aui consti 
tuaient les chapitres IV et V du 
premier projet de schéma présen. | 
|té au Concile, le chapitre IV sur | 


‘les Juifs” et le chapitre V sur 
“la liberté religieuse”, celui-ci 
impliquant les problèmes de la li.| 
berté de conscience, de la tolé 
rance, des relations entre l'Eglise 
et l'Etat. On ne peut pas perdre de 
[vue que d'importants groupes 
|d'évêques ont demandé la discus 


[sion de ces deux chapitres, qui 
in'ont pas été abordés tout sin 
|plement par manque de temps, la ZURICH 5503.90 aMer-retour 
Idate de la clôture de la session 


|étant fixée depuis longtemps: or 

sait également que le pape Paul « 

VT aurait aimé voir traiter ces 

:. quelle merveille 

Concile, Certains pensent que le 

[texte sur ‘les fuite OÙ ra faire J 
{l'objet d'une déclaration concilia 

re propre, en dehors du scl 

sur l'oecuménisme, et que le te los tarifet j d 3 À 
NE OPUENUER, 06 que 18 tEx Les tari!s' et les tours 1964 d'AIR CANADA rræeitnt toute l'Europe à votre portée ! 


vera une place dans le schéma 


| ' Où désirezvous aller cet été? À Athènes... Le Grand Tour d'Espagne”, 14 jours, voyage 
Le schéma 17 Madrid...Belgrade Venise Dubrovnik? Le en pet d'Air Canada jusqu'à Zurich; vous vous 
L'élaboration du schéma 17 choix est illimité, les tarifs ont été réduits de  joisæner au tour à Bâle, Berne, Lausanne ou 
qui give un hr pi retentisse f radicale et les villes où l'avion d'AIR  Geænèse, puis vous visitez Lyon, Biarritz, Madrid, 
ne ans T set al raite CA! A no r lan é 
A c#* pe her) “ro à ql jee CANADA v us dépose sont la po wCaces aux Coe-ejoie, Séville, Grer ade, Barcelone et Avi- 
D'ue - 1} x l es plus intéressants à visiter ane», retour à Bâle en Suisse, $191 plus le 
| et de soins métic Farc ez un tour 1964 d'AIR CANADA tar == # atrien, (Tour IT-GL-91) 
on la sait <e aût HT à façon là plus populaire de visiter toute Cornuullez votre agent de voyages où Air 
initiative. du cardina uenet Demandez à votre agent de voyages Caæ-»ada pour connaître les dates et les périodes 


primat de Bel s sur les nombreux tours tous frais de l'année auxquelles ces nouveaux tarifs 


gique I ‘ # 
terait actuellement comn pee { paye fferts par AIR CANADA, Le tarif aérien  seræ>nt on vigueur. lls pourront vous préparer 
après une introduction, le premi 1ller-retour par Air Canada au point de départ un merveilleux voyage de 3 semaines en 
chapitre traiterait de la vocatio du tour, plus le tour complet, peuvent être Euemope-et vous économiserez $208 compara- 
et des droits de l'horime: le se f aux termes du plan “Voyagez mainte.  tivæmmmant aux tarifs ordinaires, classe éconorni- 


nd serait consacré à l'I Ü t—F tard”, avec versement initial ques de l'an dernier 

est au se ( Dieu et du mor amént 1ne/1 

a » nd; ei x “eut € € e 10 22 | lez on Europe à bord d'ur jet d Air Canada 
vités 4: chrébien danse 1e Lg dT d'Europe”, 16 jours, de Lon. (oumm en Grande-Bretagne, par Air Carada ou 
d'aulourd'hul: le auatriêème_ er de, en Allemagne, en Autriche, BOmAC)Ofrezvousunvoyageinoubliabieen 19641 
fin, présenterait les grands p talie, en Suisse et en France. À partir de 

blèmes de la communauté huma l'à $284, plus le tarif d'excursion de Conultez votre agent de voyages 
|ne à la lumière de la dignité de la rs d'Air Canada, (Tour 1T-GL.Y) ou tppolez Air Canada WH 3-9381 
personne humaine la fan 

trou vai 1ä e CNa/ #via compagnie correspondante en Europe + Tou: lee tail mentionnés entreront em visurur le 
place des plus importante r avr 6,4 larils d'exeursion de 14 à 11 jours chu économique, À partir de Winniptg 

l'elles seraient elon « 

lieux généralement bien inf ( 

schémas Eglise ’ é 

et le vo e ( ent dos d [AT 

postolat des laïcs _/TRANS-CANA DA AIR LINES 

sa 175 a pré 1 

Eglise au monde d 
| comprenant égalernent le 

sur “la liberté religieus 6 Pour tous renseignements concernant ks nouveaux tarifs réduits, comultex 
missions ecumér 

L ’ ' ’ 

hrs L'Agence de Voyages D'ESCHANBAAULT — Tél: CEdar 3-3457 
ep} À gone Ve gence de voy 5 — 01. ar 

suffisa A 

tils être abordés avenir k 116, arvenne lroerencher Si-Honiluce, Main. 


Le comédien, Jean Duceppe, l'adjoint au président, Erie Molson et le directeur de la section théatre | devait 


vos antes 


p 
une gara 


Au Le 


r de la graine em 60" F, Après la a 
d'obtenir exaclenrent là Val faut de là Cha : 
é que vous désirez. nm peut Com- | mièr n Ççar s sen 
nencer ins © s0US-S0 des Mmai- | dans un leneir #0 L s 
ee nn — | dans un coffr le croissance sou 
, une lumiere £ rescent 
Québec rembourse gr op ar 
ments sur : ist ci-des 
RS en 


du régime Taschereau 


QUEBEC — Le ministère des 
Finances à annoncé quu avait 
remboursé un ‘“emprun” qui a- 
vall suscile de vives 
sous l'administration 

En 1924, à la suite d'une tran- 
saction désastreuse | 
cement d'une usine d'instruments 
aratoires à Montmagny —, la 
Banque nationale était absorbée 
par la Banque d'Hochelaga qui 
devenir plus tard la Ban- 


au ministère des Affaires culturelles du Québec, Guy Beaulne s'entretiennent au cours d'une conféren- | QUE Canadienne Nationale, 


ce de Presse tnue récemment à Montréal, à la Brasserie Molson du Québec, lors de l'annonce officielle | 
de la reprise du ‘Théâtre Populaire Molson’’ qui ira présenter ‘‘Patate” de Marcel Achard, du 20 mai} 
au 6 juin en Abitibi, au Lac St-Jean, de même qu'a Rimouski, à Baie-Comeau et, avec la collaboration | 


de l'Hydro-Québec, à Manicouagan 2 et à Manicouagan 5. 


Les écoles primaires d'Angleterre inaugurentun 
programme expérimental de langues secondes 


LONDRES Si Le 
e un programme expérimen- 
qu'on d inaugurer dans les 
éco £ n septernbre, des 
| où 4 ( 1nes ecouers pour - 
ront bavarder gaiernent en fran- 
cals dans environ dix ans 
En effet, l'Angleterre étudie la 
possibilité pratique d'introduire 
angue seconde dans ses éco- 


sur une vaste échel- 
poursuit 


primaires 


Dans Les écoles OÙ 8 


xpérience, on enseignera le 

francais à tous les enfants d'au 
ns huit ane 

Jusqu'ici, on enseignait une 


gue seconde (d'habitude le 
français, à cause des liens gén- 
iphiques étroits qui unissent les 
s) dans plusieurs écoles 
naturellernent, 


acux pay 


préparatoires et 


de es écoles privées et les é6co- 
” d'Etat à part de l'âge de 
onze al 

Enthousiasme immense 


Ces années dernières, toutefois, 


n a poursuivi des expériences 
ées, notamment à Leeds, où 
français s'enseigne aux élèves 

d'école primaire depuis quatre 

a On a obtenu des résultats 

encourageants, dans un enthou- 


siasme immense chez les enfants 


et chez les parents, A la 


Le ‘€ suCCes, une € xpérlence co- 
opérative se poursuit entre les 
netituteurs, les autorités scolal- 


res locales et le ministère anglais 
Education qui s'étendra sur 


es cinq prochaines années et 
fournira une base solide au pro- 
gramme futur d'action 

L cignement d'une langue 
seconde aux très jeunes enfants 
exige ! rellement une méthode 
particuliè: Voilà pourquoi les 
nstituteurs des écoles primaires 
de treize régions d'enseignement 


de diverses parties de l'Angleter- 
re suivent maintenant un cours 
ntensif de formation pour se pré- 
parer à entreprendre l'enseigne- 
ment du français à leur première 
d'enfants de huit ans en 
ptembre prochain 

Cette expérience se 


Class 


poursuit 


entièrement à titre volontaire, 
Les autorités scolaires locales et 

nstituteurs qui ont répondu 
a nvitation que leur faisait le | 
ministère de l'Education au début 
de 1963 savent que douze mois | 
de travail concentré les attendent, 


Di e début, on comprenait 
que les maitres devaient être plus 
q des personne possédamt un 
savoir livresque qui leur permet- 
trait de réciter ‘Au clair de la 
hune'' ou de conjuguer par écrit 


rbe ‘‘être'”’ à l'aide d'un ma- 
Ils devront parler la langue 


suile | 


succes cou- | couramment afin de 
muniquer 
bon 
par 


et 


d'autres sujets 
graphie et la musique, dans cette 
langue 


le 


À 


testent 
cause de 
puis le mois d'octobre, 


vi 


par les autorités 
|thodes d'enseignement ont 
| d'une 
on consacrant 
heures par semaine 
mation, 


Regain de vie francaise . 
autour de CJBC à Toronto 


TORONTO 
de Toronto sera 
francais dès le ler octobre 
M. Jean Charbonneau, du service 
francais de Radio-Canada à To-| 
ronto, en a donné l'assurance, ré- 
cemment, à l'occasion d’une ma- 
|nifestation particulière dé 
ciation des parents et instituteurs 
de l'école du Sacré-Coeur, Cette 
manifestation se déroulait dans le 
cadre de la Semaine de 
tion 

Dans 
radio 


de 


ré! 


faut 
gens à dire ce qu'ils pensent des 
françaises de 
d'en 
plus grand profit possible, 


émissions 
tout 


M. Charbonneau a saisi 
sion pour annoncer que le chan- 
canadien-français Gilles Vi- 
gneault donna un récital à Toron 
110 


teur 


Plus tôt, M 


Toronto, 
journal s'est 


la 


ment 


des maitres 


ocales ont choisi 


Formation 
Les autorités 


l'intérêt qu’ 


enthou 


bel et bien 


moment, ce 


anglaise de 
Canada en diffusant des émissions 
françaises tous les soirs à partir 
de 7 heures 

Faisant ressof.ir- | 
doit exister entre 
journal, M. Charbonneau a décla- 
savoir écouter et il| 
Il a 


Marc Foisy, direc- 
teur du mensuel ‘'L'Alouette”, de 
annonce que son 


| francaise de la rue 
| Gerrard, Dirigé par “L'Alouette”, 
elle deviendra une 
canadienne 
[mettant en vente ‘des livres écrits 
par les nôtres et pour les nôtres”, 


pouvoir com Plusieur régions 
anis l'apprécia- | déjà de laboratoires 
e du français | Depuis le début de 

on Chant on en a eélaDii piusié 
et iselgnant | MUNIS di allalior 


que la géo-  phones et d 
vr ur 
d'instruction 
la méthode 


groupe 
de volontaires ” 
mar La seconde parti 
. |batait en janvier, 


français et à 


sgme. De- 
ls Om sui- 


moitié des 
daient à 


put vd EEE pour y passe: un 
1OCaresS Les mé: trois mois en 
ve VariC | moitié remplacera 
ine autre, mais | our Je trimestre 
nur , quatre à juin, Pendant ce séjour en Fran- 
à cette for- ce, on mettra l'accent 


vail oral et sur la facilité à s’ex- 
primer, En outre les instituteurs 
connaissan - 
ce intime de la vie française, On 
leur conseillera de lire les jour- 
contempo- 
voir des films français 
et de rendre visite à des écoles. 


Partie finale du cours 


Remplis de vues, de sons 
sans doute de cuisine) de France, 
les groupes rentreront en Angle- 
section finale 
| cours, c'est-à-dire une période de 
dix jours consacrée aux méthodes 
d'enseignement organisées par le 
ministère, Ces cours auront lieu 
dans des centres régionaux. On 
y fera connaître aux instituteurs 
les méthodes et le matériel dis- 
l'enseignement 
français dans les écoles primai- 
matériel, sous 
la forme de bandes, de disques, 
de diagrammes et de 
en voie de préparation à l'inten- 
tion des écoles qui prennent part 
à l'expérience par les soins de 
la Dotation Nuffield, 
établie par 
Nuffield pour fournir des fonds | 
entreprises 
santé et d'enseignement. Mais les 
également 


pourront 


naux et les 
rains, de 


CJBC 
tout 


1964, 


poste 


l'Asso- |terre pour la 


l'éduca- 


poste de 
graduellement 


Radio- | ponible pour 


tres. Un nouveau 


rapport qui 
la radio et le 


invité les charitable 


CJIBC 


retirer le|4 d'importantes 


instituteurs 
libres de mettre 
idées en pratique 


l'occa- 


mais 


gleterre 
acquéreur de 


expérience 
librairie vrai- 
française en|bas âgé deviendra 


de-Bretagne. 


VUL 


d'alimentation n'est pas facile 


savez que cette affaire de régler le budget familial 


Il faut être prévoyant dans 


ses achats pour faire étirer les dollars. Mais c'est si facile avec 
les Coop. Ce sont les membres des coopératives qui en sont 


propriétaires, || n'y a pas de profit, car tout l'argent supplé- 
mentaire leur est remboursé. Vous épargnez sur chaque com- 
mande C'est vraiment très simple et tous peuvent s'v joindre 


pourquoi ne pus vous en informer des aujourd'hui? 


disposaient 


cxperience, 


projecteurs qui per- 
mettent à chaque étudiant de sui- 
programme 
On a aussi employé 
des conversations 


du cours dé 
alors 
mstituteurs 
nstitut britanniquw 
Paris de l'Université de Besançon 


résidence, 


d'été, 


acquérir la 


auteurs 


resteront 
leurs 


La formation que reçoivent les 
instituteurs est intensive et ardue, 
précieuse, En 
prochain, plusieurs milliers d’é- 
lèves des écoles primaires d’An- 
apprendront 
jouer de petites pièces et chanter 
en français, Les résultats de cette 
détermineront 
quand, le français pour tous en 


septembre 


grante de l’enseignement en Gran- 


Mais 
possible 


nale el Ja 


entre la Banque natio- 
Banque d'Hochelaga, 
gouvernement eut recours à 
une mesure exceptionnelle, Il cé- 
{da $15 millions d'obligations à 
la Banque d'Hochelaga, afin que 
son actif liquide soit proportionné 
au passif de la Banque nationale. 
S'inspirant d'un livre d'A. B. 
Jamieson publié en 1952 et inti- 
tulé “Chartered Banking in Ca- 
nada”, où ces faits sont relatés, 
ministère des Finances a émis 
|le communiqué suivant 


la province, la Banque d'Hoche- 


|laga était tenue 
| dans la mesure où ses revenus le 
[lui permettraient, (a) de rem- 
bourser à la province tout mon- 
tant d'intérêt qu 
pourrait être appelée à débourser 
sur les obligations transportées, et 


que année la somme de $124,- 


mortissement destiné 
les obligations à l'échéance , 

La province défendit avec vi- 
gueur cette transaction en invo- 
quant qu'elle était 
cessaire afin de prévenir un dé- 
sastre financier 


“La fusion fut discutée et a- 
gréée en 1923 et elle entra en vi- 
gueur l'année suivante, Le ler 
février 1925, la Banque d'Hoche- 
laga prit le nom de Banque Ca- 
nadienne Nationale, 

“A l'assemblée générale an- 
nuelle des actionnaires, tenue le 
8 janvier 1944, ke gérant général 
annonçait que, relativement à la 
transaction des $15,000,000 d'o- 
bligations, la Banque Canadienne 
Nationale avait, le 31 décembre 
1943, exercé son privilège d'an- 
ticiper les versements et fait re- 
mise à la province de la somme 
de $1,467,686.87 qui, avec les 
versements déjà effectués par la 
Banque tels que requis, a acquitté 
le solde des paiements que la 
Banque s'était engagée à faire 
aux termes du contrat, 

“Le rendement du fonds d'a- 
mortissement avait été établi par 
la loi à 5 pour cent mais comme 
les taux d'intérêt des emprunts 
gouvernementaux sont restés bien 
inférieurs à 5 pour cent pendant 
ka majeure partie de la durée de 
l'emprunt, la province a dû dé- 
caisser annuellement des sommes 
considérables pour faire face aux 
obligations qu'elle avait assu- 
mées."” 


M, Lapalme ne croit pas 
en un Québec unilingue 


QUEBEC — M 


Georges La- 


palme a affirmé en Chambre qu'il | 


ne croit pas que le Québec puisse 
| jamais devenir en pratique une 
province unilingue. 

“En pratique, a dit le ministre 
des Affaires culturelles, qu'en ré- 
sultera-t-il? , ,, Ici, nous aurons 
toujours à lutter contre l'infiltra- 
tion constante du mot anglais ou 
de l'anglicisme,” 

“Je ne crois pas que l'on puis- 
æ arriver à l’unilinguisme. Sur 
le plan de la loi, il appartiendra 
à d'autres générations que la 
| mienne de décider.” 

“Mais comment sera-t-on ca- 
pable d'atteindre ce but dans la 
province de Québec au coeur d’un 
continent anglo-saxon alors que 
les Champs-Elysées de Paris nous 
donnent le plus bel exemple d'u- 
ne langue qui se fait grignoter par 
l'anglicisme et le mot anglais?" 

“L'unilinguisme, ici, je ne crois 
que cela puisse jamais être une 
réalité quotidienne. On ne fera 
jamais disparaitre toutes les af- 
fiches de langue anglaise au Qué- 
bec, pas plus que le général de 
Gaulle n'est capable de supprimer 
l'enseigne ‘Elysées Quick Lunch’ 
aux Champs-Elysées” .,, 

Le ministre des Affaires cul- 
turelles continuera néanmoins la 
lutte contre l'‘abâtardissement”? 
de notre langue; et il déplore 
qu'elle ait à subir, en plus de 
l'attaque des anglicismes, l'assaut 
du ‘“joual” 


Long commentaire 
sur le ‘franglais” 


LONDRES — Le ‘Daily Mail” 
consacrait en fin de semaine un 
très long commentaire de premiè- 
re page à l'intercompénétration 
des langues française el anglaise, 

L'article intitulé ‘Entente cor- 
diale” commence par expliquer 
que les Français sont inquiets de 
voir leur langue envahie par des 
ermes anglo-saxons. Il cite à cet 


égard le livre “Parlez-vous fran- 
çais’””’, La rubrique hebdomadai- 
re du ‘Monde’: ‘Défense de la 
langue française’ signale que 
a pancarte “Welcome” qui se 
trouvait installée à l'aéroport 
D'Orly va être transformée en 
‘Service d'accueil” 


Mais, ajoute le journal, le fran- 
çais ne s'est pas fait faute non 
plus d'envahir notre langue. Et 


de citer les restaurants de Lon- 
dres où non seulement le menu 
est rédigé en français mais où, 


d journal, VOUS 
français 

cite également le do- 
habillement, de la coif- 
fure, du jeu, de la diplomatie 


maine @e 


“Aux termes d'un contrat avec | 


mais seulement | 


cette dernière | 


172,40 afin de permettre à la pro- | 
vince de constituer un fonds d'a- | 
à racheter 


devenue né-| 


devez égale- 


FAITES VOS SEMIS 


discussions | 
Taschereau. | 


finan- | 


afin de rencire la fusion | 


(b) de verser à la province cha-| 


(aide-mémoire tour d'horizon, 
mmmuniqué), etc. Et se termine 
air 

We are ‘en Rapport. We like 
being ‘au courant with both their | 


| joie de vivr the savoir- 


We like smply, being ‘au 


1 


$ npéralut 


re gratuit de la publicalio 


ture’ en ssant votre dem 1 
à la Division de l'information, mi- 
nistère de l'Agriculture du Cana- 


da, Ottawa 


On doit d'abord se procurer 
de la bonne terre de jardin, 
de la tourbe et du sable gros- 
sier et propre. 


Mouiller la terre et la placer 
dans un four à 200° F, du- 
rant 20 minutes pour détrui- 
res les maladies, graines de 
mauvaises herbes et insectes 
cachés dans la terre, 


be 27H24 


| 
| 


Préparer la bâche, La se- 
mence germe dans le sable, 
trouve sa nourriture dans la 
terre et l'humidité dans la 
tourbe, 


Tremper la bâche dans l'eau; 
il en faut un gallon par pied 
carré, 


Faire des sillons dont la pro- 
fondeur est 
trois fois 
graines, 


ordinairement 
le diamètre des 


Semer clair et étiqueter, Une 
vitre posée sur la bâche accé- 
lère la germination, mais il 
faut l'enlever des que les se- 
mis ont formé leurs premie- 
res feuilles, 


Pour éviter d'endommager 
les semis en les arrosant, pla- 
cer la bâche dans un plat 
d'eau peu profond et laisser 
l'eau s'imbiber., 


Une fois les semis bien éta- 
blis, arroser d'une fine pul- 
vérisation d'eau sans faire de 
la boue, 


Lorsque les semis sont assez 
gros pour être manipules, ils 


sont repiqués, transplantes 
dans une autre bâche à in- 
tervalles de 2 pouces où ils 
restent jusqu'a la mise en 


pots, 


La fin des tests 
en Saskatchewan 


LS 
i 
t ae 
1 
1 
| à 
] 1 N 
V Hruns 
de bo 
vins répartis eur 60,700 fermes de 
[la Saskatchewan ont sul 
ve en vertu du programme mi 
(route dans la provi 


Ces fermes sont répar 
£ 


1309 municipa s ru 
gions d'amèlior 296 
d'entre elles re $ s Con- 
|ditions de la certification des z0- 
nes exemptes de brucelos 

A ja suite des épreuves \vi 
ron 20,000 réagissants ont été a 
battus et plus de 1,3 mülion di 


| Finet, 


qu'un évêqu 


|épreuves de 


dollars ont été versès en indemni 
tés aux propriétaires 
Le contrôle de la cer 
des régions se fera à intervalles 
de trois ans, principalement au 
moyen de l'épreuve des échantil 
ions de lait et de crème pre 
aux laiteries et aux beur 
ainsi que des prélèvements de 


sang lors de l'abattage des bovins 


LiCcation 


gras 

Au niveau national, quelque 9,5 
millions de têtes (environ 43 pour 
cent de nos bovins) ont subi l'é 
preuve officielle, Mars 1966 est 
fixé comme terme de l'épreuve 
contre la brucellose dans le Ca 
nada tout entrer 


Persécution 
religieuse 


personnalités 


PARIS — Des 
orthodoxes, catholiques et pro 
testantes, dont MM. Jean-Marie 
Domenach, François Mauriac, le 
rofesseur Olivier Clément, le R, 
Daniélou, le pasteur Albert 
l'écrivain Pierre Emma- 
nuel et le professeur Nikita Stru- 
ve viennent d'évoquer à Paris, 
au cours d'une réunion, la situa 
tion des chrétiens en URSS 


M. François Mauriac a souligné | 


combien les catholiques se sen- 
taient directement atteints par les 
l'Eglise orthodoxe 
russe, “En URSS, a4-il déclaré, 
le Christ est en agonie, Nous ne 
devons pas dormir pendant ce 
temps”, 

M. Olivier Clément a ensuite 
montré, à l'aide de nombreux do- 
cuments, l'ampleur de la persé- 
cution qui, a-t-il dit, a repris de- 
puis 1959 une violence dramati- 
que. 

Moins d'églises, 
moins de prêtres 

De 1958 à 1962, a-t-il indiqué, 
le nombre des églises encore ou- 
vertes est passé de 22,000 à 11,- 
500. Celui des prêtres de 30,000 
à 14,000, 

La moitié des monastères ont 
été fermés et il ne reste que cinq 


| 


| 


séminaires, dont deux sont sur le | 


point d'être dispersés, Des impôts | 


écrasants empêchent le clergé de 
remplir ses fonctions, L'entrée 
des églises aux enfants d'âge sco- 
laire — de 3 à 18 ans est inter 
dite ainsi que 


religieux, 


Des mesures draconiennes sont 
prises pour empêcher les bapté- 
mes el cerendant, jusqu'à ces 
dernières années, 60 à 80 pour 
cent des enfants élaient baptisés, 

Pourlant, a souligné l'orateur, 
l'Eglise russe a accepté les lois 
du régime. Elle a donné des preu- 
ves de son patriotisme pendant 
la dernière guerre, mais elle ne 
peut renonrer à affirmer sa foi 

A son tour le pasteur dit com- 
bien tant de souffrances émeu- 
vent les protestants, Car si, pour 
eux, le temps des épreuves est 
passé et qu'ils vivent ‘un temps 


béni qui fait espérer la vision de 


la sainte Eglise universelle, ils 
ont été longtemps persécutés, ils 
se souviennent de leurs épreu- 
ves”” 


"Qui que vous soyez, 


vous êtes nôtres” 


OTTAWA “Je n'accepte pas 
soit plus ou moins 
évêque, qu'il ait une autre loyau- 
té ou d'autres liens que ceux du 
Christ et de son troupeau”, a dé 
claré en français le nouvel évé 
que de London, Mgr Gerald Em 


mett Carter, lors de son introni 
sation en la cathédrale St-Pierre, 
Mgr Ca qui était aupara 


| 


vant auxiliaire de feu Mgr John 
C, Cody, son prédécesseur immé- 
diat au siège épiscopal de Lon- 


don, a aussi poursuivi: “Je comp-| 


te alors sur tous mes enfants et 
tous mes enfants auront égale 
ment en moi un père spirituel el 
un pasteu 


“*’A mes chers diocésains, pré 
tres et laïques d'expression fran 
caise, je ne vous dis qu'um? chose, 
avait-il souligné plus tôt, Ce sont 


les mots de Virgile: Qui que vous 
soyez, vous êtes nôtres” 
S'adressant aux archevèques « 
évêques de langue française pré 
sents à la cérémonie, Mgr Carter 
a souligné y voir ainsi ‘‘un gag 
d'amitié envers l'un de vos con 
citoyens, envers un prêtre d'or 
gine québécoise 
grands collèges 


classique et qu 


s'avoue publiquement endetlc 
envers la culture française au Ca 
nada”. Il a noté de plus y trouver 


‘une marque de solidarité avec 
l'église diocésaine de London et 
son pasteur’ 

Dans son text 


franca le nou 


vel évêque de London a tenu à 
remercier M. Paul Mart secré 
taire d'Elat aux Affair ex!eé 
rieures, qui avait précédemment 
rendu hommage à Mgr Carl 
en cette langu 
La Bible vous parle 

J: sus avec y 18 tous | 
jusqu'à la fin d emps, (M 
28, 20) 

L L L 

Quand lu fa aum né va 
pas le clatronner devant toi, (M! 
6, 2) 


ancien de vos| 


| A 


Le blé rictime du 
temps en Soriétie 


1 Ave xXCCRS v'emen [M | 1 £ . | 1 Qi] 
x p un été chaud et sec ont ! h \ e 
été lastes an 1 x tom À org k \ 1e 
: | Ç | 
nousons (le Céraueu 1 Russu M J k 
point que, presque ur au Apt ' 
ndemuin, ce pays est passe d'ex \ jues changé d'idée à l'en- 
portateur de blé à importa d it cette préidué Qui exige 
emier plan +, (OMMES nsidèra our 
1et À | : 
Dans “L'Agriculiure à l'étran :s ans de ! 
ger'”, M. Ehmner Jaska, de la Divi- A 
l'économie (au ministère > à na 
culture du Canada) éer ” ps \ Ù sl 
ue wvuccès des récolles de blé ON : EMPAOYAN } | 
d'autres céréales, l'an dernier a pra \q gras en 
unsi qu'un marasme geénèralise vu 
dans la production agricole cons LS dirigen " ès on 
uent la principaie ralson qui a oDjecuil a production 
décidé les Soviétiques à concen ron 80 millions de lonnes 
rer leurs efforts sur le dévelop frais en 1970, Q s'attend à 
pement de l'industrie chimiqu -: mn d'à près 22 
, l nt $ né ( Ç ant 
En orientant les effort: lans on M | faudra bâ 


cette direction, on espère stimuler 
l'utilisation des 
des insectici- 


nente- 


a production et 
engrais miméraux et 
aes ce qui en retour 4 

a production alimen 


M. Jaska cite 


une déclaratior 


du premier ministre Krushchev à | 


l'effet que la production des cé- 
réales est d'importance prumor- 
diale pour les Soviétiques 

“La production de 
presque toutes les denrées agrico- 
vs est directement liée au pro 
grès de la production des céréales 
Qu'on nous fournisse du grain et 
nous aurons de la viande, du lait 
et d'autres produits.” 


ioutes ou 


On n'a pas de statistiques offi 


cielles sur la production de céréa- 
»s de l'an dernier, mais des cal- 
culs l'élablissent à 93 millions de 
tonnes métriques 55 millions 
de moins que la production de 


1962 qui était de 148 millinns de 
tonnes, On estime qu à ele 
la récolte de blé a encaissé une 
diminution de 40 pour cent sur 
celle de l'année précédente, qui 
était de 70.6 millions de tonnes, 

La pénurie de céréales a poussé 
des propriétaires à aimen‘er 
‘urs bestiaux avec du pain, pra 
tique que les autorités veulent 
faire disparaitre par une législa- 
ion qui prévoit des amendes et 
‘emprisonnement 

Jusqu'à l'an dernier, l'U.R.S.S 


see 


CLASSE À 


1970 


1,000,000 de Mexicains 
se portent à la rencontre 
| du “héros de la liberté" 


MEXICO Le Président d 
| Gau > à ete | ODJt d ne ovt 
|tumuitueuse, lund au momet 
où harangua | 
300,000 pers q "np 
saient la Place de la Constitutior 
C'était la première fois qu'un 
[chef d'Etat étranger vait l'hor 
| neur de parler du haut du balcon 
| président 
| Tête nu » Pr it de la 
| Fi fit son entrée dans la ca 

pitale au milieu d nuages d 
[Ce nfetti, On chiffre à un million 
| de personnes la foule q êta 
| portée au-devant du général qui 
| portait | uniforme de son ra 

Le président Adolfo Lopez Ma 

teos avait présenté de Caule 
comme le ‘'heros de la liberté et 
de la grandeur du peuple fran 
çais”, Celui-ci avait à maintes re- 

prises salué ia foule su pars 
cours de l'aérogare à la capital 

Ses hôtes, don! plusieurs avaient 
congé pour la journée nondè- 

rent de confetti et l'acclamèrent 


à outrance, 


Mon Guide au Cinéma 


d mars 1964 
—Section | 


N'offre aucun danger pour le public an général 


Alakazam, The Great ls a Mad, Mad, Mad, Snake Woman 
Angel in à Taxi Mad World Son of Captain Blood 
Assignment Outer Space Lassie's Great Adventure Summer Holiday 
Boy Who Caught a Crook Law of the Lawless Summer Magic 

Lilies of the Field Swingin's Maiden, The 


Brass Bottle 
Captain Sinbad 
pture That Capsule 
Cavalry Command 
Crimson Blade 
Dentist In the Chair 
Dream Maker, The 
FBI, Code 98 


McLintock 
MGM's Big 
Comedy 


Murder at t 


First Spaceship to Venus My Son, the Hern 


Flight That 

Francis ot Assis 

Gathering of Eagles 

Gidget Goes to Rome 

Gladiators Seven 

Goliath and the Sins of 
Babylon 


Disappeared Mysterious 
Nikki, Wild 
the North 
One Man's 
Pied Piper € 


Purple Hills 


Hercules and the Captive Queen of the Pirates 
Raiders, The 


Women 
Honeymoon Machine Raiders of 1 
How The West Was Won Samson and 
Incredible Journey Queen 
Incredible Mr, Limpert, 
invasion Quartet 


Misadventures of Merlin 
Jones, The 


Pirates of Tortuga 


Sergeant Was a Lady 
Siege of the Saxons 


Sword in the Stone 
l'arzan's Three Challenges 
l'eenage Millionaire 

lhief of Baghdad 

Three Stooges Go Around 


Parade of 


Mouse on the Moon the World in ns Date, 
he Gallop Thomasina 
licklish Affair, À 
{sland l'raitor 
Dog of Two Daughters 
Valley of the Dragons 
Way Varan The 


Unbelieva ble 
Voyage to the Bottom 
of the Sea 
When the Clock Stirikes 
Who's Minding the Store 
Wild and the Wondertul 
Yank in Viet Nam, À 
You Have to Run Fast 
Young and the Brave 
Young Sw ers, The 


pt Hamelin 


æyte Gulf 
the Slave 


CLASSE A-—SECTION 11 


Ne convient qu'aux adultes et aux adolescents 


Act One Frantic 
ll the Way Home Fury of Sn 
Amazons of Rome Gone Are 


tout enseignement | And Suddenly It's Murder Good Soldier, Schweik 


| Atlantis, the Lost 


Any Number Can Wim Guns of Da 
Harbor 
Haunted Pa 


Haunting, T 


Continent 
Billy Hudd 
Black Fox 


Lights 


Hide and Seek 


Point of Order 
sanjuro 

Sardonicus 

Scream of Fear 
Secret of Deep Harbor 


\uggler's Bay 
the Days 


rkness 


Seven Days in May 
lace, The Shock Treatment 
"ne Slave, The 


Sound of Trumpets 


Bridge To the Sun Hootenanny Hoot Square ot Violence 
Burning Court, The Householder, The Stageconch to Thunder 
Call Me Bwan: dust For Fun Rock 

Captain Newman, MD Kings of the Sun Stolen Hours 

Cat Burglar Kiss of the Vampire Surt Part 

Chalk Garden Ladies Who Do Buitor, The 

Charade ladybug, Ladybug Swingin' Affair 
Children of the Dammned Lancelot and Guinevere Terror, The 
Chushingura Lawrence of Arabla Thrill of It AJ 
Company of Cowards Lite in Danger l'hunder Island 
Convicts 4 Lord of the Flies Trunk, The 

Cow and 1, The Man From Galveston, The Twentv Plus Two 
Dark Purpose Mary, Mary Two Nights With 
Day and the Hour, The Miracle Worker Clcopatra 

Devil At 4 O'Clock Mutiny On the Bounty War lis Hell 

Distant Trumpet My Name Is Ivan Weekend With Lulu 
Dr, Blood's Coftin Naked Edge Wheeler Deuiers 


Ensign Pulver Nightmare 
Erik, The Conqueror No My Dar 
Family Diary 


Fiances, The Pit and the 


Old Dark House, The 


X-—The Man With the 
X-Ray Eve 

Young Doctors 

Young Racers, The 


lng LDaughter 


Pendulum 


CLASSE A——SECTION 11! 


Ne convient 


Ada 

America, America 
Angels of Darknesa 
Armored Command 


Heavens Abc 


1 Could Go 


Hellfire Club 
Hustier, The 


qu'aux adultes 


ve Prize, The 
Pyro 
Rocco and His Brothers 


On Singing Running Mar le 


Beach Party In the French Style Season of Passion 
Becket Killers, The Sparrows Can't Sing 
Bedtime Story Leopard, The Summer and Smoke 
Billy Liar Love With the Proper Susan Slade 

3reakfast At Tiffany'e Stranger Strait-Jacket 

Cardinal, The Magnificent Sinner lake He She's Mine 
Ceremony, The Mall-Order Bride l'amahine 

Claudelle Inglhish Maniac lhree On à Spree 
Come September Man's Favorite Sport Thunder ot Drums 
Condemned of Altona Man Who Couldn't Walk To Bed or Not to Bed 
Couch, The Mind Benders, The lown Without Pity 
Day in Court, A Money, Monev, Money Toys in the Attir 
Dead Hinger Move Over Darling Twilight of Honor 
Dr, Cripper Muriel lwo Are Guilty 

Eyes ol Annie Jones Naked Kiss lwo Women 

Flight From Ashiya Nine Hours to Rama Victors, The 

Fun in Acapulco One Plus One VLP l'he 

Global Affair Panic In Year Zero West Side Story 
Great War. The Paris When It Sizzies Whatever Happened to 


Guest, The 


Guntight at Comanche 


Passionate Thief 
Period of Adjustment 


Baby Jane? 
Wrong Arm of the Law 


Creek Pink Panther Youngblood Hawke 
CLASSE À —— Section IV 
Ne convient qu'aux adultes, et cela avoc réserve 
Adam and Eve Girl of the Night «y Above and the Mud 
Advise and Consent important Man Belo rne 
Anatomy of a Murder Intrude torm Cente 
Case of Dr, Laurent King of Kings trange the Cit 
Cirele of Deception La Dolce Vita Sudde Last 
Cleo from 5 to ? Lolita l'hi ting 
Crowning Æxperience Long Day's Journey Into Tom Jones 
Dei Wanton Night loo Young to Love 
Divorce, Italian Style L.Shaped Hoom, The Under the Yum Yum 
Dr, Strangelove Martin Luther Tres 
Ea Life, The Mondo Cane Vict 
| Eclipse Never Take Candy From Walk On the Wild 
P a Stranger Young anc the W n 
Froud Pressure Point 
CLASSE B 
À rojeter parce que condamnable an partie 
Back Street John Coo! Small VW d of Sammy 
Candide Joker The Lee, The 
Carpetbaggers, The Kissin' Cousine Sodom and CGomorrah 
Cleopatra Lady in the Cage Soldier 
Comedy of Terrors Leda Solendor tr 
Conjusal Bed, The Looking F Love inter 
Cry of Battle Lave on the Riviere Sunda In 
Curse of the Living the Middie L 
Corps Attractior Temotre and the Monk 
Dementia 1 Tran 1 I Minh 
De und The Ten lhre L Love 
Commandme e ets 0] Tara ‘ 
Fxpiosive Generaton Mary Had à L tn 1» 1 
LA y the Bovs New ! L'h Tu Veek Another 
| For Louve of Money Night la My Future l'u 
Four For ‘Texas No Exit Va e and the 
L Russia With Leave Of Love and Desire Ballerina 
[ei Hunters Bikini er Pr À Attair 
Goodbye Again 1 Weekend Viva La Jegu 
Our Hawk rhe W f ? 
He ! l'ai Waltz ot the tadors 
Wead The ot Adam : ve D 
H of Party Beach Be eeping 18 
Ho ot Frignt M ec 
In the { { the Day Wild Harves 
Irma La Douce Wives And 1! [211 
laland ot Leave Aof World by Nigm 


St-Bonifoce, le 27 mors 1964 


L'Assurance-Vie Desjardins connait 


des succès toujours plus 


Le 11 mars dernuer avait Lieu à 5,700 prsonnes pour un montant | 


Lévis la 15e assemblée annuelle ; de primes dépassant 8700,000 an. ; description des emplois qui facili- | 


de Assurance-Vi Desjar tin | nuetlement 
Les résultats affichés révé.ent,} En 1968, l'Axurance-Vie Des- 
ane fois de plus, l'importance qué | jardins s'en retirée de la vente 
cette entreprise acquiert dans le | de l'assurance-accident “écoliers” | 
domaine économique |fahe par l'entremise des commis. 
Un montant d'assurance en vi- | sions solaires; secteur où elle s'é- | 
queur d'au-de à de $1,148,000,. | tait pourtant bâle une répula- | 
009 des revenus excédant Les | ton enviable tant par le nombre 


#12.000.000, voilà des chiffres qui | de #s assurés que par le service 


ndiquent bien la stature de l'en 
reprise, Son actif dépasse main- 
tenant $18.000.000: ses revenus | families canadiennes modernes, 
de placement ont augmenté de |elle a, grâce à l'appui des Caisses 


4170000, soit 27 2 pour cent pour | populaires, établi un ærvice d'as- 
ui donner un rendement net de |! surance-accident fonctionnant 
53 pour cent L'Assurance. Vie | douze mois par année et accesxi- 
Desjardins, on le sait, est toujours | b'e à tous les membres de la fa- 


filèle à sa politique de retourner, | mile, partout où se trouve une 
dans la mesure du possible, ses | Caisse populaire, Ce nouveau ser- 
apilaux dans régions et les | vice, appéé ‘“ACCI- RANCE”, 
milieux d'où is proviennent | connaît déjà des succès dépassant 
Les représentants de l'Assuran- ardt armegs ” ” 
ce.Vie Desjardins ont mis en vi- | Il est à noter qu'un montant de 
gueur 5,013 nouvelles polices | $1,060,000 a été porté à la pro- 
d'assurance individuelle totalisant | vision pour dividendes à même 
près de S37,000,000 d'affaires: | Un surplus net à répartir de $1.- 
des résuitats aussi satisfaisants ont | 155,000. Cela illustre le souci de 
milité en faveur de l'ouverture de l'entreprise de réduire au mini- 


| mum le coût net de la protection 


deux nouveaux bureaux régio- ue S 
4 qu'elle acrorde à ses assurés, 


naux qu permettront à l'Assuran- 
ce-Vie Desjardins d'aller offrir En 1963, l'Assurance-Vie Des- 
ses services à un nombre de per- | jardins a procédé à une évalua- 
sonnes encore plus grand: H s'agit | tion des tâches qui a permis d'é- 
des bureaux régionaux de Mont- | laborer la valeur relative des em- 


réal-Laval et de Québec-Ste-Foy. | plnis au siège social; (out en per- 
Les représentants spécialisés en | mettant une plus grande équité 
assurance collective ont assuré ! quant à la rémunération, ce tra- 
Division Scolaire de la Rivière Rouge No 17 
pour l'année se terminant le 31 décembre 1963 
Bilan du Fonds de Capital 
au 31 décembre 1963 
Actif 
Edifice et terrain au prix coûtant — , 
Terrain $ 14,108,79 
Ecoles 650,295.46 $664,404.25 
Eai ipement au prix coûlant — | 
Ecoles we h 29,406.35 | 
$693,810.60 | 
Passit 
Débenture (principal seulement) 5603,000.00 
Solde — Placement en actif capital 
(excédent de l'actif sur le passif) 90,810.60 
$693,810.60 
Bilan du Fonds de Revenu 
au 31 décembre 1963 
Actif 
Comptes à recevoir 
Octrois recevables combinés $ 86,027,47 
Taxes recevables 33,062.79 
Dü d'autres districts scolaires 296,40 
$119,386.66 
Passif | 
Prêts à court terme et à découvert $  8,228.73 
Comptes à payer 
Autres COMpLes À Payer ss 21,941.34 
Dépôt sur manuels 1,420.60 
Surplus (excédent de l'actif sur le passif) 
Solde 31 décembre 1962 $ 63,191.99 
Moins — Ajustement -— estimé 
d'octrois recevables en 1962 — 
Octrois d'opération $ 991.90 
Octrois de capital 1,627.77 2,619.67 
TE OT 0087282 
Surplus pour l'année 1963 27,223.67 87,195.99 
LH S119,386.,66 


Bilan du Fonds de Dépôt 
au 31 décembre 1963 


Actif 
Taxes recevables $ 67,166,54 
$ 67,166.54 

Passif 
Dü aux districts scolaires $ 34,103,75 


Düû aux fonds de revenu 33,062.79 


$ 67,166,54 


Rapport des Veriticateurs 


Nous avons examiné les bilans de la Division Scolaire de la 
Rivière Rouge No 17 au 31 décembre 1983 — bilan du fonds de 
capital, bilan du fonds de revenu, bilan du fonds de dépôt — et le 
fonds de revenus et dépenses pour l'année terminée à cette date, 
Notre examen a comporté une revue générale des procédés compta- 
bles et tels sondages des livres et pièces comptables et autres preuves 
à l'appui que nous avons considérés nécessaires dans les circontances, 

A notre avis, les bilans — bilan du fonds de capital, bilan du 
fonds de revenu, bilan du fonds de dépôt — et le fonds de revenus 
et dépenses présentent équitablement la situation financière de la 
Division Scolaire de la Rivière Rouge No 17 au 31 décembre 1963, 
ainsi que les résultats de ses opérations pour l'année terminée à cette 
date, conformément aux principes comptables généralement recon- 
nus, appliqués de la mêrne manière qu'au cours de l'année précédente. 


Signé à St-Pierre, Manitoba, le 31e jour de janvier 1964, 


Rapports approuvés: Forest, Guenette et Cie 
Pierre Baril, président Comptables Agréés 
T. Tétreault, sec.-trés. et Vérificateurs. 
Fonds de Revenus et de Dépenses 
année terminée le 31 décembre 1963 
Revenus 
Excédent 
Evaluation Revenu budgétaire 
budgetaire actuel ou déficit * 


Octrois d'opérations combinés 


(brut) $198,966.80 $201,598.44 $ 2,631.64 
Octrois à capital 43,333,52 42,890.12 443,40* 
Autres octrois 4,000.00 6,122.11 2,122,11 
Taxe spéciale 110,000.00 110,000.00 


Total des revenus 


$ 4310.35 


Dépenses 
Excédent 
Evaluation  Dépense budgétaire 
budgétaire actuelle ou déficit* 
Salaires des instituteurs $160,730.00 $153,108.30 $ 7,621.70 
Fourniture de classe 
a) Académique 9,770.00  11,031,78 1,261,78* 
b) Technique et vocations …  2,000.00 1,464,50 535.50 
c) Bibliothèques 1,810.00 1,381,66 426.34 
d) Manuels 3,000.00 5,243.41 2,243,41* 
Entretien et opérations des écoles 34,905.00 32,673.77 2,231.23 
Administration 13,898.00 13,910,06 12,06* 
Transp 47,268.00 50,347,40 3,079.40* 
Autres dépens 18,031.82 446.60 17,585.,22 
Dep: caprialt 
Débenture — principal 20,000.00  20,000.00 
# intérêt 38,937.50 38,937.50 
Ed fices 1,950.00 2,691,72 741.72° 
Equipement 4,000.00 2,150.30 1,849.70 
Total des dépenses $356,300.32 $333,387.00 $22,913.32 
Surplus pour l'année 27,223.67 27,223.67 
Total $356,300.32 $360,610.67 $ 4,310.35 


qu'elle donnait, Voulant répondre | 
plus parfattement aux besoins des | participation à la réalisation de 


grands 


val résuliers en une meilleure 


tera la section du personne, son 
entrainement et aus sa promo- 


tion 
Soucieuse d'être “présente à 
notre milieu”, l'Assurance-Vie 


| Desjardins à soutenu, au cours de | 


l'année écoulée, son intérêt pour 
tout ce qui évoiue chez nous 
aux secteurs économique el social. 


Mentionnons, en particulier, #a 


l'Institut Coopératif Desjardins, 
la diffukion à “Familles d'aujour- 
d'hui”, en collaboration avec les 
Caisses populaires, des donnés et 
conclusions de l'enquête sur les 
conditions de vie, les besoins et 
les aspirations des familles sala- 
riées canadiennes-françaises. La 
série radiophonique d'été ‘Fête 
au village” a, cette année encore, 
été diffusée sur la plus longue 
chaine de pasies au pays 
L'Assurance - Vie Desjardins 
jouit déjà d'une réputation en- 
viable en raison de ses préoccupa- 
tions sociales et culturelles, les 
résultats qu'elle affiche dans son 
15e Rapport annuel lui méritent 
une réputation loute aussi envia- 
ble comme institution financière 


Ste-Rose-du-Lac 
Assemblée de la L.F.C, 


Le mardi 10 mars avait lieu la 
réunion de l'exécutif de la Ligue 
des Femmes Catholiques à l'audi- 
torium de l'école élémentaire, Le 
R, P J, Alarie, O.M.I., aumônier, 
ouvrit la réunion par la prière 
usuelle, Puis quelques discussions 
apportèrent les résolutions sui- 
vantes: les dames de la Ligue a- 
chèteront les fleurs nécessaires 
pour la fête de Pâques; elles on- 
tribueront S$S60 pour les prix de 
catéchiane, qui seront distribués 
au mois de juin; elles verront à 
faire reluire l'église à l'occasion 
de Pâques, 

| Puis la présidenie lut la lettre 
de Mme Kelly, membre du Con- 
seil provincial, recommandant à 
nos prières une solution favorable 
| à la question des écoles. 

Après la réunion de l'exécutif, 
la réunion générale à laquelle as- 
sistaient plusieurs dames et invi- 
| tées eut lieu, M. Getts, du bureau 
| du bien-être social de Dauphin, 
| parla de la nécessité de trouver 
des foyers pour les enfants délais- 
sés et dit comment s'y prendre 


| pondit gracieusement à toutes les 
| questions, 

La loterie et le thé au profit 
des bourses furent un succès, M, 
Guy Tardiff gagna les nappes, 
tandis que Mme Emilie Théorêt 
| remporta le $5.00. Mme Gabriel 
Molgat se mérita le prix d'entrée. 
Les dames de la Ligue remercient 
ceux et celles qui ont contribué 
à ce succès, 

Chevaliers de Colomb 


Le lundi 16 mars avait lieu la 
réunion mensuelle des Chevaliers 
de Colomb du Conseil de Ste-Ro- 
se, M. Albert Normandeau, prin- 
cipal de l’école secondaire et dé- 
| légué de Ste-Rose à la création de 
{la “Manitoba Association For 
Equality In Education’’, donna un 
compte rendu des délibérations à 
Winnipeg. Puis M. le Dr Butler, 
| de Dauphin, parla de la nécessité 
d'aider les enfants retardés des 
environs et des projets qu'a lan- 
cés Dauphin, Il montra comment 
Ste-Rose pourrait en bénéficier, 
et indiqua comment on pourrait 
Psp dans un projet comme 
celui-là, 

M. Justin Bourbonnière, prési- 
| dent du Comité des Jeunes, vient 
| de publier le rapport financier de 
| l'an dernier, Afin d'organiser les 
différentes ligues de balle ainsi 
que d'autres amusements pour les 
jeunes, les Chevaliers de Colomb 
ont dépensé la somme de $1,- 
024.16 l'année dernière, Le prési- 
dent fait ressortir la contribution 
des hommes d'affaires et autres 
associations de Ste-Rose et fait 
appel aux gens de la campagne et 
autres intéressés de venir à l'aide 
| des Chevaliers de Colomb. Au 
printemps, 126 jeunes, dont 43 de 
la campagne, seront membres des 
différentes ligues, Le comité, dit- 
il, est reconnaissant envers ces 
{nombreux bienfaiteurs du passé. 

On ne peut qu'admirer le beau 
travail des Chevaliers de Colomb, 
principalement de MM. Justin 
| Bourbonnière et Maurice Val- 
cour! 


{ 
ir 


| 


| pour adopter des enfants, Il ré- | 


LA 'CIRERTE ET LE PATRIOTE 


a 


| 


4 
PET 


maine, (Photo NC) 


| 


w | 


On voit dans cette photo un jeune paroissien de St-Pie X de 
Rome lisant une adresse de bienvenue à Sa Sainteté le pape Paul VI! 
|qui semble vraiment en jouir, Le Souverain Pontife etait alors en 
visite comme évêque de Rome dans une paroisse de la capitale ro- 


De nombreux jeunes Esquimaux 


(fréquentent l'école avec succès 


cher situées dans la baie d'Hud- 
son, un jeune instituteur du Ma- 
nitoba fait subir une épreuve de 
lecture afin de comparer les pro- 
grès de ses quinze élèves esqui- 
|maux à ceux d'élèves du sud du 
| Canade. Il sait que les jeunes élè- 
ves qui fréquentent cette école 
d'une classe dont les fenêtres sont 
balayées par la neige, sont vrai- 
ment intéressés et qu'ils ont l'es- 
prit vif, Mais il leur faut du temps 
pour apprendre une nouvelle lan- 
‘gue et aussi pour apprendre ce 
qui se passe dans le monde ex- 
térieur qui leur est étranger et 
l'école n'existe que depuis trois 
ans et demi. 

Les écoliers ont terminé leur 
épreuve dans les vingt minutes 
réglementaires. Paulossie Kavik, 
qui porte toujours sa carabine au 
cas où il verrait un lagopède 
quand il rentre à la ma 
conservé tous ses points, Les au- 
tres élèves ont conservé des points 
au-dessus de la moyenne exigée 
dans une telle classe 

“L'école des îles Belcher n'est 
pas la seule à obtenir de tels suc- 
|cès; d'autres écoles des Territoi- 
lres du Nord-Ouest et du Nou- 
veau-Québec ont aussi conservé 
une excellente moyenne dans des 
examens semblables’, a déclaré 
le ministre du Nord canadien, M. 
Arthur Laing. “En réalité, les 
progrès et l'essor rapides de l'é- 
ducation constituent l'un des faits 
les plus extraordinaires du Nord 
aujourd'hui. Les inscriptions aux 
lécoles ont dépassé le chiffre de 
6,000; environ 300 apprentis sui- 
vent, en dehors des écoles, des 
cours d'arts et métiers qui vont 
du fonctionnement d'un matériel 
lourd jusqu'à la gestion d'un café 
et la mise en filet du poisson”, 

Au cours des six dernières an- 
nées, l'augmentation de l'inscrip- 
tion scolaire a été des plus spec- 
taculaires dans les établissements 
peu peuplés de l'ile Baffin, du 
district de Keewatin et du Nou- 
veau-Québec, Dans cette derniè- 
re région, où 96 pour cent des 
éléves sont Esquimaux, les chif- 


ison, a | 


OTTAWA -—— Dans les Tes Bel-, l'école dans l'est de l'Arctique ca- 


, à déclaré M, W. G, De- 
vitt, surintendant des écoles du 
district de l'Arctique, ‘Ces en- | 
fants se trouvent surtout dans les | 
camps de chasse de l'ile Baffin | 
où les familles vivent de chasse 
et de piégeage, Les parents n'ont 
d'autre choix que de se séparer | 
de leurs enfants inscrits à l'école | 
pour l’année scolaire, ou d'aban- | 
donner leur moyen de subsistan- | 
ce et s'installer dans un établisse- | 
ment peuplé où la chasse pour- | 
rait bien laisser à désirer, C'est | 
un choix difficile à faire pour 
une famille esquimaude étroite- 
ment unie”, 

Afin de faciliter le passage de | 
la vie ‘au foyer à celle du “pen- 
sionnat”, on construit près des 
écoles du district de l'Arctique 
des auberges d’un “Re familial 
qui comprennent des lits à étage 
pour huit enfants, Un père et une | 
mère esquimaux surveillent les 
enfants. Les filles aident à la cou- 
ture, aux repas et au ménage; 
en fin de semaine, les garçons 


nadlien 


e es can es 


| Sud 


Les HEsquimaux eux - mêmws 
commencent à songer à © quu 
ne bonne éducation académique 
peut apporter à leurs enfants dans 


1% : 
| l'avenir 
! 


“Ma fille est âgée de trois ans 
et elle devrait devenir infirmière 


universités u 


lou institutrice”, de dire un jeune | 


| Esquimau, agent adjoint du Ser 
vice septentrional, à Igloolik: 
“mon fils a cinq ans et i} devra 
| {réquenter une université, Il faut 
| prévoir des choses comme celles- 
[là et c'est pourquoi je mets de 
l'argent de côté dès maintenant” 


St-Claude 


Deces 
| M. Joseph-Louis Thérauit, au 
| trefois de cette paroisse, esi dé- 
cédé à l'hôpital! général de Win 


nipeg le 12 mars, à l'âge de 49 
| ans, I! résidait à Winnipeg depuis 
26 ans 

Le défunt laisse dans le deuui 
une fille, Delraine, et une soeur, 
Mme Murie Weins, de Winnipeg 


Starbuck 
Déces 

Le 10 mars, Mme Anastasie 
Campeau, épousæ de M. Joseph 
Campeau, est décédée à l'hôpita 
de la Miséricorde de Winnipeg 
| Elle était âgée de 75 ans, Née à 
Siarbuck, e.e y avait résidé pen- 
dan toute sa vie. 

La défunte laisse dans le deuil, 
outre son époux, trois fs, Al- 
phonse, Louis et Léo: cinq files, 
Mmes T, Masié, J, Sma:!, À. Mai- 
fait, W. Barski et E.-R, Mondor:; 
21 petits-enfants et quatre arriè- 
re-petiis-enfants 

Les prières furent récilées au 
salon funéraire Desjardins et le 
service funèbre fut chanté en l'é- 
glise de Starbuck, L'inhumation 
se fit au cimetière paroissial. 


| Haywood 


Réunion de la L.F,C, 
Le mardi 17 mars avait lieu la 
réunion mensuelle de la Ligue 
des Femmes Catholiques, L'assis- 


tance était assez bonne, soit 19 
membres. 
M. l'abbé Joseph Choiselal, au- | 


mônier, ouvrit l'assemblée par 
une prière, La présidente lut son 
rapport puis ce fut le tour des 
présidentes des différents comités. 

Le sujet le plus important fut 
la préparation des élections de 
l'exécutif qui auront lieu à la 
prochaine réunion, 


patron de leur dévoué aumônier 
et directeur, les dames de la Ligue 
offraient à ce dernier des voeux 
de fête prononcés par Mlle Odile 
Bazin. Le délicieux goûter fut 
agrémenté par un joli gâteau pré- 
senté par Mme Debusschère, En 
vue des prochaines élections, les 
dames sont priées de venir nom- 
breuses à la réunion qui aura lieu 
le 21 avril, 


chassent et piègent avec leur père 


|adoptif. Une fois l'année scolaire 


terminée, ces jeunes retournent 
dans leur famille, 

“Dans un petit établissement, 
l'instituteur et le missionnaire 
sont vraisemblablement les seuils 
habitants de la localité qui ne 
soient pas Esquimaux", d'ajouter 
M. Devitt, “Ainsi, l'instituteur 
peut être appelé à distribuer des 
médicaments, à prodiguer des 
premiers soins, à acheter et à em- 
baller des sculptures, ainsi qu'à 
distribuer les chèques d'allocation 
familiale, en plus de faire la clas- 
se, Si une épidémie de rougeole 
frappe l'établissement, l'institu- 
teur n'a qu'à serrer ses livres et 
attendre que l'épidémie se pas- 
se”, 

Dans le district de Mackenzie, 


le gouvernement fédéral a cons- | 


truit en 1947 sa première école 
à Tuktoyaktuk, à l'est de l'em- 
bouchure du fleuve Mackenzie, 
Au cours des dix années qui ont 
suivi, il a ouvert d'autres écoles 
où des Esquimaux et des Indiens 


fres de la fréquentation scolaire | sont les premiers à terminer leurs 


ont passé depuis 1958 de 50 envi- | études, La première Indienne à | 


ron à plus de 650, Depuis 1955, | devenir institutrice dans les Ter- 


l'école de Frobisher Bay, située 
dans l'ile Baffin, s'est agrandie 
de treize salles de classe; l'école 
actuelle de quinze classes et de 
plus petites écoles situées dans 
des établissements isolés logent 
un total de 628 enfants. Dans le 
district de Keewatin, près de 500 
enfants passent une journée sco- 
laire régulière, entrecoupée de 
jeux à midi et d'un repas chaud 
{nourrissant servi par l’institutrice, 

“Environ 400 enfants esqui- 
!maux ne fréquenient pas encore 


rapport annuel 1963 


ritoires du Nord-Ouest est diplô- 
mée de l'école sir John Franklin, 
à Yellowknife, L'été dernier, un 
jeune Esquimau a obtenu son di- 
plôme de l'école publique d'Inu- | 
vik avec une moyenne supéricure 
à 60 pour cent ei à l'heure ac- 
tuelle, il étudie les sciences à l'U- 
niversité de Maniloba. Grâce à 
un programme de subventions et 
de prêts, tous les élèves des Ter- 
ritoires du Nord-Ouest qui sont 
admissibles à l'université, seront 
en mesure de poursuivre leurs 


Çà et là 

Félicitations et remerciements à 
MM. Louis de Rocquigny, Louis 
Hébert et Jean Dheilly, qui ont 
aimablement représenté la pa- 
roisse à la réunion initiale de la 
“Manitoba Association For Equa- 
lity In Education”, à Winnipeg, 
le 15 mars, 

M. Arthur Ouellette est décédé 
le 18 mars à Winnipeg à la rési- 
dence de sa soeur, Mme Blanche 
Lapointe, et fut inhumé le 20 
mars, Sincères condoléances à la 
famile éprouvée, Un compte ren- 
du des funérailles paraîtra dans 
prochain numéro du journal. 
Prompi rétablissement à Mmes 
Adrien Souque et Aimé Piché, 
hospitalisées à St-Claude; à M. 
Louis Lévesque à l'hôpital géné- 
ral St-Boniface; à M. Camille 
Beauiieu à l'hôpital de la Miséri- 
corde, et à M, Adrien Rey à l'h6- 
pital Deer Lodge. Tous souhai- 
tent une heureuse convalescence 
à Mme Hélène Tarko revenue 
chez e'le, 

M. Marcel Gautron, de l'Ar- 
mée canadienne, venant de Chi!- 
liwack, C.-B. où ji! a suivi un 
cours, s'arrêtait à Haywood pour 
visiter sa mère et ses soeurs. À 
cette occasion, M. et Mme Char- 
les Gautron, de la paroisse St- 
Eugène de Sti-Vital, ainsi que 
MM. Léo et Elzéar Lagimodière, 
de Loretie, étaient en visite chez 
la famille Gautron, M. Marcel 
Gautron se rendait ensuite à Qué- 
bec, où il est slationné,. 

Le jeune Marcel Poirier a pas- 
sé une semaine chez sès grands- 
parents, M. et Mme Gaspard Pi- 
vhé, de Fannystelle, 


le 
1e 


M. ANDRÉ RAULT 


VERRIER-T 


EINTURIER 


DE RENNES, FRANCE, 


visitera l'Ouest canadien entre le 25 avril et le 10 mai 
Plus de 80 églises des Etats-Unis et du Canada ont 


installé ses uniques vitrau 


moin 


x prismotiques taillés à la 


Lo liste complète est disponible sur demande 


C'est une occasion idéale de faire visiter votre église 


por M. Roult. En étudiant 
son orientation, il peut, en 


son style, ses dimensions et 
collaboration avec le curé, 


parfaire une présentation plus eriginale que les ‘Coni- 


pagnies à services postaux 


Vous recevrez des croquis, 


les prix de la firme comprenant l'installation et un plan 
de paiement raisonnabl2.-Bien sûr, sons obligation 


Le clergé séculier et régulier est invité à écrire à: 


Western Canadian Representatives, 
Burns-Hanley Company, Ltd., 
1863 Cornwall Street, 


Regina, Sask. 


Concours éliminatoire de 


déclamation 


Chers instituleurs et 
institutrices, 

Le comité central de la Relève 
junior a fixé la date du concours 
éliminatoire de déclamation pour 
les 7e et 8e années au samedi 25 
avril, à 2 h. p.m,, afin qu'elle 


coïncide avec celle du concours | 


oratoire des ainés. 

Il nous fait piaisir d'apprendre 
de part et d'autre qu'on se pré- 
pare avec enthousiasme ce 
grand événement 


à 


Il va sans dire que nous invi- 
tons chaleureusement les institu- 
teurs, parents et amis de nos con- 


Nous répétons les directives 


| données au congrès pédagogique 
Comme saint Joseph, dont on | l'automne 


| célèbre la fête le 19 mars, est le 


dernier, Les profes- 
seurs sont libres de choisir 
sujet de déclamation: fable, poé- 
sie ou prose, Il serait bon cepen- 
dant de le tirer du programme 
de lecture “A l'aventure”, 
pourra se procurer des disques 
appropriés chez Fides.) 


Les éliminations locales et ré- 


|gionales sont laissées à la dis- 


COURS DU GRA 


1019, édifice Grain Exchange, Wi 


currents à venir les applaudir et | 
Iles encourager, 


le | 


(On | 


de la Relève 


\crélion des différents centres 

Un trophée sera décerné au 
gagnant, Un bon d'achat de $3.00, 
| gracieuseté de la maison Fides, 
donné participant de 


| sera au 


| chaque division 
| Nous comptons sur voire entiè- 
re collaboration, Veuillez faire 
parvenir le nom des élèves qui 
participeront au concours à Mlle 
Marie-Thérèse de Moissac, école 
|Provencher, St-Boniface, 

Nous vous prions d'accepter 
nos remerciements anticipées. 

UN COMITE, 


St-Eustache 
Çà et là 
Prompt rétablissement aux 
| malades, Mme Léo Leclerc, qui a 
subi une intervention chirurgicale 
| à l'hôpital général St-Boniface, et 
à Mme Philippe Goulet, patiente 
aussi au même hôpital à ia suite 
d'une fracture à la jambe, 

M, Léo Lacroix est en voyage 
| dans l'Est, où il visitera ses fille 
let gendre, M. et Mme J, Du Ver- 
net, à Ottawa, et se rendra aussi 
à Montréal et Québec visiter 
d'autres parents et amis, 


IN FOURNI PAR 


———_—_ 


JAMES RICHARDSON & SONS LiMITED 


nnipeg — Tél.: Whitehall 2-3452 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


| AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 
| C.W, no 2 176 17.6 118 114 114 
| C.W, no 3 « 75 75 15 748 148 
Fourrage no | 7 74 74 73,6 13.6 
Fourrage no 2 71 71 71 106 10.6 
Fourrage no 3 88 68 68 676 618 
ORGE — 
C.W, no 2--6 rangs 125 2 124,6 125 ,, . \25 125 
C.W. no 3—6 rangs 123.2 122,6 123 123 123 
|Fouprage no | 1112 110.6 111 111 111 
|Fourrage no 2 Rx 110,2 109,6 110 110 110 
|FOUFFAGSE NO 3 mes 107.2 106,6 107 107 1017 
SEIGLE — 
C.W, no 2 139.6 19201: 140% 141% 142 
CW no 3 135,8 13514 136% 137% 138 
C.W. 2 r:j 136.2 135% 13714 137% 134,4 
C.W no 4 119 118% 119%% 120% 121 
Frgot 114 113% 11454 115% 116 
| Sur vole net 139,6 139!, 140% 141% 142 
OPTIONS — WINNIPEG 
COLZA — 
Mars 250 25114 253.4 248 48.8 
Mai 25314 254,4 256 248 240 
| Juillet 255 25514 264,4 248,6 2402 
AVOINE — ’ 
Mai 17% 7774 78 14 118 
duillet 79 17874 19 10,8 186 
| Octobre 80! 801, 80.2 7974 70% 
Décembre 782 182 78, 18% 1852 
ORGE — 
Mai 11514 114% 115 1147 115 
Juillet 115% 114% 1147 115 11514 
Octobre 115 1144 115 114% 115 
Décembre 11514 112% 112% 112% 11314 
LIN — 
Mai 328 124 329.4 128 92718 
duiliet 327% 127,6 329% 22744 3264 
Octobre 326.2 126,4 12614 325.6 325.2 
Décembre 324 323.2 323% 9227 322.6 
| SEIGLE — 
| Mai 142 14175 142%% 14344 144 
| Juiliet 141% 140% 14244 142% 1432 
| Octobre 139,4 139 14014 140,4 14014 
Décembre 137.6 197 137% 138% 130.2 


(Pour la semaine du 


TA 4 LE WAY 14 
PAT 


L'ASSURANCE-VIE 


SIÈGE SOCIAL: LÉVIS, CANADA 


16 au 20 mars 1964) 


DESJARDINS 


Poge 10 
Le 
Filles d'Isabelle |m2%4%0: Pro, met les her 
de St-Pierre 1:97: « prompt + 


Puis vint la distribution des 
cemb ée aurait pu être plus nom- | dons, Le Petit Séminaire recevra 
breuse, mais nous somunes certai- | encore cette année de l'aide de 
nes que Les absentes devaient être | notre Cercle. Toutes sont en fa- 
avec nous par la pensée et se {e- | veur de répondre à la demande 
ront un devoir de nous revenir en | de M. l'abbé F. Desjardins, vicai- 
avr. re, et lui faire parvenir un chèque 
Après la lecture des minutes, la en faveur des scouts. Il fut aussi 
Régente remercia les soeurs qui | décidé d'aider à défrayer le coût 
se sont dévouées au kiosque lors | de nouveau surplis pour les en- 
du bazar que ne \t aussi | fants de choeur, 
la lecture d'une carte de remner- | : j 
cements de l'insitut des Aveu- |, Cm Ve VO den noire 
es pour Les argenis perçus par |! 4 ne manquen pas notre 
embres, Cercle, Invitation aux dames qui 
ar rapport fut donné par |#neraient se joindre à nous, 1! 
LES Po + Vino d'une journée j murs une initiation le 3 mai, à 
d'étude organisée par nos soeurs roquerie. 
de S!-Boniface au Petit Séminai- LA REDACTRICE. 
re. Une journée, dit-elle, qui fut 
des plus enrichiasantes, 


L'assistance à la dernière s- 


Je suis un arbre battu par le 


Le rapport des malades nous | vent: il s'agit de tenir. Je suis un 
annonce que deux de nos mem- | champ de blé qu'on va vs il 
ZIN. 


s'agit de mûrir, — Josse 


bres, Mines Bernadette Bérard et 


MARTEL'S MACHINE SHOP 


Remise à neuf des moteurs ot ligne complète 
de réparages de tracteur, ajustage de précision 
de tout genre; remise à neuf des roues à eames, 
réparages de chemins de roulament (tracteur à chenilles). 


J.-H, MARTEL, propriétaire 


Téléphone: 20 St-Pierre, Man, 


Joyeuses Pâques 


LE ROUTIER 
DRIVE-INN 


Chemin 59 — St-Piorre, Man, 


Vous y trouverez toujours 
d'excellents repas à des prix populaires 


Luc et Irène Dandenault, 
propriétaires 


Meilleurs Souhaits de Pâques 


e PRESCRIPTIONS 
REMÈDES BREVETÉS 
ARTICLES DE TOILETTE 
PRODUITS DE BEAUTÉ 
CARTES DE SOUHAITS 
FILMS, LAMPES-ÉCLAIR 


PHARMACIE 
ST-PIERRE 


René-J, Mulaire, pharmacien 


ST-PIERRE, MAN, 


Centenaire de la fondatrice 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


des Soeurs de la Miséricorde 


La communauté des Soeurs de, Wolseley-Cornish, entre les ave- 
la Miséricorde, qui dirige l'hôpi-| nues Sherbrook et Maryland. 


tal Misericordia à Winnipeg, an- 

le des rues Sherbrook et Cornish, 
marquera le dimanche 5 avril le 
centenaire de la mort de leur fon- 
datrice, La Rév, Mère Marie de 
la Nativité est née Marie-Rosalie 
Cadron, à Lavaltrie, Qué, en 
1794 et elle a fondé la commu- 
nauté en 1848 à la demande de 
Mgr Bourget. La société est mäin- 
tenant répandue dans six diocè- 
ses du Canada, cinq diocèses amé- 
ricains et un ‘diocèse africain. La 
maison de Winnipeg a été fondée 
il y a 66 ans. On espère recons- 
truire bientôt l'oeuvre connue 
sous le nom de Rosalie Hall, qui 
|est au service de filles-mères de- 
| puis les commencements, Récem- 
| ment, la communauté a ouvert 
|une magnifique résidence pour 
| gardes-malades. L'hôpital Mise- 
| ricordia, enrichi de deux ailes des 
| plus modernes, occupe le carré 


Aubigny 


Réunion de la L.F.C, 

Le mardi 17 mars, à 8 h, p.m,. 
la Ligue des Femmes Catholiques 
| tenait sa deuxième réunion à l'é- 
|cole du village avec 24 membres 
À ponrapg Après la prière de la 
| Ligue, la présidente souhaita la 
bienvenue et les nouveaux mem- 
bres récitèrent leur promesse. 


ll y eut ensuite la lecture des 
minutes par la secrétaire, le rap- 
pe financier par la trésorière, at 
e rapport du comité d'éducation 
par Mme Léon Palud, 

Il fut ensuite décidé que la 
Congrégation des Dames de Ste- 
Anne serait affiliée à la Ligue 
tout en gardant certains privilè- 
ges, 

Mme Marius Robert fut nom- 
mée présidente du comité des 
goûters pour l'année, et Mme 
Marcel Caron, présidente du co- 
mité d'action sociale, Li fut égale- 
ment décidé que des dames de la 
Ligue feraient la perception pour 
l'AECFM. 

A cause de circonstances incon- 
trôlables, l'invité d'honneur qui 
devait parler sur les retraites, ne 
put se rendre. M. l'abbé R. Na- 
deau, curé, prit donc la parole et 
continua ses explications sur la 
bible, I1 toucha différents sujets, 
y compris la création, le paradis 
terrestre, le déluge, la tour de 
Babel, etc. Trop tôt le temps s'é- 
tait sécoulé et après la prière el 
un goûter-café, les dames repri- 
rent le chemin du foyer, 

La boite aux questions? Et 
bien le Père Marcotte y verra à 
la prochaine réunion du 21 avril. 

Çà et là 

Félicitations à Roland Robert 
qui prit part au concours oratoire 
à St-Jean-Baptiste le vendredi 6 
mars, Roland représentait les élè- 
ves de 9e et 10e années de l'école 
de Ste-Agathe, 

Plusieurs parents d'Aubigny 
qui ont des enfants qui fréquen- 
tent l'Institut Collégial de Ste- 
Agathe se rendirent à cet endroit 
le jeudi 6 mars pour une réunion 
de l'Association de Parents et 
Maitres, 

Plusieurs seront heureux d’ap- 
prendre que Mme J.-M. Ritchot 
donnera sous peu des leçons d'ac- 
cordéon pour un nouveau groupe 
d'élèves d'Aubigny. Quelques élè- 
ves suivent déjà des cours plus 


avancés, 
Elie 


La Relève 

Le dimanche 22 février avait 
lieu une soirée de la Relève dans 
la Division du Cheval Blanc, 

Ce fut d’abord le programme 
de la Relève de l'école élémentai- 
lre, Le maître de cérémonies était 
Luce Girard, qui souhaita la bien- 


gramme, des récitations et 
concours de déclamation, gram- 
maire et bonnes expressions. 
Les heureux gagnants furent: 
len grammaire, Donna Légaré et 
Agnès Champagne, 
| bonnes expressions, 
| Allard, 6e année; déclamation, 


venue à tous, Figurait au pro-| 
des | 


3e année; | 
Jacqueline | 


| 
| 


Réal Alarie, 7e année. Les juges | 


| étaient M. le Dr Réginald Cham- | 


pagne, Mlle Danielle Houle et M. 
| Roger Sylvestre, La commission 


scolaire consolidée d'Elie distribua | 
| des prix aux heureux gagnants, | 


[sous la forme de beaux livres 
français bien illustrés. 

| Au concours oratoire des Ins- 
|tituts Collégiaux St-Paul et St- 
| Laurent, Mlle Aline Girard agis- 
| sait comme maitre de cérémonies. 
Les juges étaient le R. P, Ludger 
| Guy, S.J, M. l'abbé Pierre Ray- 
| mond et M. Emile Pelletier. Les 
heureux gagnants furent: Se et 
10e années, Mile Mona Rivard, 


| 
| 
| 
| 
| 


Institut Collégial St-Paul, et Guy | 


Guiboche, Institut Collégial St- 
Laurent; 11e et 12e années, Mlle 
Claudette Girard et Lionel Godin, 
Institut Collégial St-Paul, 

Des prix furent distribués aux 
gagnants, Mile Mona Rivard re- 
cut un don de l'Association dk 
Parents et Maitres d'Elie, présen- 
té par Mme Oliva Dufour; Guy 
Guiboche, un don de M. le D: 
Champagne, présenté par M. le 
docteur lui-même; Claudette Gi- 
rard, un don du Comité de la Re- 
lève, présenté par Aline Girard 
M. Oris Aquin offrit un prix à 


| Lionel Godin. 


Ces gagnants représenteront la 


| division du Cheval Blanc au con- 


cours provincial à St-Boniface 
La soirée se termina par le chant 
de la Relève, ‘C'est un bateau” 
Le comité de la Relève désire 
remercier toutes personnes 
qui ont contribué à faire de cette 
soirée un succès. Il remercie spé- 
cialement les juges et les person- 
nes qui ont donné des prix. 
Va-et-vient 


les 


M. et Mme Charles Chabot et | 
Mme Laurent Chabot sont de re- | 


tour d'un voyage aux Etats-Unis 

M. Adélard Dufour est revenu 
de Montréal, Qué. ayant laissé 
sa mère, Mme Denise Dufour, à 
Port A Ont, où elle passera 
quelque temps 


Il y aura messe d'actions de 
grâces, dimanche, dans la cha- 
pelle et, dans l'après-midi, mai- 
son ouverte, avec exposition sur 
la vie de la fondatrice. 

H y aura cent ans le 5 avril 
prochain qu'une femme d'élite, 
Mère de la Nativité, mourait pieu- 
sement à Montréal après avoir 
fondé une méritante communau- 
té: les Soeurs de la Miséricorde, 


# 


Mère Marie de la Nativité 


e 


Naissance 
Née dans le paisible village de 
Lavaltrie, à une trentaine de mil- 
les de Montréal, Mère de la Na- 
tivité, fut baptisée sous les noms 
de Marie-Rosalie Cadron, A son 
baptéine, M. le curé recomman- 
dait à son père de prendre grand 
soin de cette enfant, car, dit-il, 
‘elle sera une Rose de prédilec- 
tion dans le parterre de l'Eglise” 
(Que ne devinent-ils pas nos bons 
curés!), 
Mariage 
A 17 ans, Mlle Cadron épousait 
M. Jean-Marie Jetté et ils se fixè- 
rent sur une petite ferme de leur 
village natal, Mais bientôt, sou- 
cieux d'élablir leurs onze futurs 
enfants sur une terre plus gran- 
de, ils en acquirent une à St-Hya- 
cinthe, mais le vendeur leur ayant 
caché des hypothèques, ils per- 
dirent tout leur avoir et durent 
quitter la ferme pour aller demeu- 
rer à Montréal. En 1832, Mme 
Jetté devient veuve et, toute éplo- 
rée, n'oubliera jamais son deuil, 
Elle n'en consolera que mieux 
toutes sortes de souffrances qu'el- 
le coudoiera dans sa vie future, 
Fondation 
Mgr Ignace Bourget, alors évè- 
que de Montréal, avait depuis 
plusieurs années cette jeune da- 
me comme dirigée, Reconnaissant 
en elle les vertus de la femme 
forte — lui qui était aux prises 
avec les grands problèmes hu- 
mains d'une ville en évolution 
qu'était alors Montréal — n’hé- 
sita pas à demander à Mme Jetté 
de fonder une communauté pour 
recueillir, dans la maternité qu’el- 
le dirigerait, les jeunes filles qui 
voulaient sauvegarder leur hon- 
neur et celui de leurs familles, 
La bonne dame s'y refusa d’a- 
bord, prétextant son incapacité, 
L'évêque, connaissant la spiritua- 
lité et la générosité de sa dirigée, 


la somma d'accepier par ces mots 


veut”, La jeune femme, considé- 
rant la parole de son évêque com- 
me venant de Dieu lui-même, 
s'inclina en acceptant, non sans 
frayeur, de fonder la Congréga- 
tion des Soeurs de la Miséricorde, 


Profession religieuse 

Avec la grâce de Dieu, Mme 
Jetté jeta les bases de la fonda- 
tion et Mgr Bourget, voyant le 
travail augmenté chaque jour, lui 
adjoignit quelques veuves et da- 
mes pieuses qui voulurent s'as- 
socier à la nouvelle oeuvre. C'est 
donc le 16 janvier 1848 qu'avait 
lieu la profession de Mme Jetté 
et de ses sept compagnes et qu'el- 
le recevait en religion, le nom de 
Mère de la Nativité, Mgr Bour- 
get nomma la jeune communau- 
té: les Soeurs de Miséricorde. 

Consciente de la grande res- 
ponsabilité à elle confiée par son 
évêque, Mère de la Nativité se 
donne plus que jamais à la tâche, 
raffermie qu'elle est par la grâce 


de la profession religieuse, Son | 


zèle est inlassable pour celles 
qu'elle recueille, comme des bre- 
bis égarées qu'elle met, à sa ma- 
nière sur ses épaules, à la suite 
du bon Pasteur pour leur faire 
aimer le bon Dieu et rompre avec 
le péché. 
Fin d’une grande vie 

Tous les sacrifices qu’elle s'im- 
pose pour la réussite de l'oeuvre 
ploient ses épaules et, déclinent 
les forces de sa robuste constitu- 
tion. Forcée donc de remettre les 
armes à cause de loutes sortes 
d'infirmités qu'elle supporte hé- 
roïquement, la bonne Mère doit 
garder la chambre et, pendant 
plusieurs mois, reçoit des soins 
empressés, mais insuffisants et 
inaptes à la soulager, si l'on con- 
sidère aussi la grande pauvreté 
qui régnait alors dans la commu- 
nauté, Après ce pénible laps de 
temps, elle rend sa belle âme à 
Dieu le 5 avril 1864. 


Fondation à Winnipeg 


Arrivées au Manitoba en 1898, 


les Soeurs de la Miséricorde éta- 


blissent à Winnipeg un home pour 


jeunes filles, Cette oeuvre de- 
puis ce temps a secouru 9,000 mè- 
res célibataires, De plus un hô- 
pital général de 408 lits sert la 
population et a son siège social 
à 99, avenue Cornish, 

Invitation 

Parmi les jeunes filles qui liront 
ces lignes, lesquelles viendront 
assurer la relève des filles de 
Mère de la Nativité? Quel coeur 
généreux viendra travailler à la 
vigne du Seigneur pour continuer 
Son oeuvre alors qu'il était sur 
la terre? puisqu'il est venu non 
pour les justes, mais pour les pé- 
cheurs, 

A remarquer que la congréga- 
tion, avec les années, ne s’en est 
pas lenue qu'à des maternités 
pour jeunes filles, mais a aussi 
accepté l'oeuvre des hôpitaux, 
écoles d'infirmières, gardes-auxi- 
liaires, gardes-béhés, services s0- 
ciaux, retraites fermées et des 
missions en Afrique, 

Celles qui seraient inspirées de 
s'enrôler sous la bannière de la 


Meilleurs Souhaits de Pâques 


LA LAIÏTERIE ST-PIERRE 


OTTERBURNE, ST-MALO ET ST-PIERRE 


Achetez la crème à la glace 
BLUE BOY” 


Tous produits laitiers 


Meilleurs Souhaits pour Paques 


DR R. CANTIN 


DR J. LALOUETTE 


ST-PIERRE 


MANITOBA 


| Miséricorde peuvent 
“Dieu le veut ma fille, Dieu le 


s'adresser 
pour plus amples informations à: 
Soeur Supérieur, Misericordia 
General Hospital, 99 Cornish 
Ave, Winnipeg, Man. ou direc- 
tement à: Rév. Mère Supérieure 
Générale, Miséricorde Maison- 
Mère, 12435, avenue de la Misé- 
ricorde, Cartierville, Montréal 9, 
Qué. 


St-Malo 


Remerciements 

C'est par la voie du journal 
que M. Fabien Trudel veut re- 
mercier sincèrement tous ceux 
qui ont contribué à son rétablis- 
sement. D'abord, M. l'abbé D. 
Roy, curé, pour sa bonté et pour 
avoir ouvert une campagne de 
charité, tous les généreux dona- 
teurs, les parents et Chevaliers de 
Colomb qui se sont succédés à 
son chevet durant tant de nuits, 
les bonnes religieuses, ainsi que 
les parents et amis qui, par leurs 
prières, visites et envois de cartes 
(é de fleurs ont tant soutenu son 


courage lors de sa terrible épreu- 
ve à la suite d'un incendie acci- 
dental. 

A tous un cordial merci, 


Fargo, D.N. 
mi 


éces 
A Fargo, D.-N,, le 15 mars 


Brunelle, à l'âge de 63 ans. 


nelle habitait Fargo depuis 1919 
et était depuis 40 ans typographe 
pe dr à Pierce de cette 
ville, 


Field, qu'il épousa en 1922, M. 
Brunelle laisse dans le deuil un 
fils, trois filles, neuf tits-en- 
fants, ainsi que deux frères et 
trois soeurs, Alphonse, Don et 
Rosa, de Fargo, Mme Francis Bel- 


lemare, de Horace, D.-N., et Mme | 


W. J. Burrell, de Spokane, Wash. 
M. Brunelle était paroissien de 
la cathédrale Ste-Marie de Fargo. 


St-Lazare 


Journée française 

Les gens de cette paroisse sont 
fiers de leur langue, Un program- 
me exclusivement français a été 
présenté par les élèves de l'école, 
sous la présidence de M. l'abbé 
Gérard Régnier, curé, Des dis- 
cours des différents groupes de 
l'école secondaire alternërent avec 
chants et récitations par l'école 
élémentaire, MM. Armand Gué- 
nette, Lazare Fouillard et Robert 
Chartier, ainsi que Mme Hélène 
Huybrecht, agissaient comme ju- 
ges. Leurs verdicts contentèrent 
toute l'assistance, 

Vivianne Plante et Damien Per- 
reault, rerésentant respectivement 
les filles et garcons des 11e et 12e 


années, reçurent chacun $5,00, | 
don de ‘“Fouillard Impiements” et | 


“Fouillard Brothers”; Marie Des- 
chambault et Yvette Guénette, du 
groupe 9e et 10e années, se parta- 

èrent $5.00 offert par M. Lazare 
Fouillard, et Hervé Lépine, du 


groupe des garçons de Se et 10e | 


années, eut un billet de $5.00, 
don de MM. Robert Chartier et 
Armand Guénette, 

Les élèves de l'Institut Collé- 
gial ont fait un loyal effort. Avec 
de l'entrainement, de vrais ora- 
teurs sortiront un jour de leur 


rang, Et maintenant, un mot de | 
l'école élémentaire, Les enfants | 


amusèrent l'auditoire avec les 
descriptions de leur petit bon- 
homme, La classe spéciale a sur- 
tout charmé les auditeurs par son 
choeur parlé vivant, “Le petit a- 
vocat”, mimé par la 2e année, 
démontra les talents précoces du 
petit Grégoire Perreault, La sim- 
plicité et le naturel des élèves 
de 3e année étaient remarquables. 
On aurait voulu danser avec les 
élèves de 4e année qui ont pré- 
senté “Ah, si mon moine voulait 
danser’, Les élèves de 5e et 6e 
années, avec des chants dédiés à 
leurs aînés, ont su créer une at- 
mosphère de ‘don total”, La 7e 
année a fait revivre ‘La letire de 
Jean”, un morceau de son texte 
littéraire, “L'Aventure”, Vrai- 
ment cet après-midi a prouvé une 
fois de plus que les jeunes, quoi- 
que dans un district anglais, ont 
su garder leur langue maternelle 
et sont fiers de la parler et de la 
chanter. 


Va-et-vient 
MM. Arthur Fouillard, Thomas 


| Lazare, à la première réunion de 
la “Manitoba Association For 


Paul de Winnipeg. 

Mme Léon Dupont est de retour 
| d'un voyage à Vancouver, 
MM. Armand Guénette et Ar- 
lthur Fouillard sont partis pour 
l'un court voyage à Calgary, Alta. 

Mile Anne F'ouillard est de re- 
our d'un court voyage à Winni- 


he Au hockey 

Les joueurs de 12 ans ont ren- 
contré quatre équipes celle semai- 
ne, Voici les résuitats: le mardi 
17 mars, St-Lazare 8, Moosomin 
7: le vendredi 20 mars, St-Lazart 
71, Hamiota 8; le samedi 21 mars, 
St-Lazare 8, Rossburn 4; la mé- 
me journée, partie nulle avec An- 
gusville, 


Malades 
Mmes Napoléon Belhumeur el 


Jeannette Fouillard ont été hos- | 


pitalisées ces jours derniers. 
| Déces l 
M. Oscar Leblanc, de Bellesite, 


père de Mmes Robert el Arthur | 


Chartier, de cette paroisse, es! 
décédé le vendredi 20 mars, Sin- 
cères condoléances aux familles 
éprouvées, 


800 religieux et religieuses 


espagnols aux Etats-Unis 

MADRID (CCC) — Le quoti- 
| dien madrilène “YA relate que 
800 religieux et religieuses espa- 
| gnols exercent leur ministètre aux 
États-Unis, principalement dans 
le sud-ouest du pays, La plupart 
des religieux des Jéaurtes e 
des Oblau de Marie-Immaculée 


on 


1964, est décédé M. Aifred-J. | 
Né à Wild Rice, D.-N., M. Bru- | 


Outre son épouse, née Celestia | 


| Selby et Louis Huberdeau ont | 
pris part, comme délégués de St- 


Equality In Education”, qui eut} 
lieu le 15 mars au collège St- | 


St-Bonifoce, le 27 mars 1964 


Réunion des Parents et ps 
à l'Institut Collégial Somerset 


— Le vendredi 13 | Après la Je année, à y aura un 
mars, à l'Institut Coillégial So- | choix à faire entre le cours géné- 
merset eut lieu une réunion des | ral, s’ù y a possibilité de l'offrir, 
plus importantes, concernant le |et le nouveau cours préparalore 
nouveau cours général. Malgré la |pour l'université (cours actue 


température inclémente, des pa- | d'immatriculation) qui s'avère de 
rents de St-Léon, Swan Lake et | plus en plus difficile en raison des 
Somerset se sont rendus en grand | matières qui devront s'ajouter 


nombre à cette réunion qu de- 
vait éclairer bien des points au 
sujet du nouveau cours. 

M. J. MacKay, inspecteur des | 4 
écoles et personne très renseignée 
dans le domaine du cours en ques. 
tion, adressa la parole au groupe, 
laissant connaitre les avantages 
et les désavantages du cours gé- 
néral., Son intéressant expos fut | 
suivi de nombreuses questions 
pertinentes qui aidèrent l'assem- 


graduellement aux divers degrés 
du cours secondaire 


On espère bien que les résultats 

e cette réunion permettront à 
plus d'élèves de continuer leurs 
[études el avec plus de succès, 
| Puisque je cours en question sem 
Die plus pratique à plusieurs 
points de vue, 


La perfection est atteinte non 


blée à comprendre l'importance | quand il n'y a plus rien à ajouter, 
de prendre une décision judicieu- | mais quand i] n'y a plus rien à re- 
se dans le nouveau champ qui | trancher 


s'ouvre aux étudiants. Antoine de Saint-Exupéry. 


Meilleurs Souhaits pour Pâques 


L'HÔTEL ST-PIERRE 


P. Dupont, gérant 


Eau courante dans les chambres 


Restaurant licencié 


Salle à manger 


Musique chaque lundi et mercredi 


Hepas servis 
de 7h. 30 «.m. à minuit 


Un hôtel "Community" 


au service de la Communauté 


MEILLEURS SOUHAITS DE 


Joyeuses Pâques 


Chez MULAIRE 


ST-PIERRE MANITOBA 


Meilleurs Souhaits pour Paques 


LAVERGNE 
ELECTRIC LIMITED 


MANITOBA 


ST-PIERRE 


Votre représentant Westinghouse 


Téléphone: 67 


rl 
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La Broquerie M, l'abbé Gérard Fortinest maintenant 


LA. LIRFATE:ET: LE) PBATRIOTE 
Lettre de Poris | 


St-Bonifoce, le 27 mors 1964 


Orateur invite 
La dimanche 15 mars, la pa- 


WALT'S STUDIO OF 


PHOTOGRAPHY 


STEINBACH 


quiem fut chantée à l'église pa- 
rôlssiale le Jeudi 19 mars par M. 
l'abbé A. Hébert, curé, assisté du 
R. P, R. Prescott, P.B., et de M. 
l'abbé P, Gagné, vicaire, comme 
diacre et sous-diacre. 

La défunte laisse dans le deuil 
un fils, Roméo: trois filles, Mmes 
A. Lg P. Béderd et Jean Bé- 
rubé; pet ants et quatre 
a 

porteurs étaient MM, Jo- 
seph et Albert Bédard, Alphonse 
et Léandre Laurin, Clovis Beau- 


Nous offrons nos meilleurs souhaits de 
Joyeuses Paques 
A TOUS NOS CLIENTS ET AMIS 


STEINBACH FABRIC SHOP 


STEINBACH 


dry et Ernest Prescott, 
L'inhumation se fit dans le ci- 
metière de Si-Boniface, - 
Smcères condoléances à la fa- 
mille éprouvée. 


Caisse populaire 
C'est le 12 mars qu'avait lieu à 
l'école élémèntaire mbl 
annuelle de la Caisse À 
sous la présidence de M. Camille 
Dorge, qui présenta le rapport 


du comité de 
get fmancier, présenté par M. 
au] Beaumont, gérant, démontra 
que la Caisse a enregistré une an- 
née record puisque son chiffre 
d'affaires est le plus élevé depuis 
sa fondation. 
M. Jos, Campeau présenta le 
rapport du comité de crédit, M. 
Bruno Lagavé, colui du comité de | 


l'assemblée 


Souhaits de Pâques 


t 


John et Peter Giesbrecht 


| 
| 
Deces 
Le 18 mars, à l'hôpital géné- 


direction. Le rap- 


Giesbrecht Home Appliances 


Votre magasin Marshall Wells 


surveillance, et Mme L, Ouimet 
fit le rapport de la Caisse scolaire. 

On procéda ensuite aux élec- 
tions qui donnèrent les résultats 
suivants: au bureau de direction, 
MM. Camille Dorge, A. Lauren- | 
deau, R. Lemoine, G. Gratton et: 
L. Kenny; comité de surveillance, 
MM. Hubert Box, Hubert Mangin | 
et Marcel Marchildon; comité de 
crédit, MM, Gilles Dorge, Albert 
Roy et Joseph Campeau: comité 
de publicité, Mme J. Jeanneau, 
MM. G. Carrière et J, Campeau. 

Invité à prendre la parol*, M. 
l'abbé A. Hébert, curé, félicite 
l'assistance nombreuse, remercie 
les 


355, rue Main Tél.: DA 6-2547 à Steinbach 


oyeuses P âques à Lous 


Que la Résurrection du Sauveur 
vous comble de joie et de paix! 


REIMER'S DRESS SHOPPE 


Steinbach Manitoba 


officiers sortant de charge 
| pour leur dévouement et leur | 
|loyauté, souhaite la bienvenue 
[aux nouveaux élus, Il remercie 


aussi le gérani, M, Paul Beau- 
mon!, de son dévouement inlassa- 
ble et encourage les paroissiens à 
prendre une part active à la Cais- 
se en faisant des économies, en 
les plaçant à la Caisse et même, si 
le besoin s'en fait sentir, en em- 
runtant à ‘'votre” Caisse, St. 
Norbert grandit de jour en jour, 
mais il grandira plus vite et plus 
surement si tous ont une contri- 
bution généreuse et active aux 
organisations paroissiales, civi- 
ques, nationales et éducationnel- 
les, Il félicita aussi les mamans 
qui encouragent et aident la Cais- 
se solaire en apprenant à leurs 
enfants à épargner et à déposer 
leurs sous tous les jeudis. Le ré- 
sultat est des plus consolants 
puisque 118 élèves sont membres 
fidèles. 
! Allons de l'avant, faisons de 
cette Caisse l'une des plus prospé- 
res de la province, et de ce village 
un vrai centre catholique et cana- 
dien-français, 


Joyeuses Paques 


MODERN SHOE SHOP 


Tél.: DA 6-2261 


Film 


Le dimanche 22 mars, 
nombreuse assistance eut l'avan- 
tage de voir un film sur le Conci- 
le Vatican I, L'atiention soutenu 
de l'auditoire témoignait de l'in- 
térêt et de l'espoir que suscite 
le Concile dans le monde entier, 


Assemblée du ‘Ladies’ Guild” 


L'assemblée mensuelle du ‘‘La- 
dies' Guild'' local eut lieu le lundi 
16 mars, à 8h. p.m., à l'école élé- 
mentaire. Malgré la température 
inclémente, une cinquantaine de 
dames étaient présentes, 

| Mlle Bonnie Gannon, de Win- 
nipeg, exécuta deux danses ir- 
landaises, honorant ainsi les memn- 
bres qui sont originaires de ‘la 
belle Irlande”, 

Quoique le ‘Guild 
que depuis deux mois, les diffé- 
rents rapports lus à l'assemblée 
ont démontré qu'un grand travail 


une 


329, rue Main Steinbach 


Meilieurs Souhaits pour Pâques 


PENNER ELECTRIC LIMITED 


Ligne complète de meubles ot accessoires electriques 


STEINBACH MAN. 


n'existe 


Meilleurs Souhaits de Paques 


PENNER'S 
Tom Boy Store 


Plusieurs activités sont en bon- 
ne voie d'organisation pour l'au- 
tomne prochain, 

Une cinquantaine d'adultes de 
langue anglaise suivent fidèlement 
les cours de français, qui sont 
donnés gratuitement, les mercre- 
dis soir. 

Un très grand nombre de jeu- 
nes filles et d'adultes jouent ré- 
gulièrement au badminton, pen- 
dant les périodes organisées à cet 
effet, les mercredis soir égale- 
ment. 

Les membres furent spéciale- 
ment invités à assister et à encou- 
aux réunions 


Votre centre moderne de produits alimentaires 
PRIX BAS ET ALIMENTS EXQUIS 


249, RUE MAIN STEINBACH, MAN. 
Téléphone: DAvis 6-3461 


rager l'assistance 
suivantes: 

1) la démonstration donnée par 
le magasin Albert Grégoire de 
St-Norbert sur la manière de dé- 
pecer Ja viande, le lundi soir 23 
mars, à 8 h, 30: 

2) la première réunion du 
groupe dramatique de St-Norbert, 
mercredi prochain à l'école élé- 
mentaire, 

3) l'assemblée annuelle de Ja 
Coopérative de Si-Norbert Limi- 
tée, le 23 avril, et qui sera précé- 
dé d'une soirée d'amateurs, De 
beaux prix en argent seront of- 
|ferts aux meilleurs participants. 

4)l'asssemblée annuelle du 
Club Athlétique de St-Norbert, 
vers la mi-avril, 

L'exécutif est prêt à se dévouer 
entièrement pour le succès du 
“Guild” des dames de St-Norbert. 
Il est de prime importance de ne | 
pas oublier que les membres doi- 
vent seconder activement ses ef- 
| forts, si nous voulons que St-Nor- 
bert garde son caractère essentiel- 
lement français et devienne ‘le 
plus beau coin du Manitoba”, 


| La Bible vous parie 

| (Ces textes sont cho la 
| Société Catholique de la Bible.) 
| Tenez-vous prêts, car c'est à 
l'heure que vous ne pensez pas 
que le Fils de l'homme viendra. 


Joyeuses Paques 


THE MERIT STORE 


Quincaillerie Cadeaux Accessoires 
Articles de maison 


Steinbach Tél.: DAvis 6-363] Manitoba 


Meilleurs Souhaits pour Paques | 


(Mt 24, 44) 
+ . . | 
Ce que vous voulez que les] 
hommes fassent pour vous, fai- 


tes-le pareillement pour eux. (Le 
16, 31) 


MacLeod's Authorized Dealer 


Ainsi parle Yahvé: “Au temps 
favorable, je t'exaucerai, le jour 
[du salut, je le secourrai”, (Is 
149, 8) 1 


Steinbach Tél.: DAvis 6-2170 Manitoba 


L'aide aux pays sous-développés 


est-elle 


‘ 
un 


‘ga ill à : 


Spécial à Lo Liberté et le Patriote 


Paris . . , Mars 1964. — Pour 
la treizième fois à 1961, 


M Nicoise Grunltiky, pri” 
: runi : e 
dent de la République du Togo. 
Les ines aux couleurs vert 
et jaune, marquées de l'étoile 
rouge, que les Parisiens voy- 
aient flotter sous l'aigre bise 
d'un hiver tardif, étaient/celles 
de cet Etat africain, indépen- 
dant depuis 1961. 

M. Grunitzky est donc le 
treizième chef d'Etat noir en 
visite officielle à Paris, Son ar- 
rivée a coincidé — il n'y avait 
d'ailleurs aucune relation de 
cause à effet — avec une nou- 
velle et brutale offensive du 
“cartiérisme", à laquelle le dé- 
filé des encombrants cortèges 
officiels apportait un excellent 
support 2 gg I! faut 
avoir entendu les imprécations 
et les sarcasmes automobilistes 
parisiens bloqués par le passa- 
ge des grandes limousines noi- 
res de la présidence de la Ré- 
publique, pour comprendre à 
quels sentiments répond la nou- 
velle campagne de M. Ray- 
mond Cartier, “Encore un qui 
vient chercher son argent de 
poche!'', me disait un chauf- 
feur de taxi irrité par une lon- 
gue immobilisation. 

C'est précisément ce que pen- 
se et dit Raymond Cartier, Edi- 
torialiste du grand magazine 
“Match'', ce journaliste de ta- 
lent part à nouveau en guerre 
contre les ‘‘prodigalités” de la 
France à l'égard des jeunes 
Etats africains, ‘La France di- 
lapide son argent’, dit-il vigou- 
reusement, en démontrant que 
le total de l'aide française aux 
pays du Tiers-Monde sous tou- 
les ses formes atteint annuelle- 
ment 11,000 millions de francs, 
soit 2.8 pour cent du produit 
national brut, du P.N.B. pour 
parler le langage des économis- 
tes. Dans le même temps, la 
Grande-Bretagne consacre 1.32 
pour cent au même emploi, 
‘Allemagne 1.17 pour cent et 
les Etats-Unis 0.7 pour cent. 
Cette charge est énorme aux 
veux de Raymond Cartier, puis- 
qu'elle représente le tiers de la 
capacité de jeunesse et de ré- 
novation de la France — c'est- 
à-dire ses possibilités d'investis- 
sements nets, Et il écrit: “L'A- 
frique coûte au contribuable 
français autant que son pain 
quotidien , ,. On doit considé- 
rer la coopération comme le 
gaspillage irrémissible des for- 
ces vives de la nation”, 

L2 L LZ 


La démonstration est terri- 
blement impressionnante, sur- 
tout lorsque sont mis en paral- 
lèle ses besoins progrès et les 
énormes dépenses ‘‘à fonds per- 
dus” effectuées par la France 
dans le monde entier depuis un 
demi-siècle, et les investisse- 
ments qu'elle a financés en 
Afrique ou ailleurs. Vingt ca- 
pitales, cinq cents villes impor- 
tantes, des chemins de fer, des 
routes, des hôpitaux, des aéro- 
dromes, des ports, etc., ont été 
payés par le contribuable fran- 
çais, sans aucun profit pour lui, 

uisqu'il n'a même pas droit à 
a reconnaissance des bénéfi- 
ciaires de cet effort unique au 
monde. Et pendant ce temps, 
ajoute Raymond Cartier, huit 
millions de Français tirent en- 
core l'eau de leur puits com- 
me aux temps les plus lointains 
de l'humanité, parce que 40 
pour cent des communes fran- 
çais n'ont pas de canalisations 
d'eau courante. Pendant ce 
temps encore, des millions de 
personnes vivent dans des tau- 
dis, la France n'a pas les ca- 
naux, les routes, les installa- 
tions téléphoniques dont elle 
aurait besoin, Elle envoie 30,- 
000 enseignants payés par elle 
en Afrique ct ailleurs, construit 
de somptueuses universités à 
Alger, à Dakar, à Brazzaville, 
Abidjan, etc, alors que la jeu- 
nesse française souffre d'un ef- 
froyable manque de locaux et 
de maîtres, Les récentes mani- 
festations des étudiants pari- 
siens et lyonnais attestent de 
cette déficience qui affecte la 
“matière grise” de la France. 

En fait, Raymond Cartier 
estime que trop est trop, d'au- 
tant, affirme-t-il que l'aide aux 
pays sous-développés, ‘si rui- 
neuse pour celui qui la donne, 
est à peu près nulle pour celui 
qui est censé la recevoir”, Le 
LH de ‘ Match" fait al- 
usion, là, aux gaspillages aux- 
quels se livrent les dirigeants 
des nouveaux régimes africains, 
aux dépenses somptuaires qu’ils 
imposent finalement à Ja col- 
lectivité française, mais qui ne 
profitent nullement aux peu- 
ples qu'ils ont charge de con- 
duire sur la route du mieux- 
être et du progrès, Il souhaite 
donc moins la suppression lo- 
tale de l'aide aux pays sous- 
développés, que son ajustement 
aux possiblités réelles de Ja 
France — quatre milliards de 
francs par an, dit-ih, soit 1 pour 
cent du PNB. — et sa meil- 
leure utilisation par les béné- 
liciaires. ‘Aidons-les, mais 
changeons de méthodes”, ad- 
met-il, en déclarant néanmoins 
que le retour pur et simple à 
l'hexagone ne seraib.pas une 
démission, mais un retour aux 
sources de la vigueur et de la 
santé nationale. 

Li L£ 

Ce réquisitoire contre la co- 
opération franco-africaine at- 
teint évidemment l'opinion 
française à un point sensible, 
Le public est conscient des gra- 
ves carences économiques et 
sociales dont souffre la France, 
en même temps qu'il éprouve 
un certain sentiment d'irrila- 
tion devant “l'ingratitude” dont 
font preuve à son égard, et à 
celui de son pays, ces jeunes 
Etats d'Afrique du Nord et 
d'Afrique noire, pour lesquels 
tant de sacrifices lui sont de- 
mandés, Un assez fort courant 


“cartiériste"” agite les foules, 
notamment dans ces régions de 
la Bretagne et du Sud-Ouest 
qui, selon une formule cruelle, 
mais vraie, sont ‘en voie de 
sous-développement"”. 

Mais il apparait aux yeux du 
gouvernement, et de tous ceux 
qui défendent le principe d'un 
certain partage des biens entre 
les peupies, que les calculs de 

ymond Cartier ne sont ni 
justes du point de vue tech- 
nique, ni endables du point 
de vue moral. 

André Frossart écrit nolam- 
ment dans “Candide”: “Quand 
deux hommes sur trois meu- 
rent de faim, l'assistance du 
troisième n'est pas un luxe et 
le mot de ‘charité’ est inadé- 
og c'est une exigence de jus- 

ce à inscrire en tête du bud- 
get, et non un chapitre incer- 
lain et décrochable des bonnes 
oeuvres. 

“Il n'y a ni dilapidation ni 
guihge à donner un peu de 
ce que l'on possède à ceux qui 
ne possèdent rien du tout; le 
fait que cette catégorie de dés- 
hérités existe aussi dans les 
pays riches, allonge la liste des 
nécessiteux: il serait paradoxe! 
qu'il allégeât la charge des pos- 
sédants,” 

De l'avis de cet autre journa- 
liste, qui s'appuie, comme Ray- 
mond Cartier, sur les conclu- 
sions d'un rapport de M. Jean- 
neney, ancien rninistre, sur le 
coût et les buts de la coopéra- 
tion franco-africaine, l'aide aux 
pays pauvres revêt en quelque 
sorte l'aspect d'une cotisation 
de sécurité sociale, voire même 
d'une prime assurance sur la 
vie, En effet, dit-il, le commu- 
nisme est la tentation nerma- 
nente des pays sous-développés, 
et s'ils venaient à y succomber, 
si l'Occident se désintéressait 
de ce prolétariat excessivement 
populeux, et s'il laissait le dé- 
sordre s'installer à sa porte, ‘il 
n'est pas sûr du tout qu'il par- 
A à sauver la liberté chez 
ui”, 
itique, la morale, voi- 
re même l'économie exigent 
donc que soit écartée l'autre 
tentation, celle des peuples nan- 
tis à fermer leur bourse. Res- 
te à savoir si Raymond Cartier 
n'a pas raison lorsqu'il dénonce 
les scandaleux gaspillages que 
l'on constate dans les Etats afri- 
cains ‘‘assistés” par une France 
dont la générosité est borgne, 
sinon aveugle, Car il est de 
notoriété publique que certai- 
nes fortunes, certains comptes 
bancaires à Lausanne, Londres 
ou New York s'élèvent plus vi- 
te que le niveau de vie des 
peuples en Afrique noire, 


Maurice HERR, 


Powerview 


Çà et là 

Le 14 mars, dans l'église 'No- 

tre-Dame-du-Laus, M. l'abbé O, 
|'Lerochee, curé, bénissait le ma- 
riage de Mlle Irène Ste-Croix à 
M. Jean Bélanger, M. Romain 
Berthelette servait de témoin au 
marié, et M. Omer Ste-Croix 
accompagnait sa fille. Les jeunes 
époux établiront résidence à St- 
Georges. 

. Le dimanche soir 15 mars avait 
lieu dans la salle paroissiale une 
partie de cartes organisée par et 
au profit des Scouts, Les ga- 
gnants aux cartes furent: ler 
prix, Mme Armand Désilets et M. 
Hubert Péreux; consolation, Mme 
Gérard Bourgeois &t Joseph La- 
voie, Le prix d'entrée alla à Mme 
| Gérard Bourgeois; le premier 
prix de la loterie fur gagné par 
Mme Arthur Carrière et le deu- 
xième par Donald Berthelelle, La 
soirée se termina par un délicieux 
goûter servi par les mamans des 
Scouts, Le tout rapporta la jolie 
somme de 8176.80. 

Tous regrettent de voir partir 
M. et Mme Paul Toussignant, qui 
retournent dans la province de 
Québec, Bonne chance là-bas! 

Baptêmes 

Le 22 mars: Marcel-André-Jo- 
seph, fils de Roméo Chagnon et 
de Dolorès Berthelette, né le 15 
mars, Parrain et marraine, André 
et Noëlline Alarie. 

Le 22 mars: Donna-Marie- 
Yvonne, fille de John Gordon et 
d'Adèle Lessard, née le 4 mars. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
David Hutcheson. 

Le 22 


mars: Patrick-Romain, 


fils de Roy Carlson et d'Irène | 


Berthelette, né le 27 février, Par- 
rain et marraine, Patrick Berthe- 
lette et Yvonne Carlson, 


| malgré 


| Broquerie donne le 


rousse recevait la visite du déié- 
tué de l'Asmciation d'Education | 
en la personne de M. le Dr André 
Lachance, de St-Boniface, L'apô- 
tre de la cause canadienne-fran- 
Calse était accompagné de son 
épouse, originaire de La Broque- 
rie 

L'orateur rendit d'abord un vi- 
brant hommage aux courageux 


| pionniers de la paroïksse qui ont 


transmis à la génération actuelle 
le précieux héritage de la langue 
française, Puis il dénonca la faus- 
se idée que certains se font de se 


icroire plus fins que les autres 
| Parce qu'ils ne parlent que l'an- 


£lais, Il commenta sur la gène 


|mal placée de ceux qui n'osent 


pas rompre avec les anglicismes, 

Mais le délégué se dit optimiste 

les menaces d'envahisse- 
d'éléments étrangers. La 
ton, dit-il. 
| Cette paroisse est le centre d'en- 
train qui attire les regards. Enu- 
\mérant diverses activités de la 
| paroisse, l'orateur soul'gna encore 
le rôle qu'une correspondante 
|peut jouer par l'influence du 
journal français. 

Enfin il donna un aperçu du 
travail accompli par l'Association 
| d'Education et invita les auditeurs 
à soutenir généreusement cet or- 
ganisme. Joignant l'exemple à la 
parole, l'orateur était bien désigné 
| pour traiter de ce sujet de brüû- 
|lante actualité, La cause cana- 
dienne-française ne sera pas sau- 
vée par de beaux discours, On a 
souvent dit qu'à St-Boniface il est 
impossible de conserver le fran- 
çais, Le Dr Lachance prouve le 
| contraire, Chez lui on parle le 
| bon français, Le secret? Papa et 
maman Lachance conversent en 
[français avec leurs enfants qui, 
en même temps, puiseront dans 
la famille d'abord, une fierté bien 
légitime de leur culture canadien- 
ne-française, 

Hockey 

Le dimanche 22 mars, à l'aréna, | 
les Maroons d'Altona rencontrè- 
rent le club Senior de La Broque- | 
rie, actuellement en possession de 
la coupe Molloy A, La Broquerie 
remporta la victoire au compte 
de 6 à 3, Hubert Bouchard rem- 
porta deux buts, Adélard Gau- 
thier, Jean-Guy Tétrault, Gérard 
Gagnon et Paul Taillefer, chacun 
un but, 


| ment 


.. 
Ste-Geneviève 
Malades 
Prompt rétablissement à M. 


Florent Saltel, au jeune Bernard 
Desrosiers, fils de M. et Mme Er- 
nest Desrosiers, patients à l'hôpi- 
tal général Si-Boniface, et à Mme 
Jean Dornez, à l'hôpital de Ste- 
Anne-des-Chènes. 

Félicitations aux élèves des 
cours secondaires qui ont prit 
part aux différents concours ora- 
toires à Ste-Anne-des-Chênes et 
à Lorette, Ce sont, entre autres, 
Louis Bouvier, de Ste-Geneviève, 
et Yvette Tétreault, de Ross, 


aumônier de l'armée à Léopoldville 


LEOPOLDVILLE, Congo—Les 
tâches du major Gérard Fortin, | 
aumônier catholique de l'Armée | 
canadienne au Cengo, sont aussi | 
nombreuses que variées. Son tra: | 
vail consiste en effet à donner des | 
cours religieux aux Africains et | 
aux Européens, à aider les Congo- 
lais de la brousse, ainsi que les 
missionnaires récemment évacués 
de l'intérieur. 

Sa tâche principale est toute. 
fois de veiller aux besoins spiri 
tuels de quelque 200 Canadiens 
stationnès à Léopoldville, avec la 
5e unité canadienne des trans: 
missions, sans ue“ ceux qui 
ont été détachés à Elisabethville, 
Kikwit, Kolwezei et Luluabourg. 
M. l'abbé Fortin se propose de 
faire trois visites à chacun de ces 
groupes ps monpu pendant les 
six mois de service qu'il va effec- 
tuer au Congo, ! 

Sa semaine commence norma: | 
lement par la messe du dimanche 
matin à la chapelle de l'hôpital 
des Soeurs franciscaines de Marie, | 
dont un des couvents se trouve à 
Québec. Après la messe, l'abbé 
Fortin bavarde avec ses parois: 


siens, constitués de Belges, d'Afri- 
cains et de civils canadiens tra. | 
vaillant avec l'ONU, Tous les | 
jours de semaine, la messe est 
célébrée le matin à 7 heures dans 
la salle à manger de l'abbé For. 
tin, où l'on installe une planche 
en guise d'autel et un crucifix 
portatif. 

Lorsqu'un Canadien se trouve à | 


l'hôpital de l'ONU, le major For. 
ün lui rend visite, le remonte spl: 
rituellement, lui apporte livres et 
cigarettes, 

Au cours des troubles récents 
dans la province de Kwilu, il con- 
tribua à trouver vivres et loge- 
ment pour les missionnaires ré. 
cemment évacués, tout en les al- 
dant de ses conseils. 

Diplômé du séminaire de Qué- 
bec, l'abbé Fortin s'est enrûlé 
dans l'Armée canadienne en 1951, 
U a servi dans divers coins du Ca: 
nada, spécialement à Winnipeg, et 
a été aumônier du ler bataillon 
du Roval 22e Régiment en Corée, 
où il fut nommé membre de l'Or.- 
dre de l'Empire britannique pour 
ses services. Avant d'être affecté 
au Congo, il était aumônier de 
secteur pour le Secteur de l'Est 
du Québec. 

Ses parents, M. et Mme Roméo 
Fortin, demeurent à 11, rue Saint: 
Yves, à Beauport, dans la ban: 
lieue de Québec. 


Ste-Agathe 
Defllé de mode 


Les trois groupes du cours de 
couture de deuxième année tin- 
rent une réunion le lundi 16 mars 
Il fut décidé que leur défilé de 
mode aurait lieu le mardi 31 mars 
à 8 h, pm, Il y aura programme 
récréatif et un goûter sera servi, 
Bienvenue à tous 


Meilleurs Souha 


its pour Paques 


t . 
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PENNER MOTORS (1960) LTD, 
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Meilleurs Souhaits de Paques 


J. R. FRIESEN 


STEINBACH 


Partie de cartes 

Voici les résultats de la partie 
de cartes du 15 mars qui rappor- 
ta le plus grand succès de l'an- 
née, 

Les gagnants furent, ler prix 
des dames, Mlle Jeannine Saltel, 
2e prix, Mme Florent Robert, 

rix de consolation, Mille Denise 

edet: ler prix des hommes, M. 
Ferdinand Fiola, 2e prix, M. Dé- 
gité Morin, prix de consolation, 
M. René Saltel: prix d'entrée, M. 
Aimé Fiola; à la loterie, $10 gc- 
gné par Léo Fiola, jeune fils de 
M, et Mme Rosaire Fiola; $5 par 
l'Institut Collégial de Powerview, 
et un autre billet de $5 par Mme 
Léon Dornez, 

Merci à tous les organisateurs 
el à ceux qui sont venus les en- 
courager, La prochaine partie de 
cartes aura lieu en avril; le gros 


lot du bingo sera de $130 en 57 
numéros, On annoncer la date 
bientôt, 


Le Concile et le problème 
de la liberte religieuse 


BOSTON (CCC) —— Le car- 
dinal Cushing, archevêque de 
Boston, a déclaré à Jersey City 
que si le Concile ne se prononçait 


berté religieuse, cela causerail 
un tort immense aux efforts oe- 
cuméniques. | 
| La deuxième session a pris fin | 
{sans qu'une déclaration sur ce 
problème soit adoptée, a-t-il dit; 
il est donc du devoir des Pères 
conciliaires de trouver une solu- 
tion à cette question au cours de 
la troisième session. 


laprès diner, quand même vous 
| auriez diné de pain sec 


LE COLLÈGE 


| Féte de saint Joseph 


Le jeudi 19 mars, la fête de 
saint Joseph, notre patron, a été 
célébrée de façon spéciale dans 
la chapelle du collège, À 4 h, 30 
pm, une messe solennelle fut 
chantée par le R, P, Maurice Mo- 
nette, C.S,V, curé de ja paroisse 
d'Otterburne, assisié des RR, PP, 
Viateur Martineau et René Mi- 
chaud, C.S.V,, comme diacre et 
sous-diacre, Le sermon de circons- 
lance fut donné par le R, P., Mar- 
tineau, et avait pour thème: Saint 
Joseph, modèle de patience, Pour 
la circonstance, 


jaunes et blancs, La chorale exé- 
cuta une messe de Gélineau, 
sous la direction du R, F, Dépôt, 
maitre de chapelle, aidé de ja 
schola, Le R, P, Clavet touchait 
l'orgue, La fête s'est déroulée 
dans une atmosphère de piété, Ce 
fut un bel hommare à notre puis- 
sant protecteur, le bon saint Jo- 


seph, 
Henri GOULET, 
président, 
Examens de Pâques 
Nous avons eu nos examens de 


| Pâques durant la semaine sainte 


sous la direction des Clercs de St-Viateur 


OTTERBURNE, MAN. 


le maitre-autel | 
était paré de jolis chrysanthèmes | 


ST-JOSEPH 


Les résultats parviendront aux 
parents après le congé qui com- 
mence le 26 mars et qui se termi- 
nera le 5 avril au soir à 8 h, Du- 
rant ce temps, le personnel reli- 
gieux du collège suivra les exer- 
cices de la retraite annuelle qui 
sera prêchée par un Clerc de 
St-Viateur de la province de Jo- 
liette, le R, P, M. Ouellette, En- 
suite, plusieurs professeurs au- 
ront l'occasion d'assister au con- 
grès des éducateurs de la provin- 
ce (Manitoba Educational Asso- 
ciation). 
Anciens 

La réunion annuelle des An- 
ciens, suivie d'un banquet, aura 
lieu le samedi 4 avril, Les Anciens 
qui n'auraient pas été atteints par 
lettre et qui sont intéressés à 
| participer à cette rencontre sont 
| priés de communiquer le plus tôt 
| possible avec le principal du col: 


ège, 
Gérard THERRIEN, 
président. 
Inscription 
Nous invitons les parents qui 
|sont intéressés à placer leurs fils 
au collège l'an prochain, de bien 
vouloir s'adresser au principal 
sans tarder, 


ss au sujet du problème de | 
i 


Dites joyeusement vos grâces, | 


| 
} Louis VEUILLOT | 
| 


& SON LTD. 


DISTRIBUTEURS DE ‘FORD 


À Winnipeg, signalez GL 3-5422 


Joyeuses Paques 


JOHN McADAM et 


les pharmaciens 


STEINBACH 


CECIL SELLEY 


de votre famille'” 


VOTRE PHARMACIE REXALL 


| 


collectives de 


Môtel — Wiltrid Turenne — Tél, 


Salon de Beauté Florence — Tél.: 


Joyeuses Pâques 


Miel pur — Jean-Marie Mulaire — 
Mobile Food Service — Alphonse Fournier — Tél: HA 4.5322 
Agent North Star —Albert Vieltoure — Tél.: HA 45373 


au personnel 
et à la direction de 
"La Liberté et le Patriote” 


ET À TOUS NOS CLIENTS 


CRE PP PR PE PE LA LE LE, 


Les commanditaires des annonces 


La Broquerie 


Caisse Populaire —#loi Gagnon, gérant — Tél,; HA 4-5238 
Epicerie, confiserie, assurance — Arthur Boily — Tél.: HA 4-5281 
Garage La Broquerie — Aimé Gauthier, propriétaire 


Tél: HA 4-5425 


: HA 4-5302 
Laiterie coopérative (Feed Mill) — Aimé Charriere, geront 


Tél.: HA 4-5328 
Tel: HA 4.5245 


HA 4-5362 


Toxi — Arthur Balcaen — Tél,: HA 4-5321 
Tronster — Gérard Tétrault — Tél,: HA 4-5312 


Poge 12 
A — 
L2 
[ET Wr ninine W il B h ETS 
Zenon Park Re gg illow-Bunc % 
1 pD« ure ictor 
Décès rendaient visite à ME. et Mme Fer- Soirée théâtrale 
! né Favreau, dimanche ler | a rs « ! 
cédan sub \ s ont pris part aux joutes | de 1 le W 
Ur e or ! G var é Curun£, or£anuées par | Bun ‘ i UV 
(£ e Berndid F les ( valiers de Colomb, aimm | r pi Why I A Bac! 
vr " À 7 ju au nquet servi à CeUe OCCa- | à | d , lurr 
12 . M 10 Je ni = 
en l'église Notre. Dan N L sdiants du coilège Notrs ! Fi 
vité de Zenon Par 5 D le Prince-A be rt, Maurice | dire 
12 février, à 10 1 A lège de St-Boniface : ) d 
M. l'abbé Roland G ; ar " Laurent Courteau, qu ) mnrté d ) 
A née et G F é cours de menuisier à 
Déveux a détu Boni passé quelques Défilé de mode 
au choeur, Emme L k y lans leurs familles, dernie L 10 mars eu 
: n Ag » 1 | 
sait Le deuil, I po é ; 4 
dix neveux, MM L | + Claude Lalonde et ui la Lig 
Fernand, Gecr B : 1. Léo Lalonde, de Saska- | Femn iau Les 
chard Favrea } aient ChEZ leurs PArenis, | Suiv rendues 
Née le 21 Î Mme Théoduie Lalonde, en ! Alt Albert Ma 
vale, Qué. d'un je semain Raou! V4 a fille, Louis 
enfants, Mile Fa Ile Juliette Rouleau est part Jean { gt L Fier 
“eurs , nt à Winnipeg, Man., où | trick, Rosario Martin, W pèrs 
M, et Mme ! É est employé: Howard Wea E. Fontain 
chez frères | (M Mmes Lucien Chabot Distribution des prix 
der Rhod : | . Perreault ont récemment Le d 22 mars, à l'audi- 
ses études. En 1910 ques jours à Saskatoon ” 1 nt He a du : 
vint #4 das i res |bution des 1 le inçais 
voie de ! ! | Mme Paul Fortier le ! l'AC élèves an 
Arborfield à tenon Park, « MM. Claud € D ! r nés pa 
À l'auto 4 “Hd Lalonde, de Saskatoon, | M \. ( \d 
a M nar ù _ rendus à Pré-Sle-Marie Ü 1 
Ï € ( : Di re « à leurs cousins M pl 
Nat fut bénit par M ! Wilfrid Gendron 3e à 9e am { 
* | ù Les M Mme Laurier McCrea se | à Aline Campa de M, 
2 in à Cure » | en voyage d'affaires à Mn r ( £ Je un 
M, Sullivar Min itne M y a auel- | celui des Je à 12e ann it € 
à la gare au À | ; 1ccompagnés de MM. | cerné à ève Piché, fille d 
Queiq r ” ain Ar- | et Mme 1 F ‘hé, 12e ar 
transféré à Brent, ( y « ie Boss hp ns L 
ju à 14 F d . ". 
af . 7 : [RE vald € 1 , à 
1944 ” Sullivan \ j , ” M Ros D Kg! # MT 
sa Î et ell (a nier, | M. Rol Pins lt, de Gra- | 
au \ age de Zær F ' M. B A M. Lau- | velbou Ï l } role | 
La défunte 1 1 à La du magasin de ja } au | mnes 
. | ] | | M a listingués 
4 {re 7 
À ee ) ’ ndi soir 2 ma bon |" L 
wW (rid_ Alber et EL s nbre d'adultes et d'étudiants | D , s \f aus par | 
DE Ta Dar les supérieurs se réunis- | Les IT le Mm 
4 ; lois r | En umpas M curé a- | } 
sieurs ne nié e paroissiale pour | ncourageant les | REGINA — Le 8 mars dernier, 
La m n { | nee pre q Lv. Mm ! , * “e l'Amicale du Collège Mathieu te- 
Tudale s ! à 1 LeD: ar présidente |, À sp _ {nait sa réunion à Ja salle St-Jean- 
her { nr D Auxiliaires, M Mc- |: do 2 te d Regir Le : 
nenis Iunenre D Fi E ‘aire | x. Le maitre de ré- Ja pUSI ac guna, Le MaLin, 14 
fit au cimetière paro 1 o Alber re D a mor M. Emile Campagne, | Chorale du collège chantait à Ja 
Sincères condo I DU NT 2 CORRE à à din ie | président de l'ACFC de Willow- | g'and-messe. Dans l'après-midi, 
Fla Sullivan 8 M. Géra 1 Marsh, de Tis la” | Bunc |le même groupe d'étudiants don 
vreuu, épro ' l, Warren, de Reg na, OM | Malades | nait un tour de chant devant un 
de Mme Sullivan « parole sur. ce mem Mme P Em Pic! . … |groupe de Canadiens français de 
rempiaire f remplie é- aid Ge AUTE PET l'a ville, d'anciens du collège ù 
exemplaire fu mn 1 Là 4 rm malle à Phénial -Proubiènes à | 18 ville, d'anc 18 du co lège et de 
vouement et de bon! x V ] si n n parents des AICVES actuels, venus 
! 2100 JAW, OI € SUDI UNE |de tous les coin8 de la province 
Remerciements Prud homme | deuxièhe 00 Lie mercredi | Le." € F le ice, 
jp 2 +1 es membres de l'exécutif d 
Mile Sullivan famil 18 m Son époux lui rendit vi- |A mme à { > x 
Yavreeu dAèn or À ghvoe BA ar ndredi 2 3 |l'A.C.F.C. étaient aussi au nom- 
avre au désirent exp mr oyer- C0 Pr 1 | + e v nd | le ) m ie | bre des participants. 
spprècie lon € l Le Foyer Ecoie de ru 2e M, W frid, 2) noi dr a son | La journée, organisée en gran- 
mg se 2 renal - De IUS : DAITANEES 0 DRE à pa pl Mers. P dt “50 de partie par M. Léo Lirette, de 
leur on pe mé de la sympathie | mars puisque M. ! ne ol pe où « ut patenie QUrant QUEI- | Regina, était sous la présidence 
à l'occasion de ce récent deuil Lachance, de Prince-A vert, au- | qu s jours : du Dr Raymond Piché, de Gra- 
y liocésain de l'Action Ca-| Mme Bernard Phäippon fit un | bourg 
Va-et 4 nt q , qui 4 bc aucoup d'expé- | séjour à hôpit | le Moo Jaw, Le sujet à l'étude avait pour 
es ce: sg rs #7 n ivec les adolescents et a- | récemment titre: “Bilinguisme et Bicultura- 
parve y pen. dr Megurv- | do entes et des connaissances Mm Julien Piché et Benoît | jjyne”. Le R. P. Alain Piché 
chez ses RS ren | sérieuses de leur mentalité, était | Giraudier sont revenues de l'hô- |G MI. doyen des études au col: 
Mme René Bouvier, de Hull, Qué. | 1, conférencier invité. Il parla sur | pital local, la semaine dernière, lège, donna un exposé du pro- 
El elle passera ee Pr | “Le rôle des parents comme édu- | Mme Philias Blais est actuelle- | hjéme, Cette question du bilin- 
le visitera aussi d'autr - st ni Gal ,, An val a: ! , rr : #4 
ents à différe 4 ge 02 ve rer teurs . ment patiente à l'hôpital loc guisme et du biculturalisme n'est 
IPS NOR OR sas Les questions suivantes furent M. Arthur Rainville est patient | jus nouvelle; elle a commencé en 
te province, entre à j 0 posées: Comprenons-nous nos a- |à l'hôpital de Moose Jaw 1763. Mais c'est un fait que le 
»icieuse s le » de Dax . ‘ nu \ J aidé 
er per ed re b À ; | dolescents? Pourquoi nous occu- Mmes R. Philippon Camille | problème a pris récemment de| 
M, et Mme Amable St-Amand ms-nous de l'éducation de l’en- | Lavallée firent un séjour à l'hô- |] 1 4 L nréoer 
sont de retour d'une pro je | PR 08 de v" SRE NE l'ampleur et qu'il préoccupe une | 
de plusieurs semaines di ,_ | Fan pital local, récem n n | bonne partie de la population ca- 
a # ré v ait = I miérencier affirma que M. Paul-Emile Piché « * en- | nadienne 
uelle 5 nt 1 . mt Mann \ ( 
js f EP Cx et d mour des enfants doit avoir | fants sont ailés à M Jaw Terme complexe 
À Wu Nu rue Be | place éminente dans le coeur | dimanche 22 mars, visit # eur | ta Che Din es docs 
trand Beaulieu, à Estevan, MM. € I parents et qu'ils ne doivent ta L ga lc pu + jé le a reçu pour mandat: “De faire 
:] udon et R C'our- | Pas etr tellement occupés au |14! 2-pus Jr ere vd j enquête rapport sur l'état pré- 
Mmes El : H net i | poir s enfants soient négli- Mme Louisa Cayer est patient , t bilir “ CRT FE p | 
teau, à Saskatoon er Pi A qu 4 Le 8 h° A l'hôpital de Gravelbourg d sent du bilinguisme et du bicul- 
1 { d” at ent Vi ‘ )PiLai ? Ta JE Ce nbdttmclintes Dit 
bert, et Mme Marie Lebla mè- | £ 1 lait d'éducation sentimen- |° pe ss tps A 
re de Mme A. St-Amand, au |taie et sexuelle, en loraotqu / chante cérémonie on présenta 
Mont St-Joseph, | Mme Corona Painchaud re- Va-st-vient un jonc à M. A, Desjardins et une | 
MM. et Mmes JB Wa et | mercia M. l'abbé Lachance et lui M. Wallace Fitzpatrick accom- Hà Co à nf nine serun 
Gérard-T, Leblan \ | présenta un cachet. pagna ses neveu et nièce, M. et bi Sale CE MOUSE AL 
Te d 58 Mme Wilfrid Beston, jusqu’à ne veillée pleine d'entrain 
cours du mois de f = | Mme Thérèse Jeanneau dirigea | MMe rid Besion, ELU | sensuivit au cours de laquelle 
TA ; ” K: C.-B. où il rendit visite à sensuivit au Cours de laquelle un 
rents et amis à ge, |alors le chant “V'la l'bon vent. asl0, L,-D,, OÙ 1] S lb bre de olis e À pero 
. À A \ l'aînée de ses soeurs, Gertrude | bon nombre de jolis et utiles ca 
Vancouv r et autres em d M, ] abbé 1 , Carrier, cure, ter- time O'Connor) , deaux furent présentés aux héros 
la Colombie-Britanniq la séance par une courte |" ts à che & mars, MM. et | de la fête, Puis tous se séparèrent 
Mme J.-B. Wassill ont a visité | l'ous jouir du goûter, ve aimancne 0 Mars, MM, el Le de rèite QE 
tour ° Mmes Albert Lemieux et Howard | (NChaniés de celte journée qui 
à leur retour des paren amis | à et là We: we Estevan visiter | restera inoubliable dans l'esprit et 
à Melville et Yorkton, Ls célé- |: ae pen pra us Url AN bus le coeur de tous ceux et celles 
braient dans ntimité leur MM. Paul Jeanneau, Paul Ban- | leurs fille et soeur et son époux, qui en furent témoins, Plusieurs 
EN MALE ak ints | det Armand Normand, ainsi M. et Mme Jos Justice et leurs dl vf ps Pix télicitations i 
petits-enfants ( Se 10e | 4 M. Louis Riendeault, de Vis- | fils, de Regina, sont venus passer en y a ‘ent érteit 48 T'Hon 
anniversaire de maria 98 té. | count, sont de retour d'un long | quelques jours chez leurs parents, L. B. Pearson teniler Kiniet * 
4 7 | voyage aux Etats-Unis, Mexique | M, et Mme Paul Lapaire, récem- | # # °" son, nier 1 inis Û 
vr - kr: | h {du Canada, de l'Hon. Ross That- 
Miles Georgel : et Colombie-Britannique, | ment. | ; vi à 
7 a | ndi 9 mars. M. l'abbé Car-| M. et Mme Paul-Emile Mondor |Cher, chef de l'opposition à Re: 
Hudon, de Saskatoon, 0 | Le lundi 9 mars, M, l'abbk ar- Po ge re oh » urs fils, Philip | &ina; de l'Hon. John Diefenbaker, 
la fin de emaine C1 | ler 4 ASSIS AL CONETES des com- | : ” étudi e su sel va : de Gravel- chef de l'opposition à Ottawa, 
rents, M Mme Ch | m d'écoles, à Regina “él RE _» k [Ont, et de M. Dave Steuart, 
| M de re Dosch \ visiter | MA L., de Regina, 
mme a | on Hana chez ses fille et gen- | De nombreux parents et amis 
RSCEGRE |° Tr A 1 sont venus de Le Pas et Brandon, 
dre, à Moose Jaw L ‘ 
- fleur et Charles | Man, de Unity, Marcelin, Ros- 
| MM. Jos. Bellefleur et naries … 
4 ” ds ‘ noras |thern, Duck Lake, Saskatoon, Al- 
, Mathieu ont assisté au congrès . : { Î 
.Œ À duEs des commissaires d'écoles aui se | bertville, Carrot River, Davis et 
ï + nt à R na du 9 au 11 mars, | Frobisher; ainsi que de Red Deer, 
Lui c paille è « LL: DA 
Î F n i Mr rederic n Alta 
La plus ancienne Compagnie d'Assurance-Vie je" date I er Dear * | Tous les enfants des héros de 
n H À ravenanurs DM,, aues } 
canadienne-française Visiter une fille à ‘Edmonton, |la fête y étaient présents. Voici 
; lt “ils reviendront à Willou- [leurs noms: (Lucienne) Mme 
Siège Social: 152 est, rue Notre-Dame, Montréal, 2 4 gl pd or sig LA Emile Bulcke, de Unity, (Yvon 
Les dé ne) Mme Raymond Bernier, de 
M et Mme Emilien Ducharme, |Pavis: (Irène) Mme Oscar San- 
: 40 | à che, de Red Deer, Alta: (Alice) 
è J( ite, Que. visitent lies 1a- 4 : : n 
Actif: $ 55,315,6 | ut , Dur au pe iontie'el prod Mme Gilles Lavoie, Albertville: 
nilles Durand et Diont { 
H 00 00 ve | (Marguerite) Mme Hubert Des- 
j eur: arents et anis. Henri Durand e pue 
Assurance en vigueur: $270, 0,0 FD sr 3. ae és! y fc Br pins, (Léona) Mme Robert Robin 
: L dt, t on eau rs Ba “ne let P4 s trois de Prince Al- 
Payé aux assurés et bénéficiaires | Regina le mercredi 11 mars, Ils |! gr) er :) Mme Ludwig 
| aér visiter Mme N. Durand |bert; (Jeannette Mme Ludwig 
en 1961:5 3,359,000 pe 1 Home” de Radville, | Moormann, de Rosthern, Sask., et 
LE e Mme Marcel Dionne. accompa- | Edouard, 522 Ave W., Sud Saska- 
# "4 on fils Paul se rendit à |toon (deux fils sont décédés en 
’ : perte tn mans y noneul. | bas âge): 34 petits-enfants et trois 
: tégii » jeudi 12 mi y consu)- | Das age), 94 PEL ants L 
C est nous qui payons pour vous assurer Reg . « médecin ) "Hi ! Mm , larrière-petits-enfants complètent 
Le ur ’ é 1 MAI 
x . Û | cette belle famille. 
S 0 vous déposez, chaque année $131.40 Rouen ROGFEUR QUE An Ces “| M.et Mme Desjardins jouissent 
1 £ e 2T [l V À 1 L L ' 
1 vous avez 30 ans, vous deposez, chaque annee 40 Dee as Sté Préeu encore d'une excellente santé, Ils 
“ 1ouet sarettes { me sain ( M ur 14 À: a #7 digue L 
à : > aires et sont 
" Dionne qui les conduisit à Regina, |S0nt retrt des affe : : 
Si vous vivez à 65 ans, Vo urez fait 4 da 4 Gin heureux de vivre parmi leurs 
tout 35 dévôts de 513 1 + per ie 64 599 00 À [nombreux enfants. 
en tout 32 depots de 5131.40, soit 24,977.U P Alb t : l 
] ographiques 
Vous retirerez en capital garanti 55 000 rince- er | M Alert Dons ouit le 
do in" P 3 d + ble Fête mémorable 11 juin 1888 à St-Jérôme, P.Q. En 
c'est-à-dire $4 e plu Je y z Le samedi 14 mars 1964, M. et | septembre 1905, il est venu pren 
débourses avec, en plus vid ; Mme Albert Desjardins célé-|dre un homestead dans la région 
accumulés qui, sur la act bralent le 50e anniversaire de | de Marcelin, En novembre 1913 
Jonnent 52 710° mariagt |il retourna dans Ja douce pro- 
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et vous aurez été protégé pour $5,000 gratuitement duront 35 ans, P, Omer Desjardins, O.MI, du | belle, P.Q 
| Collège Mathieu de Gravelbourg, Le 2 mars, l'heureux couple re- 
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police ndemnité que tous Anrès la cérémonie religieuse, |une terre, pour y demeurer jus- 
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et Mme Albert Deslardins, située [retirer à Prince Albert, Les ju- 
Le ‘ « . au no 1811-14 I rue Ouest en bilaires se disent très heureux 
NE TARDEZ PAS! cette ville, À h. p.m. tous les |d'avoir pu célébrer leurs noces 
Dommairs El sore peut-être trop tard! invité s se n ndirent à l rt Egg ose mi jeu de tant de parents 
rium dé 1 oopera e, rue en: | À nis 
‘Les dividendes ne sont jamais farantis par aucune compagnie trale, où un délicieux banquet fut | Les malades 
Ceux que nous indiquons ivi ont été enlculés sur la base de 1961-62. servi auquel participerent une | Plusieurs malades à l'Hôpital 
SHODDODODODOD centaine de parents et d'amis de la Ste-Famille continuent de se 
ue di La salle du banquet ainsi que | rétablir, Voici leurs noms: Mgr J 
y d les tables étaient décorées de 3J0- |Cybart, du Mt St-Joseph: M. AI 
Voyes nos représentants ||} irandes ct de fleurs dorées. [here Joubert de StLouis. Sûsk: 
” 1e ( o sr Mmes Albert Dupuis et A.L 
| e centre de la table d'honn æÆæ |Pagé (ce dernière sera de re 
MANITOBA $ $ L ag 1 
R P D fl Oo M F tou dans son { ‘ le Jeudi 
Philippe-Arsèna Perron Gérant St-Eustache. énédiciti \ Suis 
Ludovic-A.-J, Ferroton Agent spécial 581, Langevin, St-Bonitace. \ussi comme maître de ci ) Vaet-vient 
Edouord Lachance Agent spéciel 208, Broemer, St-Bonitace. nies, {l présenta le toast aux héros M. L. E. S, de Villiers, attaché à 
Philippe Perron Agent St-Norbort de la fête, et en termes émus, Il | l'ambassade sud-africaine à Otta- 
; félicita le jubilaires et leur sou.!wa, Ont, visitera Prince Albert, 
SASKATCHEWAN haita er *e bien des années de |le vendredi 17 avril, en route vers 
Hervé Leblane Gérant Vonde b ( Le À d'honne la « du Pacifique. Il doit avoir 
: tait A milan Pi ’ ceomDpa : ê \f , 
Zénon Lepoge Agent spécial VYonde pe LCR re i . dr “'Doin ; 
| ( 1 ( : Prmce A 
bila Au cours dune tou-)bert Daëy Herald’, 


LA LIBERTE ET LE PATRIiOTE 


| turalisme au Canada, pu:s de re- 
| commander les mesires pour que 
|la Confédération canadienne se 
développe d'après le principe d'é- 
galité des deux peuples qui l'ont 
fondée, compte tenu de l'apport 
des autres groupes ethniques à 
l'enrichissement culturel du Ca- 
nada”, 

Le mot culture est un terme 
très complexe, I! comporte un 
| enrichissement de la personnalité 
humaine, une philosophie. une 
| mentalité, une manière d'agir, un 
| mode de vie, La culture s'incarne 
dans la personnalité de l'individu, 
de la famille, de la société qui 
l'entoure, Elle s'enrichit par sa 
langue, ses moyens de communi- 
| cation, ses associations et ses ins- 
| ttutions. 
| Le biculturalisme au Canada 
voudra donc dire deux cultures 
différentes: française et anglaise, 


Coderre 


Heure sainte 

Le mercredi 18 mars eut lieu 
| une heure sainte pour les voca- 
tions, Les enfants d'école, Croisés 
et servants de messe avaient été 
préparés par la Rév, Mère St- 
Luc, R.J.M, L'office, commença 
par une procession de l'Eglise et 
les enfants tenaient des objets li- 
turgiques servant à la bénédiction 
du Saint Sacrement, M. l'abbé F, 
Ducharme, curé, donna des expli- 
| cations. pendant que chaque en- 
fant montait au choeur, Le pro- 
gramme de l'heure sainte était 
comme suit: procession des Croi- 
ss et des enfants de choeur; ex- 
plication des objets liturgiques 
pour une bénédiction du Saint 
Sacrement; exposition du Saint 
Sacrement; chapelet vivant par 
les élèves devla 5e à la Be année; 
prière des Croisés, 1ère à la 4e an- 
née; prières pour les vocations, 5e 
à la 8e année; lectures: la voca- 
üon de Samuel et l'appel des a- 
pôtres;, chant; exhortation de M. 
le curé aux parents. 


Anniversaire 


Le samedi 29 février, chez M. 
el Mme Hervé Michel, un souper 
fut servi en l'honneur de Mme 
Anna Cossetie, qui célébrait son 
92e anniversaire 4e naissance, Ses 
enfants, MM. et Mmes William, 
Léo et Georges Cossette, de Co- 
derre, M, et Mme Ernest Belidle, 
de Widewater, &t Albert étaient 
présents, ainsi que M, et Mme 
Lucien Cossette, de Courval, et 
M. et Mme D. Barker, de Regina. 
Après les félicitations d'usage on 
présenta à la jubilaire de jolis 
cadeaux. Le lendemain, après la 
messe, les nombreux amis de 
Mme Cossette lui offrirent aussi 
leurs voeux de bonheur; Mme 
Cossette demeure maintenant au 
Foyer d'Youville, à Gravelbourg, 
mais elle revient souvent visiter 
ses enfants et amies de Coderre. 


Merci 

Il n'est pas de succès redevable 
aux talents ou à l'initiative d'un 
seul, Notre bingo jubilé du 18 
mars dernier fut une réussite hors 
pair, Mais nous devons proclamer 
|sans gêne ja gracieuseté de Mer 
| A, Boucher pour les commodités 
du sous-sol de la cathédrale; éga- 
lement la délicatesse et le dévoue- 
ment des cuisinières et des serveu- 
ses; de même que la courtoisie et 
| l'initiative du grand responsable 
| de ja soirée, M. Walter Charpen- 
tier, Merci à ceux qui ont donné 
les prix; sincère reconnaisance à 
tous ceux qui nous ont encouragés 
| dans notre tirage ou par leur pré- 
| sence à la soirée, 

Pour la plupart, votre partici- 
pation fut modeste, mais toutes 
ces générosités nous ont donné un 
total d'environ 250 personnes au 
souper et 400 à la soirée. Il n’en 
| fallait pas plus pour combler nos 
espérances, Merci à tous. 

Les prix offeris au tirage res- 
nt dans la province cette année, 

ibbé C, Giguère, directeur 
s du collège, remporta ja 


M 


des élève 


de l'hôpital St-Paul de 
Saskatoon gagnèrent la montre 
Telestar, Hommage aux gagnants 
| des vingt parties de bingo, spécia- 
[lement à celui qui a décroché le 
| £ lot de $100, Maurice Dieh}, 
in de nos élèves 

Intra Muros 
subit du 


ros 


Le retour froid à eu 


ile lampe de salon, Les Soeurs | 


| 
| 


Cette photo montre la chorale du Collège Mathieu de Gravelbourg qui a chanté à Regina lors d'une réunion de l'Amicale. 


L'Amicale du Collège Mathieu en journée d'étude à Regina 


chacune ayant son gènie propre, 
les deux ayant droit de se déve- 
lopper côte à côte, Ce n'est donc 
pas l'absorption de l'une par l'au- 
tre, Aussi il ne faut pas penser 
que les deux cultures puissent 
exister à la fois dans un même 
individu: elles sont foncièrement 
trop différentes pour qu'un seul 
homme puisse se dire à la fois et 
de culture française et de culture 
anglaise, Ce qui veut dire que les 
deux groupes culturels doivent 
s'accepter dans une coexistence 
pacifique, se comprendre et s'en- 
richir mutuellement, 

De même, lorsque nous par- 
lons de bilinguisme au pays, nous 
ne voulons pas dire que tous les 
Canadiens soient obligés d'ap- 

rendre les deux langues officiel- 
es, mais que les droits tels que 
garantis par la Constitution soient 
préservés et puissent s'exercer 
équitablement, 


Rôle du collège 

Ici, en Saskatchewan, les faits 
historiques nous montrent que les 
deux groupes ont eu officielle- 
ment droit de citée, Ce n’est que 
depuis 1890 + »d changement 
d'attitude vis-à-vis la minorité 
française s'est fait sentir avec de 
plus en plus d'intensité, 

Malgré tout le groupe français 
existe toujours bien vivant. Et le 
Collège de Gravelbourg est le 
témoignage concret de la culture 
française en Saskatchewan, Sans 


lui, il aurait été très difficile, 
sinon impossible à la culture 
française de se maintenir dans la 
province, 

Et maintenant, il doit regarder 
vers l'avenir, La Commission 


royale d'enquête, l'attitude nou- 
velle de nos gouvernements et de 
la population en général nous per- 
mettent d'être optimistes, 

Une discussion, à laquelle pri- 
rent part quelque soixante-cinq 
assistants, chercha à éclaircir ce 
qu'on entend par cubture françai- 
se et anglaise, ce qui les distingue 
l'une de l'autre. is on tenta de 
définir’ la ‘culture canadienne’: 
non un mélange ni une fusion, 
mais une harmonisation, chacun 
gardant sa caractéristique person- 
nelle tout en sachant apprécier 


l’autre, 
Rôle du milieu 

Au collège de Gravelbourg, on 
forme des étudiants qui pensent 
en français mais qui sont desti- 
nés à vivre en Saskatchewan, Il 
faut préparer un homme complet 
dans son milieu, Mais pour cela 
le collège a besoin de l'aide des 
familles qui doivent transmettre 
l'amour et la connaissance de Ja 
langue et de la culture française 
à leurs enfants. Mais ce n'est pas 
facile, surtout dans les villes où 
les jeunes en viennent à penser 
que le français est une langue qui 
ne se parle qu'à la maison. 

Le problème n'est pas fini, loin 
de là, les Canadiens français sont 


Collège Notre-lame 


de Prince-Albert 


ckey ont repris le combat pour 
terminer les finales, Chez les Se- 
niors, l'honneur revient au club 
Cousin-Woicik; chez les Juniors, 
la palme reste à l'équipe de D, 
Poitras, 

Nous avons même réussi deux 
rencontres contre l'extérieur, 
Pour la seconde fois, le club des 
pompiers a noyé et refroidi notre 
enthousiasme, Sa supériorité est 
incontestable, Dimanche dernier, 
les ‘‘Debden Juniors’ venaient 
tenter en vain de mettre en échec 
notre Junior, Tout de même, nous 
avons admiré leur dynanäsme et 
leur tenacité, Leur jeu est pro- 
metteur, 

Voyage 

M. Claude Blanchette, élève de 
lle année, originaire de Vawn, 
sera à Winnipeg, Man, les 3 et 4 
avril prochain pour un studium 
des Nations unies, Ces journées 
d'étude sont organisées sous les 
euspices du Club Rotary. M. 
Blanchette y représentera les étu- 
diants de Prince-Albert pour sié- 
ger au nom de la Jamaïque, 

Exposition 

Dans notre minuscule salle de 
musique, les élèves de 12e année, 
sous la direction de leur profes- 
seur d'histoire, M, l'abbé J. Pa- 
pen, ont monté une imposante ex- 
position intitulée: “Canada, hier 
et aujourd'hui”, Elle permet à 
quiconque la visite de mieux con- 
naître le Canada, son histoire, sa 
géographie, ses produits et se 


|se6 avantages. Les équipes de ho- ' prornesses d'amenir. Bienvenue. 


en train de le vivre intensément 
et tous espèrent que bientôt no- 
tre français de la Saskatchewan 
pourra vivre et s développer 


| dans une atmosphère de compré- 


hension et de confiance, 


Ferland 


Un congé mérité 

La chronique de Ferland n'a 
pas paru depuis quelque temps. 
Ce n'est pas à cause du manque 
de nouvelles ou d'activités dans 
la paroisse, car elle est bien vi- 
vante avec ses différentes asso- 
ciations, La raison est que la cor- 
respondante a pris des vacances 
et, de ce fait, elle doit se rattraper 
un peu sur ce qui s'est passé pen- 
dant son absence, 

Malades 

Mme Rosaire Chabot est reve- 
nue chez elle après avoir subi 
une opération À l'hôpital des 
Soeurs Grises de Regina et elle 
est en bonne voie de rétablisse- 
ment depuis son retour il y a trois 
semaines, 

Mme Viateur Chabot est hos- 
pitalisée à ce même hôpital depuis 
quelque temps, Les paroissiens 
lui souhaitent bon courage et 
prompt rétablissement, 

Assemblée annuelle 

Le ler février eut lieu l'assem- 
blée annuelle de l'école du village 
de Ferland, M. Lucien Beaudoin 
fut réélu et M. Marcel Brisbois 
fut élu pour remplacer M. Joseph 
Couture, qui a démissionné pour 
raison de santé. 

Election 

M. Alfred Chabot fut réélu 
marguillier pour un autre terme, 
Félicitations! 

A.C.R.C, 

Une assemblée avait lieu à la 
salle je 18 février, réunissant les 
quatre équipes d'Action Catholi- 
que Rurale. L'assistance fut nom- 
breuse et les délibérations fort in- 
téressantes, 

A.CFC, 
M. ei Mme Alfred Chabot et 
M. Valmore Couture sont allés à 
ina pour la réunion de l'A- 
C tenue en mars. 
Baptème 

Le 12 mars: Paul-Ahphée-Jo- 
seph, fils de M, et Mme Paui- 
Emile Lacasse, né le 2 mars et 
baptisé par M, l'abbé J, Bernier, 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Alphée Lacasse, de Cadillac, Ces 
derniers étaient représentés par 
Doris et Jos, Bouffard, Félicita- 
tions à M. et Mme Lacaase (Loui- 
sa Bouffard), qui avaient déjà 
deux enfants adoplifs. 

Naissances 

Féhcitations à M. et Mme Ber- 
nard Pawchuck (née Antoinette 
Chabot), de Calgary, Alta, et au- 
trefois de Ferland, à l'occasion de 
la naissance d'un fils, le 11 fé- 
vrier, et à M, et Mme André St- 
Jacques (née Cécile Chabot), de 
Gientworth), à l'occasion de la 
naissance d'une fille, le 13 fé- 


vrier, 
Va-et-vient 

M, et Mme Charles Fournier 
allèrent à Regina, où M. Four- 
nier assistait au congrès des mu- 
nicipalités, la semaine dernière, 

. l'abbé J, Bernier, curé, et 
M. et Mme René Couture rendi- 
remit visite à Mgr G, Couture, 
P.D., V,G., à Ponteix. 

M. et Mme Conrad Pkhé, de 
Gravelbourg, visitèrent la famille 
Aimé Fournier, récemment, 

MM. et Mmes Donat et Omer 
Hamel, de Frenchville et Dollard, 
r ivement, ont visité la fa- 
mille Lucien Beaudoin, le samedi 
14 mars. 

Mme Avila Chabot, de Willow- 
Bunch, passa quelques jours chez 
son {fs, à Ferland. 

M, et Mme Ajlex. Laberge sont 
revenus des Etats-Unis, où ils ont 
visité leur fils, Roland, leur fille, 
Carmen, et leurs familles, ainsi 
que M, et Mme Roland St-Hilaire 
(Paulme Fournier), En revenant 
ils ont visité Mme Léon Beau- 
doing et sa famille et M, et Mme 
Antonio Fournier et leur fille, 
Henrietle, de New Westminster, 
C.-B, M. et Mme Armand Laberge 
les conduisirent en automobile et 
les accompagnèrent dans leurs vi- 
ses, 

M, et Mme Aimé Fournier allè- 
rent visiter leurs parents, M, et 
Mme Antonio Fournier, et leur 
famille, à New Wesminster, C.-B. 
pour quelques jours, à la fin de 
février. 

M. Viateur Chabot visita son 
épouse hospitalisée à Regina, Sa 
soeur, Mme Valmore Couture, 
l'accompagnait. 

Mlle Lise Fournier, garde-ma- 
lade diplômée, de Regina, passa 
une fin de semaine chez ses pa- 


remts, M. et Mrne Louis Fournier, 


St-Bonifoce 


| Laurent 


le 27 mars 1964 
——————— 


Ponteix 


Funerailles 


Les funèra s de Mme Emma 
St-Cyr eurent lieu le 14 mars M 
l'abbé Maurice St-Cyr, de Mar 
réa Qué. officia assime de 
MM bès G,. Laprise, de Ca- 
dillac, et L. Roy, de Ponteix, com- 
me diacre sous-diacre 

Les p rs € MM. Real, 
Ovila, Laurent, Emile et Rober 
St-Cyr, tous neveux, et Léo Di 
reau an-Paut Guénette, 
neveu, ports à croix, La maison 
funérair Lemieux était en cha 
ge Ges arrangements funèbr 

Mme St-Cyr était une des ton 
datrices des Daunes de Ste-A e 
aussi ces dermères assistaie 1X 
funérailles en corps, M, D, Thibo 
deau, un neveu, porta à bannii 
re. Mmes Gédéon et Oscar St- 
Cyr, Donat Cloutier et Alfred 
Thibault portaient les rubans, La 
couronn rs de la famille 
état portée par un neveu, M. 
Roméo Si-Cvr 

Mme St-Cyr est décédée à 
plial Gabriel de Ponteix le 10 
mars après une malad inq 
mois, à l'âge de 76 ans, Fil \ 
quit à St-Norbert, Man., en 1887, 
de M, et Mme Napoléon Belle 
mare, pionniers de Montmartre 
En 1908, el pousa M. W S 
Cyr dans l'ég du Sacré-Cox 
de Montmartre, Mgr A. Thériault 
P.D, bénit leur union, M. et Mn 
St-Cyr vinrent à Ponteix en 1917 
et vécurent sur leur ferme au 
nord du vil jusqu'en 1952 
alors qu'ils se retirèrent au villa 
ge, M, St-Cyr précéda son épouse 
dans la tombe le 2 avr 1960 

La défunte laisse dans le deu 
quatre filles, Rose-Anne (Mme 
Philippe Bouffani), Ida (Mme 


Thibodeau), de Lestock, 
Célinie (la Ré Sr Rose Wi 

liam), du Séminaire St-Joseph de 
Grand Rapids, Michigan, et Flo 
rence (la Rév, Sr Marie-André) 


de Marywood, Grand Rapids; 
quatre petits-enfants et huit a 
rière-petits-enfants: un frè M 
Emery Bellemare, de Grande 
Prairie, Alta, et une soeur, Mme 


Angèle Perras, de Spirit 
Alta, 

Sont venus aux funérailles: M 
l'abbé Maurice St-Cyr, de la pa 
roisse Ste-Gemma, à Montréal; 
les Rév, Srs Kose-William et Ma 
rie-André, de Grand Rapids, Mi- 
chigan; M. et Mme Jean-Pau 
Guëénette, de Warren, Man,; M, et 
Mme D, Thibodeau, de Weyburn; 
Mile Irène Thibodeau, d'Edmon- 
ton, Alta: M. et Mme Donat Clou 
tier, de St-Boniface, Man,; Mme 
Marie-Anne Legfand et M, et 
Mme Phil Yachne, de Regina, 
et plusieurs parents et amis des 
environs, 

Remerciements 

La famille St-Cyr remercie sin- 
cèrement tous les parents et anms 
qui, dans un si bel esprit de cha- 
rité chrétienne, lui ont apporté 
consolation et assistance de mille 
façons à l'occasion de la mort de 
Mme Emma St-Cyr. 

Profonde reconnaissance à Mgr 
G. Couture, ainsi qu'à MM, les 
abbés Maurice St-Cyr, L, Roy et 
G, Laprise, ainsi qu'aux Révé 
rendes Soeurs de l'hôpital, à M, le 
Dr Sirohhofer, aux Dames de 
Ste-Anne, au choeur de chant, 
aux servants de la mease des fu- 
nérailles, enfin à tous ceux et 
celles qui ont témoigné leur a- 
mour et respect à celle qui quilla 
sa famille pour un monde meil 
leur et qui de là-haut lui rendra 
faveur pour faveur, 

Va-et-vient 

Mme Robert Blanchard et sa 
mère, Mme Jos, Chorel, de Laflé 
che, ont passé dix jours à North 
Batileford, où elles ont assisté aux 
funérailles de M, Willie Hébert, 
frère de Mme Jos, Chorel, et vi- 
sité ja famille, 

M. et Mmie Alfred Thibault ont 
visité leur fille, Irène, au couvent, 
et y ont rencontré leur fils, Pa 
trice et Mile Eunice Charney, de 
Saskatoon 

M. et Mme René Forget et 
Mme Benoit Cloutier ont passé la 
fin de semaine chez M, et Mme 
Guillaume Forget et leur familie, 
à Saskatoon, Mmb Cloutier a vu 
son médecin, qui s'est déclaré sa- 
tisfait de son progrès. 

M. et Mme Louis Forget, de 
Regina, ont rendu visite à M, et 
Mme Paul Perreault et leur fa- 
mille et à M. et Mme James Caf- 
ferty, 

Michel Demontigny, âgé de 11 
ans, fils de M, et Mme Laurent 
Demontigny, de Val Marie, au- 
trefois de Poniteix, a été transféré 
d'un hôpital de Moose Jaw à Re 
gina; ses amis de Ponteix sont pei- 
nés de le savoir sérieusement ma- 
lade 

Plusieurs parents et amis de 
Ponteix ont assisté aux funérailles 
de M. Aquila St-Jacques, qui eu 
rent lieu dans l'église Ste-Anne 
de Lac Pelletier, le 12 mars, 

Mme Arthur Vallée a assisté à 
un cours du service civil en cas 
de désastres, tenu à Valley Cen 
tre, à Qu'Appelle, la semaine der- 
nière, 

Le dimanche 15 mars, les ama- 
teurs du curling, MM, et Mmes 
Roger Bourlon, Napoléon Proven 
çal, Achille Stringer, Lionel Ther- 
rien et Arthur Vallée, et les é- 

ses des joueurs des finales, 
mes Omer Bédard, Al Hick, 
Francois Liboiron et Alcide Bon 
neville, ont assisté au banquet 
de curling à l'auditorjum de l'é- 
cole séparée St-Georges, Ponteix 
a gagné la première partie mais a 
perdu la seconde, 

Mme Philias Brière et sa fille 
Lucille, ont passé la semaine à 
Regina, où Lucille devait suivre 
d'autres traitements, 

M. Herman Landry a assisté à 
une conférence pour maîtres de 
postes à Swift Current, 

M. Emery Douvile est revenu 
par avion d'Oltawa, Ont. le di- 
manche 15 mars, après trois mèis 
d'absence; ll a subi une intervea- 
tion chirurgicale à Ottawa, Ont. 
et une autre à New York: À «a 
passé sa convalescence chez ses 


Kiver, 


enfants, M. le Dr et Mme Elmer 
Douville, à Ottawa, Om. et M, 
et Mme A! Franciseus (Rita), à 


New York 


M. Norm in Kour!i fils, a pa sé 


une semaine à Regina, pour y 
suivre un cours donné par ja 
compagnie d'assurance Sovereigr 


Lite 

Mme Norman Kouri, père, ac- 
vompagnée de son frère, M, Wi- 
lie Wackid, de Russell, Ont, est 


arrivée d'Ottawa, Om, dernière- 
ment, M, Kour à l'hôpital, à 
Regina, depuis son retour d'Ot- 
tawa. 
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4. 


t-Boniface, le mars 1964 


en 


sé vers 


L'A.C.F.C. vous pari 


Du pas 


Suite 


l'avenir 


yieurs, sans Goulet pos 
" ide trouver une forme de colla 
d Relations extérieures boration comme dans 168 Lravaux 
Une 1 qui veut 1e dé- | de recherche, l'étude des métho- 
[ Peur LINilEr 868 4€ | des d'enseignement et la prépa 
dre fermé de ses objec- ration des professeurs 
fs p lui faut ouvrir à £ 
ù iu monde qui l'entoure Souvent le problème de : éco1e 
Nous avons parlé l'autre jour normale est venu sur le tapis. En 
dé ations avec le Ministère de |attendant l'objet de nos ue 
Instruc mn publique C'est un nons pourrions peut-être oDtemr 
maine d lus importants, mais des cours d'été ou des cours 4 
wwmmp d'influence de aller |! école normale; cours parallèles 
beaucoup pius loir il va sans dire: cours de français 
supérieur et cours de French 
Slgna ci le rôle que jou 
ou que peut jouer la Saskatche- Segregztion 
wan Teachers Federation, Cette Il s'en trouvera sans doute ici 
association (CUP de tout Ce pour faire sonner hien fort le 
qui conçerne ?8 VA e ENSEIENE- | mot “ségrégation” afin de semer 
ment de f : s dans le do l'épouvante même si on ne sait 
maine scolaire, Depuis quelque | bas trop ce dont s'agit. Les | 
temps, Cetle méme HSSOCIANQN | fervents d'une société sans na- 
niéresse auue manière Loue | ture et sans nom se font un de- 
péciale à l'ensvignement du fran- | voir de fusionner dans un corps 
Çais, Sans ute, S'agt-il là de sans âme tout ce qu'ils rencon- 
‘enseignement oral destiné sur-|trent sur leur chemin 
tout aux élèves d'expression an ‘ L à ! 
glaise. Tout comme Ê ministère, 22 L ” A au & ee 1 de pont 
l'association des instituteurs est ce 1:78 > ASE Se 
à la recherche Ge profess s de |! " 2e : Ter 
français ei de méthodes pour de [199,1 langue, Pourquoi pas alor 
‘ , arr 251 Es 1 ! LOF ar 
Din gner. Ministère de l'Ins- Le classes de Mr dans l'o: 
ru \ publique Saskatchewan | rientation vers l'école s technique 
l'eachers Federation et A.CFC.! 


dans les sports même? Est-il ques- 


ncontrent 


de TE 19 in Fo “ 4 tion de ségrégation quand un en- 
is D fant veut prendre des leçons de 
; musique ou de chant? Le nou- 
Il est donc grandement impor-|veau système scolaire avec ses 
tant de voir où vont les choses | 4ivisions selon la capacité de cha- 
nous ne voulons pas qu'il y ait cun ne groupe-t-il pas les élèves 
confusior est important aussi | en catégories diverses? Il est mé- 


de s'aligner avec les personnes et 
événements nous voulons 
faire preuve d'un esprit de com- 
préhension et de collaboration. 
Les radres de cet aritcle ne me 


me question de muiliplier 1es éCO- 
les sur un même terrain d'après 
les divisions établies 

Je ne connais pas d'écoles ni 
même d'universités jettent 
permettent pas de tracer un pro- | tous les élèves dans le même ca- 
gramme d'action; mais je pense, | dre sous prétexte d'éviter la sé- 
‘À titre d'exemple, qu'il ne fau-!|grégation. Non; pour nous com- 
drait pas s'orienter Vers la fu-|me pour les autres, il ne s’agit 
sion de deux cours (français et |pas d'opposer les divers éléments 
French), ou encore donner ou |de la société, Mais la nature mé- 
prêter nos instituteurs déjà en me des choses nous impose de 


nombre trop restreint, Par aï-|faire les distinctions vouiues, 
| 


“ 


np | D'ailleurs, l'esprit démocrati 
AT | que n'est pas le privilège qui nous | 
Dr Paul Gélinas l'est donné de penser comme tout 
DENTISTE le monde, mais bien le privilège 
de vivre garmi les autres et avec 
117 — 2e Rue les autres dans le respect des 


droits les uns des autres, 

Pour ce qui est de l'enseigne- 
ment du français, la question est 
encore beaucoup plus simple: 
grouper ensemble ceux qui sont 
capables de suivre un cours de 


WEYBURN, SASK. 
Tél.: 842-3154 


en me 


Dr E.-J. Gsudèt 


français enseigné en français. 

DENTISTE L'origine ethnique ne ferme pas 
Chombre 210 Mitchell Block la porte à qui que ce soit, Mais 
de même qu’il faut une bonne 

Île rue est oreille pour apprendre la musi- | 


Saskatchewan | que, il faut comprendre une lan- 
gue pour suivre un cours donné 
en cette langue. 
Benoît PARIS, OM, 
directeur d'enseignement 
et visiteur des écoles, 


Prince-Albert 
Téléphone: 763-7815 


Cuelenaere & Hall 


AVOCATS ET NOTAIRES 
Toronto-Dominion Bank Building 


103, 


J, M. Cuelenaere, QC, 
R N. Hal, QC 
Téléphone: ROger 3-7441 : Baptème 
Prince-Albert, Sask, Le 3 février, M, et Mme Mau- 


rice Bussière furent les heureux 
parents d'un fils baptisé sous les 
noms de Alain-Joseph. Parrain et 
marraine sont M. et Mme Arthur 
ee oncle et tante de l'en- 
ant, 


Lamontagne & Schmit 
BA. B.C.L,, LLB,, BA, LL.B, 
Avocats — Notaires 


Bureau: tél: RO 3-9691] 
Résidence: tél,: RO 3-6969 


Cà et là 
Mme Marie Haudegand se ren- 
dit à St-Paul, Alta, où elle visita 


240 Mitchell Block Prince-Albert sa fille religieuse, la Rév. Sr Ju- 
near ia Haudegand, également de pas- 
. sage dans cette ville, 
MacKenzie gen so 


MM. et Mmes Rosaire et André 
Bussière se rendirent à Zenon 
Park, dernièrement, y visiter M. 
et Mme Joseph Bussière, 

M. et Mme Maurice Bussière 
furent de passage à Vonda chez 


falon funéraire de Prince-Albert 


W. T, Beaton, 
Roger Piché 


Tél.: 763-8488 


H, J 
138, 9e rue Est 


Jordan — 


lei on parle français leur nombreuse parenté, le 12 

= ann | NALS. 
. Mme Zenon Lepage, accompa- 
J.-R, Pellerin, B.A. gnée de sa fille, Nicole, est allée 


Creek, C.-B, visiter 
M. et Mme George 


à Dawson 

ses enfants, 

Lepage, 
‘équipe junior de hockey rap- 


OPTOMETRISTE 


Examen de la vue 


15, lle rue Bst, Prince-Albert, Sask, e 
ÉDIFICE MITCHELL orta plusieurs victoires: contre 
; St-Denis, 11 à 5 et 7 à 6; contre 
Téléphone: RO 3-7744 Aberdeen, 22 à 3 et 20 à 1, et 
cts Ur à MOREL LAN TENTGNE GUN contre Prud'homme, 8 à 3. Bravo 
PRINCE ALBERT | Seau | 
Le 5 avril aura lieu la deuxiè- | 
FUNERAL HOME me soirée paroissiale organisée | 
4 par certaines families de la région. 
; . pe in ° in Tous sont les bienvenus. 
rangements rança + nl * 
Nasiais et Ukrainien MM. Georges Haudegand, Gus- 
M nb us D. J. MocLourin | t8V® €t Fernand Denis se rendi- 
FOUR ACLOUTIN | rent au congrès des commissai- 
Tél.: 763-6444 25, lle rue Est | res d'école à Regina. 


Service 
de 
Sécurité Familiale 


Protection accordée: 


#330,170.00 : 


Voilà ce que l'A.C.F.C. par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 
canadienne-francaise 
de la Saskatchewan. 


L'AC.F.C. est en mesure de vous offrir 
ce plan et tous ses avantages, grâce à 
une entente avec la compagnie 
Assurance-Vie Desjardins 


* Ce montant n'inclut pas la protection accordée 
aux enfants des membre: assurés 


r À t rence Jnement 


vice de Sécurité Familiale 


l'ACF.C., adressez-vous à 
M. Cléas Duperreault, propagandiste, 
1902, Broadway, Saskatoon 


Tel.: 653-1441 


| pour M. l'abbé B. Adée, curé, et 


Ferland 


Congres diocésain 


Cordiale invitation au congrés 
Lo n Dames de Ste-Ann 
qui s \dra innée à F 
ma, lé 1) 2 avril 

Le thèm “Renouveau 

! et chrétienn L'ex 

pos ra donné par Son Exec, Mgr 
Aimé Decosse, évèque de Gravel. 
bourg, Le ngrés commencera à 
2 Dh. p.m., et le banquet sera serv 
à 7 pm. L lar lu diocèse 
sont priées d'assister à la messe 
ce jour-là dans leurs paroisses res- 
pectives 


| Au Collège 6 


St. Thomas More 


Résultats des élections 
| Les résultats électoraux de St 
Thomas 
bon ont ete 


Les membres du nouvel exécu- 
Uf pour le terme 1964-65 sont: 
président, Miche! Riou, d'Arbor- 
fied; vice-présidente, Suzanne 
| Pine, de Saskatoon; trésorier, Ja- 
|mes Weber, de Saskaloon; rela- 
tions publiques, Charles Stock, de 
| Young; représentante de P.K.D, 


More Students' Associa- | 
annoncés le ler mars, | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


LL 
Saint-Front M. Joseph Picton, du camp mi- | bienvenue au nouveau comité. La Lac Pelletier Alta. M. André St-Jacaues, de 
re de Dundurn, est venu pas- | prochaine réunion aura lieu le 24 Cadillac, petit-fils, portait la 
Incendie ser queiques jours chez ses oh- |avri. Il faudrait que tous les pa Deces croix. L'inhumation eut lieu au 
Le dimanche soir 8 mars, M. €: MM. Aiphonse, Louis et |rents se fassent un devoir d'y às M. Joæph-Osias- A cimeuiere IUCA 
Ferdinand Bertoncini recevant la Jean Picton SANer Car 1e su tra sera 17e | Jacau w°° 4  ; x Pa + g Leg n Le défunt laisse dans le de 

nouvelle q a malson de s0œ Seize équy de curling ont | | “gd an nouveau système |cidé à l'hôpita Union de Sw x trois fils, Lucien, d: Cadiltac Fer 
{ Marce, à Makwa, éta ê | rs dernières joutes de l'hi- |‘ Rrades > ce à | Cyrrer ndi 9 mars à se !nand, de Port Alberm, C.-B. et 
ruite par le feu. La petit \ s gagnants furent: lère | Province de 74 ans + "| Michel de Lac Pelletier: une fllle, 
perl à Dee: PS PE POS, GT M, Tobbé L. sav et| Les funérailles eurent lieu le | Laurence (Mme John j. MacDo- 
ee fermes k. La Montes Pau Moisan et | quelques paroissiens ont pris part | jeudi 12 mars en l'ég.se Ste-An- | naid), de Toronto, Ont.; 11 petits 
} DATES CUS au À JAOMIET, #€ COMPÉHION, Jo- | à l'ouverture d ( e | $ Le service funèbre fut chanté | € \is et rrière-petits- enfants 
ie * L nus cin e x æ S rat, R, Holter, M Shep- | enfants retardés à Redvers 18 |par le R. P. A. Lacelle, OM. | deux frères, Domina, de Mont: 
LL ronde de ‘400 mi les à D To de: DL mars, Cet e IARRULON € dirigée | de Vermilion Bay, Ont., neveu du | rêni, Qué., et Joseph, de Beau- 
Lloydminster et Makwa. lis re- ne, F Hoir pi 11 OÙ par des religieuses défunt. MM. les abbés G. Lapri mont, Alta; Quatre soeurs, Mme 
“loydn ; . L olmes et Joseph M RATE Me se, curé, et L. Poulin, de Lisieux, | Joseph Lacelle, de Ponteix, Léon- 
vinrent radi soir, ram nant av ique membre des douze Lu rt Aym “# MÉOTSE | ancien curé de la paroisse, et An. | tine et Béatrice, et la Rév. Sr Rei- 

= R ix en t { sur- pe » heaus rèni et leurs e s passent - bone pq nette) M2 9h vagin et Pr vi tape A schcgne en. \ 
Fond rende non équ pes rogu @ beaux parents. | jours à Regina sci , [tonio Moneite firent les frais du | ne St-Jacques, S.G.M., de Mont- 

| vé asile chez leurs oncle et tante Mme A. Laval. Eros LOERE À ‘orgue par Fa 

M. et ! r tes, et l'autre Ë Il d | j* ù si [Mme Bernadette Religer M. St-Jacques fut parmi les 
f. et Mme F. Montes, et l'auix e egar e Le 15 mars, MM. et Mmes Ar- Les porteurs étaient MM. Ray- onniers du district, venas! de 


l'est accueilli par M. et Mme Louis 


|thur Bélisie, Gilber 


. ) 
U Bauche, Ed- | mond et Joseph Lacelle, Hervé et | Éte-Scolastique, Qué., en 1910, Il 


Bertoncini à et là ns rico George | 
Anniversaire | La SAME ou ‘école secondai- nn ep mea erigedl eme | Damel Longtin, de Cadillac, Ro- a ête membre actif de l'ACFC, de 
onda e PTS PATT | bert Alary, de Lac Pelletier, et ! Radio-Gravelbourg, secrétaire du 
Le mercredi 4 mars, unelre fut suivie par 40 élèves qui | au bonspiel des Chevaliers de Co- | Gyjixte Magnan, de B “mont lcentral téléshoniaue et de l'école 
joyeuse fête réunissait pasieurs | Profitèrent des bons sermons du | lomb à Assinibola Paaaovsbends rss «gi mus. naar st Neville pu Miller sd * 
|des enfants et petits-enfants de | R. P. Cornélius Williams, O.FM.,| 4 et Mme Michel Bauche ont | PT PP Te 
M. Oscar Caillier, qui célébrait | de Regina rendu Visite à leurs frères et | W Remerciements 
ses 89 ans. Parmi eux se trou- Prompt rétablissement à M. |soeurs, M. et Mme Albert Bauche | awota La famille St-Jacques remercie 
vaient ses trois fils, Charles Aj- | Paul Wilvers hospitalisé à Regina | de Eastend, et M. et Mme Earl | à et 1 [tous ceux qui lui ont témoigné 
phonse et Edouard; Mme Gislai- | depuis une semaine, ainsi qu'à | Beck, de Calgary, Alta | Ça et ia de la sympathie lors du décès de 
ne Caïllier et ses deux enfants, de | Mme Félix Martine, qui est à| M. | MAS Alfr 1P | M. et Mme Ernest Lamontagne | M St-Jacques 
| Kelvington, MM. et Mmes John | l'hôpital des Soeurs Grises de y cn ox ÈS à de | (née Thérèse Boulet) sont heu- L 
Shearer et Etienne Dufault, de | Regina, mb À mt ee u visite à M. et |reux de faire part à leurs parents | == RUE PER NA GPA OR 
Paphne, Sask., MM. et Mmes Ar-| Le mardi 17 mars eut lieu la | 4e" "en eve |et amis de la naissance d'un fils 
mand Moyen, Martial et Gérald | remière assembiée Ph Plu- MM. Emile Cop et Alphonse | né le 20 mars à l'hôpital de Wa- 
Dufault et M. Aurèle Dufauit, de , À | Moreau ont assisté au congrès des ! wota 


sieurs parents y assistèrent avec 


municipalités à Regina | 


Le mardi 17 mars, dans la salle 


1 
| 
| 
| 
pes x : de ip sbeye St-Front, et M. Robert Caillier, | leurs fils 9 
(Sharon LE Brut, de Sagkaiqont |A air Aa. Fou puatron Us qe a En à jel (au GI de Wa eu y …. pas moil 
À, Vert: ‘gnons féminin. |Uune agréable soirée souhaitant à |, j, à > K if [shower en l'honneur de Mme 
de Ver jpors Léman ue ère et grandpére Longue [a mp és Ponant Cut Knife  |Luree, okre munis pr UN 
U k, BarY, | vie et bonne santé s sujets lort ani nt ent à les gardes-malades de l'hôpital 
Alta; secrétaire, Lilianne Denis, | discutés: “L'art de réprimander”, | Çà et là où Mme McKrea fut cuisinière 
| de S1-Denis | Çà et là L'art de punir et “L'avenir de | Etaient en visite chez M. Hil- | pendant de nombreuses années. 
[ Les membres du conseil sont: | Le jeune Julien, fils de M. Jean nos jeunes . | dège Dupuis, la semaine dernière, | De beaux cadeaux lui furent pré- 
| représentant de W.U.S.C,, Jack | Picton, partait le 9 mars pour Il y eut l'élection d'un nouveau | M. et Mme Robert Forest et leur | sentés: un délicieux goûter clôtu- 
Copeck, de Saskatoon; C.US. | Port Aïlberni, C.-B. assister au | Comité M. André Bauche rem- | famille, de North Battleford, et | ra la fête 
Keith Firnesz, de North Battle- | mariage de son frère, Lucien. M. | place M. Félix Martine comme | M. et Mme Wilbrod Lessard, de | Mme Camille Dumonceau, de 
ford, Greystone-Sheaf, Chester | Picton l'accompagnait jus q u ’ à président, et le R. F, Elric, S.-C., | Delmas; chez M. et Mme Lucien | Regina, est venue visiter son fils, 
Piasinski, de Wishart; le drame, | Saskatoon, où à visitait ses soeurs | remplace M. Eugène Monin com- | Dupuis, M. et Mme Donat Les- | Aimé, 
| Evan Lord, de Carragana; les dé- | et beaux-frères, MM. et Mmes | Me secrétaire. sard, de Delmas | —— ns 
| us ge cr pag M pus | Emile et pr est reve- N.xg aux membres sortant de | M. Robert Dion, un des plus | Pourquoi avez-vous peur ain- 
nd tige mon D gr Ar pense nu avec M. et Mme Roger Ques- charge pour le beau travail qu'ils | vieux paroissiens, est décédé ré- |si? Comment n'avez-vous pas de 
, Fe ! 24, se | sy, le lendemain. ont accompli durant leur terme et ! cemment. foi? (Mt 4, 40) 


Béatrice Strohhofer, 
| toon, 


de 
torthoaks 
Çà et là 


M. et Mme Maurice Henrion et 
leurs enfants, de Vanguard, ont 
| rendu visite à leurs parents, M. et 
| Mme Félicien Henrion, 
| M. Jean Carrière est allé assis- 
|ter aux assemblées de l'exécutif 
| des commissaires d'écoles catholi- 
ques, et de l’'Amicale du collège 
Mathieu, qui eurent lieu à Regi- 
na, M. et Mme Alfred Chicoine 
s'y rendaient aussi pour la réu- 
nion de l'Amicaie, 

M. et Mme Marcel Chicoine et 
leur fils, Michel, ont passé quel- 
ques jours chez leurs frère et bel- 
le-soeur, M. et Mme Lionel Chi- 
| coine, à Moose Jaw. 

M. Russel Yates s'est rendu à 
Regina, où il a assisté au congrès 
des municipalités. 

Mme Roméo Tourigny est de 
retour chez elle après un séjour à 
l'hôpital de Regina, où elle y su- 
bit une intervention chirurgicale. 

M, et Mme Aimé Dumaine, 
ainsi que M. René Dumaine, sont 
allés en promenade à Winnipeg, 
Man. et ont rendu visite à leurs 
parents, M. et Mme J.-B. Dumai- 
ne, ainsi qu'à leurs soeur et beau- 
frère, M. et Mme Luc Beaudoin, 
revenus récemment d'Allemagne, 
où M. Beaudoin était stationné 
depuis trois ans, 

Le R, F, Georges Moreau, P.B,. 
en promenade chez ses parents à 
Bellegarde, est venu rendre visi- 
te à M. et Mme Léon Gofflot; il 
était accompagné de ses parents, 
M. et Mme Arthur Moreau. 

Sincères félicitations à M. et 
Mme Henri Paradis à l'occasion 
de {a naissance d'un fils; à M, et 
Mme Charles Wolinski à la nais- 
sance d'un fils. 

Mme Léon Jamault, de Notre- 
Dame-de-Lourdes, Man., a passé 
quelque temps chez ses fille et 
gendre, M. et Mme Henri Paradis. 

Mme Simonne Stewart et ses 
enfants, de Moose Jaw, est en 
promenade chez sa mère, Mme 
Wilfrid Raymond. 


Vanguard 
| Réunion de Ja L.F.C, 

La réunion mensuelle de la Li- 
gue des Femmes Catholiques eul 
lieu à la salle de réunion du pres- 
bytère, Quatorze dames étaient 
présentes, La réunion débuta par 
la prière; les minutes de l'assem- 
| blée précédente furent lues et 
approuvées, Les différents comi- 
tés donnèrent leurs rapports men- 
| suels et le rapport financier fut 
accepté tel que lu. 

La souscription pour le ‘Fonds 
du Coeur’’, sous les auspices de la 
L.F.C., rapporta la somme de 
$123.45 

Des remerciements furent votés 


es dames qui organisèrent le 
programme de la soirée paroissia- 
le du 15 mars. Les vues de l'Afri- 
que du Nord présentées par M. 
le curé furent très appréciées de 
l'auditoire, 

La visite des malades pour les 
deux mois suivants est confiée à 
Mmes Mary Wilhelm et Irène 
Briand Les revues ‘Marian 
Eshoes” furent distribuées, ains 
que les enveloppes de recrute- 
ment, Le comité de nomination 
comprend Mmes Henricks, Orion 
et M. Wilhelm. Il y eut discussion 
amicale sous la direction de M. le | 
curé, 


lin: assistante de sports féminins, | 
Saska- | 


Chevrolet 


On pourrait poursuivre cette énumération à l'infini si la place 


Questions et réponses furent é 
changées au sujet des change- 
ments liturgiques. Le colis mystè- | 


ce | 
re rapporta la somme de $2.55 e 


fut gagné par Mme O'Neil. Mm 
Orion ajourna la réunion qu 
termina par la consécration à la | 
sainte Vierge et une bénédiction | 


se 


de M. l'abbé Adée | 

Un délicieux goûter fut servi! 
par Mmes Anton Senicai J. | 
Schissier Stram- | 


Mmes Tinant et 


ford seront \ charge du goûter 


à la prochaine réunion, qu 
a réunion annuelle, Venez en 
très grand nombre 
F4 0 , 
Sécurité | 
CTI | 
familiale | 
L'A.C.F.C, désire souhaiter ur 
b la S té Familialé.d 
| Lionel N , de | 


ne faisait pas défaut, en mentionnant tous les moteurs Chevrolet, 
depuis le 4-cyl. 153 de 90 CV (le plus économique!) monté dans 
la Chevy II, jusqu'au VS 409 de 425 CV (le plus fougdueux!), 
monté moyennant supplément dans. la grande Chevrolet. On 
pourrait faire les plus grands éloges du choix de transmissions 
accouplées à ces moteurs, qui donnent aux Chey- 
rolet la plus grande vivacité! On pourrait s'exta- 
sier sur le choix tellement étendu de couleurs de 
carrosseries et de garnitures intérieures, qui 
donne aux dames le même plaisir de choisir et 


LES CHAMPIONNES DE LA ROUTE 


chez le concessionnaire Chevrolet: 


Le coupé sport Sting Ray Corvette 44 (empattement 287) 


Une valeur General Motors 


Des voitures économiques et de luxe, des voitures sportives et de sport, des 
voitures petites et grandes, longues et courtes, familiales et personnelles 


45 MODELES DE VOITURES 


un vrai “salon” de l'automobile 


d'acheter, qu'elles éprouvent chez la modiste. Et les modèles À 
sièges baquet et ceux à banquette — tous aussi confortables — 
mériteraient une longue description, ainsi que les centaines 
d'équipements fournis moyennant supplément, qui comprennent 
des organes mécaniques importants comme le pont arrière Posi- 
traction et des accessoires de luxe comme la nouvelle radio AM- 
FM. Mais il vaut mieux laisser le soin de cette 
démonstration au concessionnaire Chevrolet qui 
vous montrerra la voiture du modèle, des dimen- 
sions et du prix désirés, et vous prouvera combien 
ce prix est modéré pour une voiture de cette qualité, 


Chevrolet : Chevelle : Chevy II : Corvair * Corvette 


Voyez le concessionnaire Chevrolet de votre localité 


NE MANQUEZ PAS L'ÉMISSION TÉLÉVISÉE "RUE DE L'ANSE”, TOUS LES MARDIS SOIR, SUR LE RÉSEAU FRANÇAIS DE RADIO-CANADA, cx.56407 


Voyez le concessionnaire CHEVROLET de votre région 


St-Bonifoce, le 2 


TRIBUNE LIBRE. Deux concours intéressants 
| ms | pour jeunes des grades 1 à 6 


| le 13 mars 1964. 
Monsieur le rédacteur, 

Cousine Josette og go deux grands concours de Pâques qui 

sauront intéresser tous les jeunes des grades 1 à 6, Lisez les règle- 


Auriez-vous la bonté de publier 
l'article suivant dans notre jour- 

ments et voyez combien il est facile de participer et de gagner de 
beaux prix. 


na) La Liberté et le Patriote? Je| 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


OPINIONS 


Responsables : Georges Allaire et Robert Roch 
te” du 13 mars 1964, “Opinions” 


L'INDÉPENDANCE Les minorités canadiennes." 


françaises survivront-elles? ST". 


surpris et déçu. 

Actuellement, la situation des avons toute la règle. Hélas! Hélas! | Dans cet article, après avoir 
Canadiens français de l'Ouest est |pourquoi nous laissons-nous con- [cru “logiquement” prouver que 
bien précaire, Ceux-ci sont-ils |duire par le bout du nez? Pour. | nous, Canadiens français du Ma- 
conscients de ce fait? Voient-ils quoi nous laissons-nous aller à | nitoba, étions tous des exilés, ce 
la menace de l'anglicisation? Je |tant de faiblesse quand nous de- cher monsieur nous livre gratui- 
næ puis donner une réponse ça-|vrions être si forts, si exigeants? | tement sa seule et unique solution 
tégorique, Je ne puis voir parmi] Voulez-vous savoir pourquoi? |au problème: “Retirons-nous au 
les Canadiens français minoritai- | Les Canadiens français sont, pour | Québec”, (Que penser de cela?) 
res une réponse catégorique, ls! la plupart, des individualistes |A tous ceux qui partagent cette 

{sont trop divisés entre eux pour | égoistes! Tant qu'on ne leur pile | opinion, il serait peut-être sage 

| cela! !l y a des gens qui ne voient |pas individuellement sur les or-|de leur conseiller non pas & fran 
pas de problème du tout! “Pour- |lcils, ils ne font rien qui ne leur |s'exiler au Québec mais d'aller De nombreux prix en argent seront donnés, soit $5.00 pour le 
quoi fait-on tellement de bruit? |profite pas. Ce sont toujours les|se cacher au-delà de la jupe de | meilleur de chaque groupe et $3.00 pour le deuxième, Puis on enver- 
Les gouvernements sont bien en |mêmes dévoués (qui sont très peu | notre bonne mère-patrie, la Fran- | ra des prix d'un dollar chacun à plusieurs autres concurrents dont 
notre faveur! Ils nous permettent ce. les noms seront choisis au hasard, De cette facon tous ont la chanre 
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Les articles publiés dans OPI- 
NIONS ne représentent pas mé- 
cessairement la position officielle 
des responsables d'OPINIONS et 
n'engagent que les auteurs res- 
pectits de ces erticles. 


vous en serais très reconnaissant. 


Règlements 


1, Coloriez un des deux dessins ci-dessous, ainsi que ceux qui 
paraitront dans les haines éditions du journal, (I est très impor- 
tant de choisir celui qui correspond à votre grade, Par exemple, les 
élèves des grades 1, 2 et 3 ne doivent pas participer au concours des 

| plus grands et les élèves des grades 4, 5 et 6 ne doivent pas prendre 
part au concours des plus petits) 


| 2, Imprimez vos nom, adresse, grade et le nom du pays repré- 
| senié par le dessin, 


3. Lorsque vous aurez terminé la série de votre groupe, faites 
parvenir vos quatre dessins à: Cousine Josette, La Liberté et le Pa- 
triote, 619, avenue MeDermot, Winnipeg ?, Manitoba, pas plus tard 

ue le 15 avril 1964, N'envoyez aucune copie avant le 10 avril, date 
e la dernière publication, 


Chers lecteurs, 
Dans “La Liberté et k Patrio- 


G. — Pro-canadien-françaiss 


La question n'est pas “pour. 
uoi”" dr Québec accédrait LE a 
l'indépendance politique, ra 


jpoir qu'un jour ls sera ent mai- | culture anglaise. Pour en arriver 
tres chez eux. Cet espoiæ les con- | là, rationalisons-nous, |] nous faut 
duisit à travers louls es luttes | mettre de l'eau dans notre vin. Et 
qui caractérisent notre histoire. ce raisonnement légitime en quel- 
LA | dé Vint la date fatidique, 1 2867, Con- | que sorte la malheureuse position 
bre purquoi pas”. Le premier |kaints par les néceuitéæs de l'é- (de notre nation. Ne voyoris-nous 
il pu ag 4 Le gun ne de poque, notre esprit natismmal déjà | que nous en sommes Venus 
pendante pt RUES Tell en partie sapé, nous füremes incor- | à verser le vin aux anglophones, 
ireilà © 2 | 6 Elporés dans la Confédérææ tion La- |alors que nous nous contentons 
piralon est des plus norma.Ëes |iiehe confédération à Ææill de l'eau? 
Elle découle, en eftet, du car-æac- é : 
tère spécifique de cet organise | Deux siècles de cohabitation 
qu'est la nation, n'ont pas suffi à produire notre 
Aspiration naturelle lelle imposée, d'abord pas la force = ous parlons encore d hr 
En 1940, les Allemands .œ@n-|des armes, puis par les  presions | D ous a 0/00 Jeter un Fegar 
quirent la France, Les Français |politiques et  économicœue, ont on call ty Mt À +4 
J p L « PA tro a f y 
ne cherchèrent pas alors à emméer bien affaibli notre moææl, Nous veilleux projet”, Nous nous re. 


Divagations 


4. Soyez certains que tous les noms des pays soient écrits en 
Hélas, deux siècles æ%’une lu- çais. 


nombreux) qui prennent les res- 


un Eat biculturel avec les maou-|nous sommes graduclleræaent rési- | 


veaux arrivés, bien que ce thème, 


|gnés à un état de choææs contre 


| fusons à l'évidence: que ee rêve 
est utopie, 


d'enseigner le français une heure 
par jour!” Eh bien, oui! Il nous 


ponsabilités, Exemple concret: 
J'ai assisté, comme spectateur, à 


Pourquoi vouloir se sauver ain- | de gagner, Ça vous intéresse? Commencez donc tout de suite, Bonne 
du problème des Canadiens | chance et amusez-vous bien. 


Si 


entre autres, fut exploité ar l'injustice, anomalie qui nous au- j av » 7 : ; À 
l'envahisseur, Au Sartre, “es lait révoltés, si ele neœus avait! Les “sacrifices” que nous nous ed de iaen 1890 d'en FC rs gg ue our Fenaue eu US au lieu de | N éro 2 d à 
véritables Français prirent Les |ié imposée tout d'un coæap, Main: |sommes jusqu'ici imposés, nous = r A. ee joe Rs _ Euler ee À + Des l'envisager intelligemment? Per- umero u concours de Piques 
armes: certains joignirent  les|lnant, nous acceplons comme |étions obligés de les accepter à| PET M noais i, selon lalwan, Aux dections du président | rnelement, je préférerais mou- ur les grades 1, 2 et 3 
troupes de la “France Libre” à|normale la suprémaie ces anglo- | cause de notre situation, Croit-on|2€0'e9 ranÇçaises Qui, fE0n A ».# h p rir sur le champ de bataille que po a 4e 

P Constitution, existaient légitime-|pour cette localité, on présenta | Ge vivre en lâche. 


l'extérieur du pays; d'autres or: 
ganisèrent le maquis à l'intérieur 
dés frontières. Spontanément ils 
avaient cherché recouvrir Læur 
indépendance, Et c'était naturel, 

De même, en 1760, les Cæmna- 
dienc français, se voyant atxæan- 
donné définitivement par la rmé- 
re-patrie, commencérent à cœmns- 


truire leur propre pays dans 1"es- 


iphones, Plutôt que de chercher 
encore les vertes prairies de l'in 
dépendance, mous nous sommes 
lconstitué une idole qui æ comme 
tâche de nous soulager ans notre 
présente situation, Nowss prétex- 
lons qu'il faut édifier uræ grandio- 
se état biculturel où cÆxaque ci- 
loyen pourra puiser aux sources 
de la culture française et de la 


La presse 


La presse écrite est recommue 
comme le meilleur baromètre de 
la vitalité culturelle et lingu&sti- 
que d'un groupe ethnique, ar 
elle n'est ni réglementée, ni æiis- 
pendieuse comme la presse parlée 
ou télévisée, 

D'après les derniers rappexrts 
de l’Audit Bureau of Circulatson, 
le Canada français est ‘græwe- 
ment malade” au point de "ue 
de la survivance de la ja ue 
française, Pour les non-init és, 
l'A.B.C, est un organisme | ar- 
tial et indépendant qui est !” æau- 
torité suprême et incontestée en 
ce qui concerne le tirage <les 
principales publications canadiæen- 
nes. 

Les derniers rapports (septem- 
bre 1963) ne sont disponibles que 
pour quelques publications, naais 


ils n'augurent rien de bon urinaux de fin de semaine s'est dé-| Après deux siècels de faillites! D'autre part, il y a un nombre |mes voués à l'échec! Tant que 
la survivance de la langue Fan lérlorée plus que celle des quo- | et devant l'incompréhension qua-| considérable d'Anglais sympathi-|nous dirons: “Demande à Ya. at eg À ah strr “Coloriez les tulipes rouges, le moulin à vent bleu 
aise au Québec. lidiens. si totale — car il ne faut pas ou-| ques à notre cause, parce qu'entre! Je n'ai pas le temps, mais incérement, el regardez de près pour trouver les jolis oeufs.” ” 

Entre juin 1963 et septembre] Devant ces perles æffarintes | blier les politiciens qui comptent | demandant nos droits, nous, en |jui peut”, Nous nous faisons des André CHAPUT, Fer ù 
1963 (les vérifications de l'A.Es.C,|des journaux de langue Ærançaise, | sur les votes québécois, et les|tant que catholiques, demandons | illusions! L'autre n'aura pas plus pa 4 
se font ordinairement tous les six|on ne peut poser que deux hypo- | quelques idéalistes qu'on rencon-| des écoles séparées, Aussi il y a|de temps que nous-mêmes, et le Le nom du pays représenté ici @8t meme 
mois), Le Devoir a perdu quael- thèses: ou bien les ©Carmdins|tre chez toute nation — de l'ék-|des Anglais qui sont tellement |{frayvail pour la cause de notre Le courage 

ues centaines d'abonnés, La français lisent de plus ex plis des | ment anglophone, posons-nous sé- | sympathiques qu'ils supportent | minorité sera du travail sans fruit, Mon’ non ‘tot 

resse en a perdu 10,000 de area aises, oo bien ils rieusement la uestion: faut-il en. |nos pétitions pour le français, Afin de réussir dans notre lutte]. 11 y a plusieurs sortes de çou- |" "tt" eemmemennmemnnennemnnnnnennenmmennnnnnmenennn 
253,000 à 243,000); cest là  lallsent tout simplement rmxoin Les | core accepter de souffrir pour ce| Avec une situation si favorable | pour les écoles et pour le français, |Fa8e. On a coutume d'appeler 
troisième perte de tirage corasé-|deux options ne présaæent rien | dont rien ne nous assure a réus- | devant les yeux, nous, les Cana- ||] faut que nous trouvions chacun | ‘COUrageux” un être travailleur | Mon adresse est brssimonsetosnénasesbésaséneneseees itisesenontssonneee _ 
Lee da D dt "or er 2 en la cullure française | site même pote Poids nous | diens français minoritaires, ne |le temps de nous dévouer. Il faut Let Fe. 4 he e 

j ; s » : pouvons tout simplement tourner uvons faire autrement que di-|que chacun oublie ses petites pré. ! Det accomplir, Bien sûr ji is dans A OR ADP ENL PR ag, 
viron 5,000, mais vu les standards] Avis à tous les pan-cæænadunis- | 565 énergies à vivre en paix chez Re: “Mea culpa”, Tout os dit éccupations Déannales, ses dé. s'agit là d'une manière de mon- mr ae 


linguistiques et culturels de «cet 


qui ait présenté un ræmpport en 
lseptembre 1963, The Montreal 
Gazette, accuse un lége-æ gain de 
lecteurs. 

Les Canadiens françcaÆs sont de 
[grands lecterrs de jour æraux dits 
l'de fin de semaine”, V'emici la si- 
luation de ceux qu'ont présenté 
un rapport en sepemEære 1963: 
Dimanche-Matin, perte ie 21,000 
(de 176,000 à 155000) >; le Petit 
Journal, perte de 10000 (de 273,- 
000 à 263,000); Phote>-Journal, 

rte de 2,000 (de 170,020 à 168,- 
00); Photo-Sport-Actuæx lité, ‘ 
te de 9,000 (de 26,000 2 17000); 
et enfin Nouvelles Illust-æées, gain 
de 8,000 (de 97,000 à 205,000), 
Quant à La Revue Popuæ Haire, elle 
a tout simplement "suspæendi" sa 
publication, Comme orm peut le 
constater, la situation «es jour- 


les québécois qui s& Exattent la 


| sérieusement que les Canadiens 
anglais qui n'ont aucunement be- 
soin de faire ces mêmes sacrifices, 
vont se déranger le moincdrement 
|pour créer cet Etat biculturel? 

a loi du momire effort triomphe 
|toujours en ces domaines. D'au 
tant plus que l'Anglais, par tem- 
| pérament, ne s'attarde pas à des 
| considérations théoriques de cet 
rs Lorsque nous parlons sé- 


rieusement de notre idéal, le Ca- 
nadien anglais nous regarde avec 
ahurissement, Tout récemment, 
les confédéraiistes québécois, por- 
tés sur le remous nationaliste dans 
leur province, se sont mis à ré- 
clamer l'idéal qu'ils ont toujours 
cru devoir se réaliser, Nous avons 
alors constaté que, non seulement 
le Canada anglais ne partage pas 
cet idéal, mais il ne sait même 
pas de quoi il s'agit, On ne cesse 
de l'entendre demander: ‘What 
does Quebec want’, Après deux 
cents ans de coexistence, dont 
cent dans la Confédération, le 
Canada anglais ne sait pas encore 
ce que doit être, selon nous, la 
Confédération, et nous croyons 
que le biculturalisme est quelque 
chose de naturel au Canada? Est- 
i normal que nous devions en- 
voyer dans le restant du Canada 
des émissaires pour faire savoir à 
la majorité du pays ce que doit 
devenir le pays? Ne rêvons-nous 
pas? 


nous? 


ment! Peut-on être bien sympa- 
thique à notre cause en nous en- 
levant nos droits fondamentaux? 


Aussi, dans nos rangs, il y a les| 


imdifférents. Oui, les fameux in- 
différents! ‘Tant qu'on ne m'en- 
lève pas mon gagne-pain, je serai 
satisfait”, En dernier lieu, nous 
sommes assez chanceux d'avoir 
des nôtres qui voient une angli- 
cisation certaine à moins de chan- 
gement radical. Si, d'ici cinq ans, 
nous ne réussissons pas à obtenir 
nos écoles (i.e, écoles où la langue 
d'enseignement serait la langue 
française), il est certain que nous 
n’aurons plus de rave canadienne- 
française qui serait francophone 
dans l'Ouest, Nous n'aurons que 
des Canadiens d'origine française, 


Comme nous l'avons vu, le 
problème, c’est l'unité des Cana- 
diens français. Sans l'unification, 
nous ne pouvons rien et notre 
seule arme, c'est un effort UNI! 
Comment pouvons-nous espérer 
que les protêts portent effet s’il 
n'y a que quelques intéresés qui 
le combattent ouvertement? Si 
tous les Canadiens français de 
l'Ouest s'unissaient pour appro- 
cher leurs gouvernements respec- 
tifs, ceux-ci se verraient forcés à 
l’action positive, On ne peut né- 

liger 12 pour cent d'une popu- 
ation qui demandent que leurs 
droits soient mis en vigueur! 


d’agir et malgré cela nous restons 


plusieurs hommes éminents et in- 
|fluents (quand ils le veulent) 
[mais à mesure qu'on les proposa 
ils refusèrent parce qu'ils étaient 
“trop occupés”. Et avant de re- 
prendre haleine, ils suggéraient 
un “ami” qui aurait “plus de 
temps’ et qui ferait un meilleur 
travail qu'ils pouvaient faire eux- 
mêmes, Dans cette élection, on 
voulait choisir un président qui 
serait plus agressif et plus efti- 
cace dans ses activités de prési- 
dent, Le même président est de- 
meuré au poste parce que person- 
ne ne consentit à le remplacer, 
Nous ne voulons pas prendre nos 
responsabiiltés! Nous sommes des 
peureux! Nous sommes des ché- 
tifs, des craintifs, des sans-coeurs 
envers notre nationalité, envers 
notre langue! 

Enfin, tant que les organes offi- 
lciels des Canadiens français ne 
s'entendront pas, nous ne pou- 
vons pas ps 3 que la cause 
canadienne - française l'emporte, 
Ne la presse, la radio, la té- 
lévision et l'Association d'Edu- 
cation se chantent des bêtises les 
unes aux autres et essaient de dé- 
faire l'oeuvre les unes des autres, 
comment pouvons-nous agir ef- 
fectivement? Tant que des petites 
chicanes entre les Canadiens fran- 
çais, et spécialement entre les 
prêtres,’ conditionnent l'activité 
des Canadiens français, nous som- 


sirs et ses joies égoïstes, afin de 


En ce qui concerne notre gou- 
vernement provincial, nombreu- 
ses ont été les opinions. A vrai 
dire, le plan de l'honorable Duff 
Roblin n'est pas parfaitement pro- 
fitable à nos écoles séparées; mais 
considérez la position du premier 
ministre manitobain et vous ver- 
rez que c'est déjà beaucoup que 
d'avouer l'injustice envers les Ca- 
nadiens français, Aucun gouver- 
nement manitobain depuis 1890, 
n’a osé l'avouer, Le premier pas 
est fait; ce n’est pas le temps de 
reculer! 

Vers la fin de son article on 
pouvait lire: ‘mais le témoignage 
de gens très fiables, ainsi que les 
attitudes rencontrées chez plu- 
sieurs entreprises financières et 
autres de notre province m'ont 
assez convaineu que l'accès aux 
positions élevées est quasi-interdit 
aux Canadiens français”, 

Cette quasi-interdiction ne se- 
rait-elle pas due au fait que nous 
les Canadiens français ne pouvons 
parler l'anglais qu'avec yrandes 
difficultés? De plus, peut-on nier 
le fait que nous sommes dâns un 
pays bilingue? 

Pourquoi s’en tenir à un fana- 
tisme exubérant? Pourquoi se ré- 
volutionner ou tout abandonner? 
On ne peut changer de situations 
comme on change de chemises, 
Le temps est souvent nécessaire 


trer son courage, Certaines per- 


. HO 


auguste quotidien je me demaænde|gueule pour les “droits” de la P : : : roits | Sonnes travaillent d'arrache pied 

{ Ÿ j i i i ourquoi être pro-canadient |assis comme des ânes entêtés, |se donner à la lutte pour les droits à arrache pi à 

a V'on doit raiient x réjorui An Are vue il en Aussi nous nous satisfaisons de |du français, Autrement, je le ré- | pour duree à quelque chose Numéro 2 du concours de Pâques 
autres quotidiens du Québec nelque la langue française es me- Pre-ennndhn:fraogns trop peu, On nous donne un pour |pèle, nous sommes certainement | un Vi À ner 

sont Du disponibles dans la er- Sie de er Oœatrefron. |, Puisons plutôt à la sagesse d'un | ce et tout de suite nous nous illu-|voués à l'échec! prergiun RS yn ai hui, pour los grades 3, 5 et 6 
nière livraison (janvier-févæier|lières, ça fait belle lurette que le de nos plus grands nationalistes, | sionnons en _ pensant que nous Claranee BRAND... s'élever dans a Léraretile sociale 


1964) du ‘Canadian Advertisirag”, 
Le seul journal anglo-québéæois 


problème" est réglé, 
(La Revue Ontæsrienne) 


Un peu plus d'entrasn 


L'effort, la lutte, Combien æpeu 


dynamiques et entrepreæxants, Des 


M. l'abbé Lionel Groulx, qui po- 
sait ainsi le problème: 

“Nous ne songeons à dépouiller 
personne, seulement, nous n'en- 
tendons pas, non plus, être dé- 
pouillés, Nous n'empéchons per- 
sonne de vivre; mails nous vou- 
lons vivre aussi, Et j'estime que 
ce n’est pas prendre la place des 
autres que de prendre la nôtre, 


Titov cherche encore 


la preuve 


Depuis un an, la lutte untireli- 
gieuse s'est accentuée en URSS, 


éclatante” 


“preuve éclatante” de l'inexisten- 
ce de Dieu n'existe donc pas en- 


par sa seule volonté, mais, à ce 
courage se mêle une bonne part 
d'ambition, 
Il est cependant assez fréquent 
voir ces laborieux acharnés 
très vite abattus par un mauvais 
coup du sort, De ces énergiques il 
ne reste plus alors, du jour au 
lendemain, que des loques, D'au- 


fs sont en vogue de nos jouxrs!/jeunes disciplinés, cag»æbls de AN VE , ; : 
L'effort tant physique et intel ec. |fimposer des sacrifices æt qui ne | Je ne suis, ai-je besoin de le dire,| Appelé à témoigner devant lalcore? , . . Les chefs des pes re moins brillants, moins capa- 
tuel que moral. On en à horreur. veulent pas seulement faire de [ni anti-anglais, ni anti-juif, Mais| Commission idéologique du parti! Dieu n'aimeront certes pas pareil! bles peut-être aussi, qui mènent 

aveu, eux qui militent uis| une petite vie tranquille sans 


Au lieu de foncer! On en a pe du 
l'habitude, Tous les jours, ar 
exemple, on se rend en iodau 
ou en automobile à son trawail 
pour s'épargner un ridicule mmille 
pas! C'est pourquoi, quand amæ-ive 
une difficulté, on est désoriemté, 
on se demande ce qui arrive. © 
bien on se noie dans le bruit, 
l'ivresse ou quelque autre distæ-ac- 
tion facile, 


Qu'est-ce que c'est au juste que 
faire face à la vie? Est-ce ue 
c'est d'aimer, de haïr aussi, de 
se fatiguer, de se reposer, de s”ex- 
poser aux intempéries, de sœuf- 
frir parfois, de combattre,,. Ou 
est-ce que c'est de fuir autant que 
possible tout ce que l'on cræ änt, 
tout ce qui fait mal? 


telle profession un gea gnepain, 
mais un service pour ceux qui 
les entourent . ., Quarmæi je con- 
sulle un médecin, j'a ëme bien 
qu'il .soit intéressé dawrantage à 
mon état de santé qu'&æ mon ar- 
gent! J'aime qu'il sit eompétent 
et honnête, pour que je puisse 
mettre ma confiance ex lui 


Je pense bien que læ premier 
sacrifice sera d'accepter une dis- 
cipline morale. Héhs! comme on 
se fait de la morale unæ= idée ré- 
trécie! Au lieu d'y voiæ un che- 
min vers quelque chosæ de plus 
haut, on n'y voit qu'unæ série de 
barrières qui Ôtent towæte saveur 
à la vie, 

Ceux qui acceptent l’exrdre éta- 
bli se rendent plus hauæt et plus 


je constate que les Anglais sont 
ro-anglais et les Juifs pro-juifs, 
t dans la mesure où pareille 
attitude ne blesse ni la charité 
ni la justice, je me garderai bien 
de leur en faire reproche. Mais 
je me demande pourquoi, et dans 
la même mesure, les Canadiens 
français seraient tout, excepté 
pro-canadiens-français.” (1) 


Georges ALLAIRE, 


(1) Dostaler O’Leary, Séparatis- 
me — doctrine constructive, 
éd, des Jeunesses Patriotes, 
Montréal, 1937, pp. 15-16, 


communiste, en janvier dernier, 
le cosmonaute soviétique Guer- 
man Titov a répété .substantielle- 
ment ce qu’il avait déjà déclaré 
après son exploit: 

“Lorsqu'on s'enfonce de plus 
en plus dans les profondeurs de 
l’espace, on acquiert la conviction 
absolue qu'il n'y a place pour 
Dieu ni sur la terre ni dans le 
ciel ,,, Nous,devons accomplir 
une expérience spéciale dans no- 
tre sphère pour apporter la preu- 
ve éclatante que Dieu n'existe 
pas." 

Une première observation vient 
à l'esprit: Selon Titov, cette 


uarante ans pour enfoncer dans 
l'esprit de leurs disciples que Dieu 
est inexistant, 

Il est vrai qu'au retour de son 
périple dans l'espace, Titov af- 
firmait n'avoir pas rencontré Dieu 
sur son chemin, Il avait conclu: 
Dieu n'existe que dans l'imagi- 
nation des gens. 

Plus modestes et plus objectifs, 
les cosmonautes américains n'a- 
vaient pas rencontré Dieu mais 
ils avaient senti sa présence dans 
l'ordre universel grâce auquel ils 
avaient pu voyager dans l'espace 
avec la même sécurité que sur 
terre, 

L'ordre qui préside au mouve- 
ment des astres n'est pas la meil- 
leure preuve de l'existence de 


chercher à briller, font preuve 
dans l'adversité, d'une ressource 
d'énergie insoupçonnée! Jamais, 
auparavant, vous n'auriez dit 
d'eux! “Qu'ils sont courageux!”, 
Et pourtant , , , Les voilà pris 
dans un tourbillon de malheur: 
tout s'en mêle, maladies, dettes, 
Vous connaissez le proverbe: ‘Un 
malheur n'arrive jamais seul”. 
Alors, vous les voyez soudain re- 
dresser la tête, se secouer, émer- 
ger de leur routine et prendre le 
mors aux dents, Chez ces faibles, 
ces incapables et soi-disant bons à 
rien, — vous allez subitement dé- 
couvrir des hommes forts, invin- 
cibles, que le mauvais moment a 
précipités dans la dure réalité de 
la vie, Ils ne baisseront pas la 


o 
Le progrès moderne est-il &us-|"pidement parce qu'ils on su | | Dieu, mais elle a le mérite d’être| tête, ne courberont pas l'échine 
üifiable s'il élimine l'effort œur'illfaire cesser en eux le lirille- accessible à ceux que pourrait | Mais, prenant des résolutions im- 
fallait faire autrefois pour gagmer|ment de leur personnalz té, Parce troubler-le témoignage ou l’aftir- | Mmédiates sortiront de l'impasse en 
sa vie, et ne laisse plus que des|qu'ils ont fait passer aux prèmier mation d’une célébrité comme aps preuve d'un courage sans 
imites, 


êtres sans résistance aux malaciies 
et à la fatigue physique et raer- 
veuse? Certes le progrès est Zus- 


non up is: tt PATES x 1 Débecius duc Wii Frs IIIe #2 nEVRRASS Lo pr6 de remettre les choses en place 
remplacer effort élimin ar S . ; les loi ; - ; r ts 
ge ji “ 2 c'est le sens de la vie. quelles 1015 sont observées et 20 Les ambitieux, soutenus par le | Le nom du pays représenté ici @gt mme 


quelque autre discipline formæ tri- 
ce? Tout ce que l’on semble wou- 
loir lui substituer de nos jœurs 
c'est l’aisance, On n'a qu'à éœou- 


ter la réclame faite à la télévi-\cipliner, Pourquoi s'imæoserait-il ment religieux et que la foi sub- ; : : adresse L L EF EN 
sion et à la radio. Ce n'est gpas|quelque peine pour mai, quand sistent encore en U.R.S.S, malgré|Ve, sans le souhaiter, à dominer rt M 2 Li SEM HUE SD UX 
par le bienfait apporté à la sænté|il ne le fait pas pour sen propre tous les efforts officiels pour les|les autres et à leur montrer ce 3 is dèhe le grade 

l'on 10e de Ghle el Hit) | Der. La DR à un Etre su, | qui est le véritable courage. e suis D id sin à 


que 
par l'effort économisé, 


Cette absence d'effort s'apii- 
que même à l'éducation, Les ÿeu- 
nes ne doivent pas être contrar-iés, 
ou ‘‘frustrés”, Leur éducation 
s'arrête après les heures de coæzrs, 
A la maison, souvent on les la &sse 
faire ce qu'ils veulent, On ne Leur 
confie que rarement des travæux 
de ménage, On les laisse dépmen- 
ser à leur gré. On leur endève 
là possibilité de prendre leur wie 
en main et d'en faire quelque 
chose, Le simple fait d'avoiæ à 
prévoir leurs dépenses leur exxlè- 
verait l'impression que tout eur 
est dû, 

S'ils veulent accomplir quael- 
que chose dans la vie, ils doivrent 

rendre l'habitude du sacrifice. | 


plan ce qui allait au premier plan: 
servir. Servir est telemænt néces- 
saire à l'homme que ce-k ui qui se 


(Je sens bien que je ne puis 
avoir complètement coræm#iance en 
quelqu'un qui n'a pas su st dis- 


Que dire maintenant de l'ef- 
fort intellectuel? N'est-on pas 
irresponsable en ce dora aine aus- 
si? Peu entreprennent  d'appro- 
fondir le fomctionemet de la 
société, ou le sort de 1 ’"umanité 
sans y être obligé, Ceris peu 
aussi peuvent le faire, rænais il est 
certain que le zèle fait <lélaut et 
que des êtres inteligeæats se li- 
mitent. trop volontiers & leur spé- 
cialité, en négligeant leæ role de 
lkur personnalité, Que ælire d'un 
comptable qui, après avoir aligné 
des chiffres toute la jouæ-née, con- 
sidère sa vie active firme et s'é- 
tend devant la télévisicmm? 

Un peu phus d'entremän, donc! 
Que l'on considère que æ'est l'ef- 
fort qui domne leur Æwrce aux 


1© 


Titov. Car l’ordre qui règne dans 
l'espace suppose l'existence d'un 
ordonnateur suprême, auteur des 


cessibles à l'esprit lumain, autre 
don du divin Créateur, 

Les chefs du communisme s0- 
viétique déplorent que le senti- 


prême, cause ultime de tout ce 
qui existe, est tellement naturelle 
que rien ne peut la détruire col- 
lectivement, 

Les cosmonautes soviétiques 
auront beau affirmer qu'ils n'ont 
pas rencontré Dieu, les gens de 
gros bon sens rétorqueront dans 
leur for intérieur: Est-ce que 
nous rencontrons l'air que nous 
respirons? , ., Et pourtant il est 
{là qui nous baigne et fournit les 
éléments de notre xurvivance, 

Les cosmonautes vantent la 
science et la technique; ils ont 
raison, La foi en Dieu ne contre- 
dit ni l’une ni l'autre; au contrai- 
re, elle les explique, Dieu en est 
l'auteur parce qu'il est le créateur 
de l'intelligence faite à son image 


Il faut bien se garder de juger 
les gens sur de simples présomp- 
tions. Le destin se charge parfois 


seul désir de fouler tout le monde 
à leurs pieds, se retrouvent à leur 
juste rang, tandis que celui qui 
mène sa barque simplement arri- 


réalité, n'est pas son 


? Une question de descendance 


“Comment se fait-il que, 
l'Evangile, on donne la généalogie de 
Jésus en passant par Jose 
père? 


(M. Michel H., Montréal) 


———_—_—_——_—_—_—_—— © 


Loin en Orient, dans un petit pays, 
le lapin de Pâques s’est trouvé une amie," 


Mon nom est PURE SCIE RE 


choisi de dresser leurs généalogies en 
fonction de Joseph, père simplement 
légal de Jésus, c'est qu'aux yeux de 
leurs contemporains, cette paternité 
légale était souverainement importan- 
te et suffisait à elle seule pour confé- 
rer tous les droits héréditaires. Puisque 
Joseph est fils de David et fuit ainsi 


dans 


ph qui, en 


a clef de l'idéal est l'effort. Zes muscles, à l’intellignce et à la et à sa ressemblance. Vainement / : : j ] 
difficultés viendront, Qu'ils de-|volonté, Tout n'est pas de récla- | Titov et ses pareils tentent-ils de Be gta hnte me reg pr partie de la lignée #nessianique, son 
vront dépasser, Sans cetle hæbi.|[mer des droits, encore Æaul-il ac- | | mobiliser la science contre la re- Moteis T ti k Ag | fils légal, Jésus, jouit exactement des 
tude, ils reculeront; ils seront ir-|complir ses devoirs! Læ  Déclara- | ligion, D'autres ont essayé en vain atthieu et Luc, Ils veulent tous les mêmes titres, 

incapables méæne tion des droits de l'hormzæme à sans avant eux, Où le rationalisme deux établir que Jésus est fils de Da- 


responsables, 
d'oser penser entreprendre un Æra:| 
vail, On trouve davantage de mos| 
jours des jeunes qui brisent &out| 
dès qu'ils en ont l'occasion: les 
arbres d'un parc, les lampes, les] 
jeux .., Le désordre règne Œæns| 
leur chambre et dans leurs idees. | 


Parce qu'ils n'ont pas appris à Par l'espace, l'univers me com- | a —————————— —— 
se servir intelligemment de leurs prend et m'englouit cæ»mme un . le seul homme qui cherche 
: ‘ | a » int +4 nrée : 

ge =" gone Nan cour male onu | une réelle lotallle est précisemen = LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE 
J'aime rencontrer des jeuæmes prends, — Blaise Paxal. | l'ntellectuel, — André Malraux. 


doute un peu fausé Les uaprits 
en ce domaine. Elle a vrœulu faire 
croire qu'en Amérique 
bait du ciel, qu'il y ava&®æ un droit 
pour chaque ciésir de l'Æxmomme, 
Armand BOESJOLI. 


tout lom- | 


| classique a échoué, échouera, que 
| dis-je? . ,, échoue déjà le com- 
munisme, Plus les exploits hu- 
mains se multiplient, plus éclate 
la puissance divine, 

Louis-Philippe ROY, 
(L'Action) 


vid, 


Matthieu et Luc savent très bien 
que Jésus n'est pas fils naturel de Jo- 
seph: ils insistent tous les deux (Mt 1, 
18-25; Le 1, 34-35) sur la conception 
virginale de Jésus par Marie, S'ils ont 


Vous avez des questions à poser ? 
Ecrivez-nous. 


Le Courrier Biblique, 
SOCIÉTÉ CATHOLIQUE DE LA BIBLE 
5225 av, De Gaspé, Montréal 14 


CELIITEL EEE 
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St-Bonifoce, 1 47 mes 1964 LA LIBERTE ET LE PATRIOTE Pege |; 


LE CHRIST EST RESSUSCITÉ Couisé 


Oeufs à la russe 


Avez-vous amas vu des oeufs 
de Pâques russes’ Certains son 


“Comme Le Christ ent resauei. | nitive et retardée jusqu'à la fin , éles os, les squelettes se couvrironi de simpies oeufs peints mais d'au. 
té, nous resmuselierons nous aus | dus monde, Mais elle à déjà eu | ce chair, les morts se” dresseront tres $ véritables jovaux 
#." dit saint Paul, Jésws-Chris | lieu pour tout le Corps mysi ique, | sur leurs pie ds et l'immense ar- d'ortè alant des mers 
e chef de l'humanité rache. | notre chef est déjà dans le ciel. | æmée des reamuascités acheminer: de dulars # une me e 
la tête du corps dont nous! Un jour, les membres joindront | wers la Terre promise 4 très répandue CtULAE. 
sommes les membres, Il nous ren. | læ tête et toute l'Eglise eirera Par quel étrange malentendi ves, d'offrir des ; : 


ferme lous en ui, N nous porie | dan la gloire. | Le peuple chrétien en est-il arriv 
avec Ji, Comme la mère por- Ab, que! jour que ce jour-là à craindre La venue de ce jour 
enfant dans ses entrailles. ! Au son de la trompette de | ‘ange, comme s'il s'agissait de la supré: 
Tout ce qu'il fait, nous Le faisons | quai Acaiera dans les cieux et rem. } me Calastrophe, du cataciysm 
pousmémes avec lui ét en lui: ce | piira d'un pôle à l'autre la terre | définitif, alors que le Christ e 
qu'il à fait, nous sommes appelés | entière, les corps pourris, les os | l'Eglise nous poussent à umplorer 
à e faire à notre lour après lui | desséchis, la poussière et la cen- | Dieu si souvent pour que son “ré. 
et par lui: “per ipsum, et cum | dre commenceront à remuer dans } gne arrive”, et que la révélation russe Un 9eur € ment ouvre 
ip:o, et in ipk0". Quand le Christ le creux des tombeaux, et touies | Biblique se clôt sur l'appel an- Emervellé, le tsar demanda de Ù 
sa gnait là-haut entre quaire|les âmes s'élanceront dans le} xieux de l'Apocalypse: “Reviens, ii ui en faire un tous les ans, Q. — Merci pour les bonnes réponses que \ous donnes 
ous, Croyez-vous qu'il était seul? | monde à la recherche du corps | reviens, Seigneur Jésus!” | Des ménagères qui Qu. went or- PP VOUS (Wuurs qui xandre LL mourut | dæns votre “courrier” et dont nous avons déjà profite. Pour. 


au po tenta 


la tenue de leur maison, } COWieUrs claires grossissent el que, 


trailaient tous du Canada, mais colectif: Romans de ma vie er- 4 niaine — comme les servieurs |}: 
cela est faux, Il consacra à no- 
tre pays trois où quatre ouvra- 
ges, dont cette Epopée blanche 
qui exalte l'oeuvre des Oblats tion 

de Marie-Immaculée dans “Au vrai, les romans de Louis- 
l'Ouest canadien, mais d'auires | prédérie Rouquette n'en st 
peignent l'Alaska, l'Islande, les pas, Plutôt des récits de voya- 


mers australes, 
| AE ge, des souvenirs dont pas un 
Il est imprudent de générali- trait n'est dénué du frémisse- 


ser trop vite, | ment de vie. 
| 


8 amande »s et failles couer, de 
ra ou veau, fr l'eau froide sur les 
a 4 Asséchez ensuite sur un 
seule certitude que le Christ nous | FR 2 pelure senièvera fa- 


ait laisée concernant son retour, | © Hement. * 

c'est qu'il déjouera tous nos cal- | NE EN 

culs: “Veillez! Tenez-vous prêts! Les taches de fruits s’enlèvent 

Montez la garde! Gardez vos | en empoyant une forte solution 

lampes allumées! Le Fils de | le borax, Si la tache de fruits est 

l'Homme viendra comme ün vo- | encore fraiche, recouvrez-la avec 

eur ,,," cie l'empois pulvérisé, et lavez, 
C'est au prix de cette vigi- | 4 

lance, de tous les sacrifices, toute ; ï 

la ferveur, tout l'amour. qu'ele | Æ#eautoup mieux, 


tellement qu'elle ne æne rende pas mon affection, ‘*E.e Cour- 
rier” est très populaire chez-nous. Donnez-moi in peu d'en 
couragement et j'espère que les miens se reconaitreænt, Mer. 
ci, chère Louise, — Pichou, 


R, — On se demande parfois si cerlaims parents on du 
coeur, Les vôtres ne- mérilent certainement pas d'être Æéliclis 
de leur attitude à votre égard, Quant à votre ÿeune pérorzæmelle de 
soeur qui se mêle de vous critiquer, j'espère que Vous æ2e vois 
abaissez pas à lui répondre, J'ai bien peur qu’en la gilant om 
le font vos parents tel que vous le dites, ils me s'allirent æies lir 
mes amères pour plus tard, Puisque vos compagnons et 7 «28 con 


» la parabole qui ronronnent 
“Bab, le Maître tarde! — c'est a- 
lors qu'elle serait proche, Car la 


rante, mais ce qu'on y trouve le | di 
moins, c'est l'affabu:ation el les 
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Pacifique, auprès de ces Indiens le Chili, poussa au sy jus- PP MEN us RARE, vu PA V'Ca qi do aie Vi: dl -|Tetde Pre QE eur ère spécis ale pro. | 4u bureau, je suis hreureuse. Je me suis fait des emamis des 
ALL n / n " ' s 48 £ pebien dhianstl ec oz Les & es > le, Re È . f . Je 
PEINE, CU TORRES 0 qu l Terre de dt) le lésin TL de | froide dans une casserole placée | le colis à la posie, jetée sur un papier né éga tif. deux sexes et persoæxne me fait penser à mon meænque le 
One dal Su nage | gs EU en | suuir le feu, Amenez au point d'é- |— — ——— — | beauté, Je dois vous avouet que je me sens moins  ænalhu- 
> ls | e pré EN core e ! ; : ñ ñ 1. 4124 1 " 
; ll donna à ses ivres ce litre Burton, Retirez du feu, égouttez reuse qu'auparavant, mais j'aime ma farnille et je  soullre 


aulres qualités propres à la fic- 


Aujourd'hui, ses livres ne se De grands reportages, où l'on 
‘ rent | à ana le À r L n 
trouvent plus, Sinon dans les ne sent que le désir de dire vrai 


bibliothèques, où on les deman- après avoir vu d'un oeil aussi 
de peu, Ls ne sont pas plus 


; rveillé. à 

connus que lui, pe ce SR at 1 dul de suppose, que nous aurons part, le | — (omment va ce pauvre Au- pagnes de travail se montrent gentils envers Vous el qæxe vol 

LE pe pe gg + ln de ère jour venu, au triomphe du Christ | æuslin depuis qu'il a été amputé avez des amis, votre œaractère n'a pas été aigæri par l'atnm e>gphèrt 

C'est dommage, parce qu'ils ture qui eût troqué celeei |Pexal et au bonheur de Fe | ces ex jambes! de votre foyer el vous devez être aimable; continue à demourtt 
montrent notre pays sous des \ q j ressuscitée! — Beaucoup mieux. EL sera sur 


sereine et lorsqu'on wous fait des reproches, me répondez pas di 
tout, On finira peut-& tre par se lasser, À votre place, je ane qui 
terais certainement pas la maison avant d'awoir alteint  Æ’Age de 
vingt et un ans et celæ seulement après avoir eu un entrætien it 
rieux avec vos parerats el après leur avoir demandé de æhanger 
leur attitude envers wous, Si les choses se gâtént au peint (ue 
vous ne puissiez abs@lument plus demeurer au foyer, caerche 
vous une bonne pension dans une famille respechble, æar vous 
n'avez pas encore acœæuis beaucoup d'expérience dela vie æt pour: 
riez sauter ‘‘de la poë&le au feu” et être encore plus ma la eurtuit 
que vous ne l'êles maintenant. Même si vous ne posédezæz pas ls 

traits de la ‘‘Venus” cie Milo, vous avez des qualilés qui sonde 
beaucoup supérieures aux simples attraits phwsiques ot, æœlus que 
vos parents el votræ soeur, Vous avez um cour aff æctuin, 
Croyez-moi, je conna £s un bon nombre de personnes dommæ l'appi 
rence est ingrale, mais qui, grâce à leur intelligence, à 1e æar amie 


contre la hotographie, et l'on 
se demande ce qu ‘ eût tiré 
des appareils perfectionnés 
d'aujourd’hui, où les mille res- 
sources de la lentille et du po- 
somètre, joints aux jeux infinis 


angles, des aspects qui ne nous 
sont guère familiers, 

Français comme Louis Hé- 
mon, venu au Canada de sa 
propre initiative, par goût et 


désir de l'aventure, il y cher- " P 
chait surtout la neige et les gla | de la couleur, sont à la dispo- 


ces du Nord, le soleil de minuit, ps du plus innocent des 
les étés de six semaines, ies es. 
voyages dans la neige avec des ; Ses livres oo _un FA de 
atisages de chiens, les Indiens vérité qui 1 is pe | Ru 
de l'extréme-nord et leurs frè- 1 Li reel ri n 
res Esquimaux, le vent qui sif- : v que 4 
le et “le pr) lue. 4 vente rien. Qu'on lise ou relise, 
Cela était d'autant plus é- pour s'en rendre compte, no) 
trange qu'il était méridional, Sr siience hou Pr 
natif de Montpellier, à quelque sa Bete errante (gran Pape 
cinquante. milles de Nimes, | Canadien) ou Tempest, chien de 
vers le sud-ouest l'Alaska, qui devait paraitre au 
| ava moment de sa mort. 


Marcel MARCOTTE, SJ, [etis d'ici huit jours. 


Ces fleurs pascales 
ont une véritable histoire 


Les fleurs pasaes tradition. | S&oukge les brüiures. Comme 
nelles sont bien plus ancienres | source de jouvence les Romains 
que la fête chrétienne à la cé- | B’empoyaient, mélangé à du miel, 
lébration de laquelle elles con- pour masser leur visage et com- 
tribuent. | batire les rides. Il y a seulement 

Les foricuiteurs nous appren- | 400 ans, en Amérique du Nord, 
nent que le lis banc, ou lis pascal, | Ha même recette, augmentée de 
était connu dès ja pus haute anii- | us d'oignon et de cire blanche, 
quité et souvent regardé comme | était encore un produit de beau- 


l'avait 16 da son ber- . 
Te A le L'ILLETTRE. une fleur sacrée, Il était apprécié é irès popu. aire, bilité et à leur délica tesse savent conquérir l'æmilié, l'af£ææetion tt 
û - ER hate non seulement pour sa beauté, | Sur le pan reigieux, on repré- l'amour de tous, Paæ contre, je connais des “bautés'* dont k 
mais encore pour ses qualités cu- | senie souvent saint Joseph tenant 
CHE N DE CROIX linaires et médicinales, un lis en souvenir de la manière rh al dl Egg 
MI Il y a 5,000 ans les Sumériens | cioni i fut choïsi comme père Jambon aux pommes gez pas, vous serez Paeureuse vous ausii! jé 
cullivaient déjà le lis, qui émi- | mourriier de l'Enfant Jésus, tan- LOU E Si, 


Qu'ai-je fait, à mon Dieu, pour te suivre au Calvaire 


mt 


gra ensuite de sa patrie d'origine, | Ais que, sur le plan national, la | 2 tranches de jambon d’I: pouce : mes, Déposer 1 tranche de jam- 


Au sublime Supplice que créa Ton amour... 
Laisse-moi m'approcher comme fit Véronique 


3 pommes moyennes (environ 1 | F.), 30 minu'es, Découvrir et ar- 
fivre) gelée ou compote d'a- | roser du reste de la glace, Conli- 


Te montrer un instant, que je suis avec Toi? région de l'actue: Idak, en Asie | Æleur de lis (Cou “fleurdelys” se- d'épai eur (environ 2 livres) [bon dans un pat à four es é, A 
Chaque jour, il est vrai, je fais une prière Mineure, puis en Égypte, en Grè- on ceriains héraïdistes) est l'em- 12 c'ous de girof.e icouvrir de minces tranches dl PÂQUES 1964 
Aidant comme je puis, celui qui vient vers moi, ce et à Rome, Ses qualités nuiri- | ième officiel du Québec, après % de tasse de cassonade gene $ arroser “, environ V4 
{ tives et sa bonne conservation en | avoir été pendant des siècles ce- | 2 c. à table de farine e tasse de glace, Pacer l'autre Ladetaits out int élan nul and ladite) 
J'ai si peur cependant de sentir la souffrance firent une provision de choix | Zui de la Maison de France, 2 c. à thé de moutarde en tranche de jambon sur les pom- ] L p nsphere 
Et le mot ‘sacrifice’* me comble de terreur. pour les tribus nomades, ce qui | k figure aussi org de En ‘ Fr di cinnidt pm CE # La ge ES pan Ayn: “Ar de la be on hui, 
« i expiiqu robablement sa propa- | reuses légendes, parmi lesquelles | 3 C. à table de vinaigre ches de pommes, re a couvert ar la Semaine ainte et sa arande prière 

Pur Bu aa ci qui à Les R t u C ju de | æane vicille (POYSD angio-Mx0n- !2 tasse de jus de pomme à four modérément lent (925° À bré à Ds P ; 

gaïlon, Les. Romains, au cours de | tané C préludé ce jour qui enfin nous redit: 


ieurs invasions, l'implantèrent en | me prête ndait prédire le sexe d'un 
Europe occidentale et, notam- | ænfanl: on présentait à Ja fut ure 


Debout Alléluia ! car Jésus Fils du Père, 


caractère n'est pas beau du tout et qu'on fuit, Ne vous eHécouri- 


Essuyé Ton cher front épaissi de sueur. ment, en Angle terre, mu pou. un is et une rose; si €: le tocas nuer Later à découvrent, ne Après le grand Sommeil qui a duré trois Jours 
; Fleur sacrée en Crète, le lis “hoisissait la rose, son enfant, Piquer le gras de clous de gi- | V:TOn 90 Minuiés CN aTTOSAN Ge Est h lat 
Accepte avec Simon, mon aide sympathique: était associé à la nymphe Brilo- | Dédti on, serait une fille tandis |rofle et inciser entre les clous, | temps en lemps, Avant de servir, SC DOVENU TS EEPNR EOUE PPEUPONEE EUR A V2 
Qu'un geste personnel Te comble de bonheur. maris où Diciyme, de la mylho- | que le choix du lis annonçait un | Préparer une glace en mélan- | Barnir le centre jies ronde is de Et comme il a promis nous prêter som secours 
à logie »nne, el s tard à lé es 8 rédients secs et pommes de 1 c, à thé ae geée 0 ' ! | : 
Laisse un peu Ton regard s'abaisir sur mon âme og minoenne dpus lard à | ga ue nou ne (éenm ie éréiente ses ei a ER Goo, Dome 8 | Hosannel Chante lus cor c'est biens Luik Mcsitt 
Et promets-moi le ciel comme au larron béni. correspondante romaine Junon chantent chaque année à Pâques | de pomme, Epiucher les pommes | POrtONs. Le même qu'à ka Croix on a crucifié. 
Qu'au sommet du Calvaire, rmon coeur enfin s'enflamme, Pour les anciens Romains le lis | sont ls mêmes que celles quiet évider. Couper 6 rondeies NOTE: Si.les pommes utilisées À la Femme, ata Disciple, il vient de reparaitre 
Je veux porter Ta Croix, avec Toi, aujourd'hui, état une panacée. Bouÿli dans | chantent déjà le retour du prin- | d'environ 4 de pouce d'épaisseur | sont rouges, on peut ometiire d'é- Car c'est Püques ence jour 11 est ressuscité 
4 du beurre avec de la mille-feuille, | temps des grandes civilisations | pour garnir le dessus. Couper en | plucher es rondelles destinées à 
MANIE TOBIE, on l'appliquait sur la peau pour | passées, | tranches minces le reste des pom- | ia décoration. MANIE TOBIE, 
mins = nes 
LC OH CH OH CL CH HOMO CC OH CHOCO CHE | que vous ayez besoin d'une in- y} qu'ils sont un peu lourdauds et | pas disponible pour beaucoup de | pus là parole du Tout-Pujssant: 4 Vail avoir lieu je bal. Débarrassé “Mon départ lrès prochain 2m 
RE ee SE RO LP TT 7 A à A ” ï troductrice. mal équarris, Comme tu as l'air | danses ,.. “Tu travaileras la terre à la } de ces meubres bolleuse et de ces | mettra ordre à lot ce: a, pate — 
ru nn 4 1 1 * . Cela me parait assez lâche | jeune! — Qu'est-ce que tu fais, dans | sueur de ton fr nt” Nous repar- | Caisses qui encombrerat lous les | il une fois de plis Er allnnt, 
go) ‘ Hruslloten d de a liberté al L Patriots de m'envoyer seul au feu, dit-il | . On me l'a dit aussi, hier |la vie civile? Tu ne te tournes rons de tout cela à têie reposée } galelas du monde, il seanb ai rire préparons-mous À danser, polir la 
gi d'un air déconfit, | soir, pas les pouces, j'espère? Je dé. |. , , après le mariage de Soitie, | au soleil par toutes ses lucarnes, | noce de Sotie," 
ô} Il entendit son rire bas et doux … Ne me rappelle pas ton âge, | tesie les gens inoccuwpés. Tâche de découvrir Menou et de ; Mais ses murs mal resblanchis é- Il se tailla un pélit sæaccls male —— 
ol L' ÉTRANGE FES él sa petite figure se Cassa, mais | à€,le connais. Aucun retour en ar- — Je suis employé dans une lui demander l'eau chaude pour | taient nus . . , Îl falkæit les ha: | yré la présence iborkæanie d'in — 
à! ele le laissa bel et bien entrer | rière Tu es, à Tréfontaines, dans | importante banque, ma barbe. Mon barbier, c'est ee } biller de branchagts, ele guiran: | He-Lise de HBarioi, Il me pouvait 
} { seul dans l'arène, Alban Fontai- ? ta maison de famille; fourre-toi — Qu'est-ce qui est important? |. . / Ma main tremble et je ris- { des de lierre, le décorer de mas- | bas, comme Rick,qui ææwallhior. —— 
EAN de JEAN DESCHAMPS | nier était pus âgé qu'il ne l'avait | cea dans la tête et tout ira bien | Les affaires de cette firme, ou la | querais de me couper. A propos | sifs de houx et de que ps PE gel ce d'un taureau, traæacher d'un æ=1 
al pensé, Elendu sur un canapé, il | entre nous. J'ai bien fait de l'en- | position qu'e:le te donne? . . ce somt ces péronneiles qui | sapins, Rick et Jun éren! seul coup de jeunes sage ns, mis il Æ_ 1 
Q? tés RY venait d'accumuler des gager à rester quelques jours a- — Pas ma situation. m'ont empêché de te voir, hier, ensemble couper dans les bois, | avait beaucoup pus Ce poil que me 
FAI par Christiane AIME & | sous son pied enflé par la £ k près le mariage de Sottre, car tout — C'est drôle, Un travail delà ton arrivée. On pr! end que je L'air élait piquani, mais vivifiant; | jui pour disposer des gultindes æss 
Oo } Gel ) … qu'il devait, prétendaient ses | esi boueversé, ici, et je parie que | bureau, moi, jamais je n'aurais | suis tyrannique . . , Et bien! ces | le ci ld'un b eu pur, Le baromeire dans ia sakie de bal, 
@h, Reproduit ove l'autorisation de la Sxiété des Gens de Lettre {& neveux, à de rop copieux u ne saurais même pas me dire | pu m'y faire. Aimes-iu 1à campa- | demolse les ont réussi à chambrer | remoniait, en l'honnewex de Soltie Rick rermpori, dans wi illo,s © 
BL ns. ee es ee te ee À I avait une halle sta des | où sont Jes salons, mon bureau, | gne? Alban Fon ainier, Elles  prélen- _ L'oncle Albin mex'a deman: | Linda, Memou (| Anrae-Li qui à { 
OGC TS STE RITES SES ÉCOLES épaules de Jutteur, un visag ‘rou- À da sale à manger? Dans quel} — Je ne sais pas, dit Jean avec | daient que j'étais fatigué, dé, ce matin, si je me plairais à | allaient déjeuner à  **La Pere 
NUMERO 4 gris, et sa chevelure tirait sr le | ge et congestionné, des yeux très ! ed atu bien pu diner, hier franchhe. Je ne l'ai jamais hebi- | - Belinda l'a expliqué, devant { la campagne, dit Jeara, Le f Ve Fendue”. pour “détæarris r lee 
(e | roux, gris et un reste de cheveux blancs soit jee, nr _|moi,,. à su encore que lui répomadire, pre 8 ! plancher”, disah So! qui tulait.…. =, 
Lorsqu'il se jugea correctement en bataille. Sa voix résonnait tou- | —dene.,., . | — Soittise! on sent bien si les | - Très bien! très bien! Crois | quelques matinées comme celle: | On ne savait où serv &xr los 10m — 
coiffé et vêtu, le noeud de sa cra- — Gris et roux, un paysge de | j,;, à travers plusieurs cloisons. À Jde suppose que Linda t a | choses vous paironi où non, La | ce quete dira Linda, ci, mon bulletin de vote dépose- | breux cousins él l'on æx wall pre Len 
vate soigneusement fait, il sortit | fin d'automne, disait-elle, En voyant Jean, s ux s'arr : de né qui que chose à manger? première fois que l'on voit ia “Excepté si elle prétend qu'ell rait dans l'urne un oui, parti de creswr une ble done. s 
de sa chambre en laissant, ex- Son corps, incroyablement | dirent et ses sourcils remontè f Sur Solie, on ne doit guére | mer, il y a des gens qu n'a jamais donné rendez-vous à Rick se retourna ampétueuse- | une des Chaambres d'snamis, 
a PPS CEE A porie, es aussitôt, | fluet, semblait poséder le pouvoir | en plssant son grand fron cl pp = 4 tra ne n pré- on, vi Fe it eur | An jeune homme di né » parc, au | ment vers ui, L'auto de Rkk rewin wanthent 
ine autre s'ouvri, une jeune fille | de s'infiltrer dans les plus minces ce TU es derliit de te hommer E280.10 ee CORAN ASIN et dt rs ue Àà clair de lune’, pensait Jean, . Ah! ah! ,,,le ‘“‘ieux" vous ! l'heure fixée pour le  æmarhift Ci 
qu'il n'avait pas vue la veille, et | interstices, et l'en ne savait par- | Jean Deschamps” Ce n'est # ile et ne la rallrape, par Sa |äme USE APT OT La petite auto asthmatique de 
s UN vi q ur dr ! nn | fois comment elle était venue æt | pas que tu me di plaises, au con- au M PE ONU | Era À D a A Te | comment Æani de per esonnt pOU—- 2m « 
roses sur une courte roDe grise ©E | oi € : e un s sp Qu WA » 4 À d À P 0" ni u 8 1 
des pantoufles de la poiniure de | br, Elle riait volontiers, quoique - Merveikieuse! Z_ N'attends pas davantase | portant le carton de la coulurière Le jeune Deschimpæs avait l'im- poux les unes { | ét és qu des, 


le C semblance avec , , . Chul! nous . ! ' : | . À la lumièr et le diadème de fieurs d'oranger, | preuion que des idées encore trè 
( s de Cendrillon, vamt à lui, La t £ lait : ” , ‘ananr ie à … Bien répondu! Sottie est no- | pour le regarder à la lumière du ”. PET, Îf q idées enco # 7. 
halte sans bruit, et il semblait alors | nous sommes mis d'accord pour f Loire, Mais il y a des hom: | soleil, nigaud! Mais la campagne, | Comme il l'avait annoncé, mais | confuses commençaieænt pourtant bout sur les marche—pieli, nalæi 34 


aussi une des demoiselles d'hon- 


ne faire aucun reiour sur le pas- ele ramérpant, en dus CE @8 Dillints. Æm 


par où elle avait bien pu repar- ë mais lu nas aucune res- 
| 


| 

| gr A 

| Rick revint dès lasmmatinée, rap- | vivre à Tréfontaines? 
| 


| 
| - 

a demandé si vous #aÿmeriez de | vil, et l'on n° comærenl pass 
" 


main tendue | san sa petite figure se cassabt, ” n à s'or d 4 Le 
de va pe afin reçu 1e | mais que chaque morceau reflé- se, ji me pv re NT à pe _. ce L A W | meur, cu ile au prempyper (rain A Pérnr À ee Fredo, le frère uiné de Aik, et= { 
mandat de vous conduire à l'on- d 1 rotin taiaté À re piquar J espere € L rés, des champs, s, 41° ‘ es pate , . û : ! "hy | s Lu Danse É 
cle Alban. Avezvous paut une | rue d'un nee oonnioee | — Les veux brun ciair :, .. À Pau le hérisson avec to = |ierré, enfin, Comprende-u ie «as | une june fille nommée Ames |'remuiant par mivmole après | QU Mi OsAer ES ne 
Donn (? l'image qu'ils renvoient LORIE Gex De AP Pourquoi se fütil mis en de ces mots: la le | Sot M: da x Mer 1 a fe gd ga ee | l'ont e A ban: méme Le 1 Worés >< 
Il que c'était le premier ; Carime n'avait pas ce re- boule? [contre le vent, le g The A pr pa ge 7 nou can un monde à par, sa propre mere mêmes jou # pénes Î iv re « 
souhait aimable qu'il recevait ici. Ils tournèren! dans un autre | gard velouté. Bon! tu m'as fait di- : . Ceci s'appelle répondre à | pluies ou Ja sécheres | tel état d SARRAUON 8 d'enthou- } qui le pleuraut encore. Mais ju, a Dar nie « er v sir i14 ! ts 
La : … personne ne lui avait corridor. : Comme Jean l'avait |e son nom et j'ai décidé qu une question par une question. Tu | qui Vous ravag | siasme que la présence du cousin | Jean, se mé&lait tout à æoup d'exls- 1e er “4 À! D , Fan . e » 
d lé s'il avait faim, soif, ou { pensé, les fenêtres de la cham- | nous ne parierions 1 d'hier n L'humeur ick, | un instant . .. 0 mois. | Deschamps ne compla plus 44 ter après vingl-deux ans, poure | a | à. Port Mn esse 1e 
$ iv fait un bon voyage, et ! bre de l'oncle Alban ne donnaiemt | mais d'ausourd'hu de demain m ntéresse, mais je dé- | sons ou des vendange , .,. Si tu | ROMDI des événem Ti s du jour. til faire irruplion dans la vie HAL Vario bre dei {no has 4 
e “naturellement, vous avez di- [pas sur la même exposition que |Tu es plus joli £ nm que mes ? sire la soit très gentile | ne comprends pas, impossibie de | . «j se ae rép se S | de ses oncles à la mocte de Breta- de Soitie. ni) M. 
né", de Linda lui était resté sur | la flénne ei surveuiaient Une a neveux de “La Pierre Fendue” et & avec to s-la danser, ce soir. |te l'expliquer. Ce qui nous rend | aux jües de satin pâle 6 aux | ane « de ses couins Emsus de ger- rs "s dl 
e coeur. Cette petito personne | We ‘ice du parc: les sapinières, | je ne te le repr pas. Je dirai #4 Tu le dois: c'est ta cavalière. à notre Vraie condition d'hom- | YEUX dun 0 HE ee lui a= | mains, sans gêner lexars intérêts L'oncle Aïban, en redingit, s 
bien qu'elle fût beau | avec leurs coupe-feux et un ar | même que je n'en suis pas dutout f Jean pensait que si cer: ain jeu- | me, que nous perdons de plus en | Vait lai ac hp gi ge de | ou leurs amours, conErarier leurs [serré — parce agde marne 
le que Linda et }rièreplan de montagnes, |fâché, (Jean fut étonné « s ne homme auque! sa petite main | p'us, avec nos machines, nos en- | rien, pénsait+il, un peu mon | pro)els d'avenir ou Ææurs espoirs | — quil Fe pouvait Beer : DA ERS, 
jui 30 Le | Je m'esquive, dit Menous, |frottât les mains d'un air saus nvoyait deæ baisers r a vo.ette | & ns modèrnes et les petits casiers | Il passa quand même une a- | d'hérilage? Ils devaient être ja- | s'aglall, Era 4 mie, ER Se 
a va | après avoir frappé et obtenu um | fait) Freco et Rick e les à arrivait tôt à la sauterie organi- | où vous vivez, vous au a- | gréabe m m= | oux de la faveur d'u vieil oncle ait, 
bei éclairée par des yeux ! sonore: ‘Entrez: Je me crois pe lbeaucoup, mais je les vois tels À se pour ce soir, Linda, ne serait [S ins, qui ne comprenez méme | rmense galetas vidé, récuré, où de= h riche et sans enjanls « . , 0 (à suivre 2 
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Ad à 0 À 


Petites 


Annonces 


Tarit, 3 sous por mot, Mini- 
mum, $1.00. Chaque insertion 
supplémentaire, 2 sous por mot. 
Minimum, $0.50. Pas de chan- 
sement de texte, Ajouter 25e 
nd l'annonce doit étre placée 
dons un cadre, 

Pour téléphoner une petite an- 
nonce, signalez SPruce 5-8443, 
entre 9 h. du metin et midi ou 
entre Z h, et 4 h, de l'aprés- 
midi du lundi au vendredi, 


Heure finale: mercredi midi 
Vol, 51-—No 00 


TISANE ces — Vous pouvez main- 


rocurer la célèbre Ti: 
SANE CISBEY chez M €, Sa 
i avenue lrovencher, $t-Boniface, 
par la votte: 5100 franco TT 


NETTOYAGE DU PRINTEMPS — EX: 


Oo qui prendrait 
maabliiiié d'une maison et soin 

d'un enfant 5 jours par semaine 
Signaler: 213-4465, 9-193-50C, 
POUR FAIRE REMPLIR FORMULES | 
D'IMPFOT, Signaler: CHapel 71-6082, 
47-155-LF 


CELLENTE SOURCE DE REVENUS 
POUR je représentant FAMILEX! 
Vendez à généreuse commission: 

polis, brosses, ligne com- 


pléte de nécessités domestiques con- 

r guranties. Mallez dernande au- 
VAMILEX, Dépt. M.3, 1600, 

Delorimier, Montréal, Qué, 


DEMANDE dame 


TOL x G ENRE Ux COUTURE sur me- 


| arrangement, retouches, etc 
Prix tés ralsonnable Mme Anna 
Carbone, 301, rue Eugénie, Télé- 
phone: 241-6200, 45-172-50C, 


Votre corsetière 
SPENCER 


Corsets, gaines et soutiens-gorge 

[ailts #Ur Mesure, aussi suppo 
rurdicaux pour femmes et en- 

(nnts Pour rendez-vous, 

Mme Aldéa Fillon, 718, rue 

St-Honiface, Man, Téléphone: 233- 

5400 où CHapel 17-3886, 


Pas de cheveux gris . ., 
Si vous faites usage du merveilleux 
produit JAMAIS GRIS, Aussi si 
vous soufirez de Hhumatisme ou 
d'Arthrite, 

Ecrivez pour nos dépliants gratuits 
C, C. Jamieson 


stale 22, Transcona 
léphone: CAstle 2-4482 


Botte Man. 


T 


Tél,: CE 3-3839 Rés: CR 23-3972 


Dufault Electronics 


Radio et TV — Vente et Service 


Techniciens bilin 
Travail PES 
Bervice d'une 


313, rue ru 
Visite à domicile: #2.50 


Signulez 247-4288 


Transit Shell Service 


567, rue Marion, $t-Boniface 
(près de l'hôtel Transit) 


Gabriel Tétrault, propriétaire 
Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubrification - Réparation de pneus 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIANCE 


OFFICE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 


278, ave Taché, S$t-Boniface 
Téléphone: 233-1654 


ROGER-A. SABOURIM 
propriétaire 


PHARMACY 
Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 


A l'angle de la rue Traverse 

à mi-chemin entre les rnes 
Taché et Des 

Téléphone: CHapel 7-3533 
Nous livrons à domicile 


Meurons 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


offres d'emplois pour les 

es diplômées sont plus 
nbreuses que celles-ci, 
Jamais auparavant y a-t-il eu tant 


d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


Les 
coif 


pour obtenir un catalogue 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


rue Donald, Winnipeg, Man. 


Regina, Saskatoon, 
Toronto 


ue, 


Succursales: 
Colgary, Edmonton, 


DEMANDONS MECANICIEN qualitié | A LOUER — St-Bontiace centre, Four 


pour garage à St-Claude, Man. Bon 
salaire, Mi iriérensé, écrivez à Halte | 
Dé, St-Claude, Man. 0-110-20€. | 


ON DEMANDE assistante dentaire w | 
nguer at pr grue du grade 

n ou 12 Heures de travail: 9 h. à 
h, lundi au vendredi Signaler: 
ALyise 2-11706 en fin de semaine où 
CHapel 71-1126 aux heures de bureau, 
Tait commencer imzédiatement 
w-m-1c. 


DAME QUI CONDUISEZ VONXURE — 
Si vous aimeriez à travailler 3 où 4 
heures par jour en sallicitant règu- 
lèrement, chaque mois, un groupe 
de clientes de Studio Girls Cosmete, 
dans un district qui sera établi bien. 
tôt dans 4 ville et région de St- 
Boniface, en et sages u- 
vraisots A écriv Stu- 
die Giri Cosmetics, à 4, LEUR 
svenue LaFieur, Montréal 12. Cette 
route palera jusqu'à #20 l'heure 

1095-10. 


CHANTS ET DISQUES pour enfants 
Instruments rythmiques, Flüten. Mé- 
lodicas. Harpes. Feuilles de musique, 
Musie Centre 241, rue Rideau, Otta- 


! 


wa (écrivez-nous). 4-197-1C, 
CHAMBRE ET PENSION pour jeunx |! 
hommæ, Sur boulevard lard, #i- 
pnaler: CEdar 23-6513, 50-235-TF. 


A LOUER — St-Boniface Un logis: 3 
pièces. Signaler: CHapel 7-1869. 
48-182-TF. 


A LOUER — St-Bonilace. Chambre 
meublée remise à neuf. Facilités de 
cuisine, Près autobus et magasins 
Stationnement si désiré. Signaler: 
WhHitehall 2-1046, 45-710-50C, 


ST-BONIFACE 


A LOUER — Lonergan Apartments, 
angle Provencher et St-Jean-Bap- 
tiste 
Poële, 


Logis: 5 grandes pièces, 
réfrigérateur, laveuse et 
sécheuse, Place de stationnement 
disponible, Antenne tous canaux 
Libre immédiatement Adultes de 
pre. #20, Signaler: CHapel 

4- 221-TF, 


A LOUER -- St-Bonilace, près auto- 
bus, Chambre meublée avec rétrigé- 
rateur, Pour une rsonne qui tra- 
vaille, #16. Libre: ler avril Dour: 

-5268. 50-226-2C, 


A LOUER — St-Boniface. 2 chambres 
simples, meublées, Libre immédiate- 
ment. Signaler: CHapel 7-8051 le jour 
ou CEdar 3-4252 après 6 h. 

50-230-50C. 


A LOUER — Norwood, rue Kitson, 
Chambre meublée pour demoiselle, 
#20. Libre: ler avril, Signaler: CHa- 
pel 7-3705, 50-232-1C, 


| A LOUER -- St-Bonliace, blvd Dol- 


lurd. Grande chambre meublée 


eune homme ou jeune fille, 
ôpital, Signaler: CEdar 3-4017, 
50-233-1C, 


A LOUER — St-Bonitace, 26, rue No- 
tre-Dame, is: 3 pièces, salle de 
ER privée. uen de Perepos. 

comprenan e, réfrigéra- 

teur, laveuse, sécheuse, antenne. Ga- 
KT d si désiré #5.00, Signaler: 233- 
43-G4-TF, 


A LOUER — St-Boniface, 216, rue No- 
tre-Dame. Logis meublé: 2 pes. 
Pour couple âgé tranquille, 2e HUE 

Signaler: CEdar 3-1656, 43-64- 


A LOUER — St-Boniface, 407, 


LR 


“4 ler avril. Signaler: CE- 
4. 48-185-TF, 


Libr. 
-587 


A AQU = st-Boniface. 


avril. Signaler: CHapel %e ELU 


50-24-50, 

A LOUER — T8t-Boniface. A . 
ment: 3 pièces non meublées, te 
privée. u téléphone, le jour com- 


er CEdar 3-5165, en soirée CHapel 
133, 49-219-50C. 


A LOUER — St- ya 216, rue La 


Vérendrye, Logis: LE M te 
lement décoré. Entr 
ba rivées, 2 par r À 4 Der 


in p 
WHitéhall 3-7055.  49-220-T.F. 


A LOUER — TSt-Boniface. Chambre 


pour jeune homme qui tra- 
. Signaler: CEdar 3-1 entre 
5h. 30 et 7h. 30 pm. 49-223-TF, 


MME LILLIAN EVANS est votre 
représentante pour supports et 
saines ‘‘Spencer”, Faits sur mesure, 
Créés individuellement pour hem- 
mes et femmes, Pour rendez-vous 
signalez 2417-4507 — 47, chemin Elm 
Park, St-Vital, Man, 


RHOVATZOS 


*Flowerland”" 


Spécialité: fleurs pour mariages 
Bouquets de corsage et autres 


Couronnes mortuaires 
Téléphone: GLobe 3-6471 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif pour les a 
Heintzman et Sherlock-Mann 

les orgues Hammond, 
Communiquez avec notre représen- 
tant français, M. Jean Carignan, 


J. J, H, McLean & Co. Ltd. 


Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-4231 


Affilié à la Procure Générale 


Horloger suisse 
Louis Matile 
& Fils 
maintenant ou no 237, rue Garry 
visà-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone: WhHitehall 2-6625 


GUERTIN Erères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
270, ave Assiniboine, Winnipeg 
Téléphone: SUnset 3-7258 


Entreprise Générale d'Electricité 


l'ontaine & 


Compagnie 


165, avenue Provencher, St-Bonitace 
Téléphone: 247-1425 


CE Liddl É Welle Li 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, édifice Paris — Téléphone: WHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


Votre cimetière catholique 


Le Jardin du Saint Sépulcre 


de l'Autorité de l'Archidiocèse 
de Saint-Bonitace 


Avec l'approbation 


Bureau: 707 - 356, rue Main 
Great Western Building 


Tél.: WH 3-7425 
Winnipeg, Man. 


|A VENDRE 


| 
| 


ter avril. Logis: 2, 3 et 4 pièces dans 
immeuble-appartements lout neuf 
Prés écoles et basilique Let du 
mois d'avril) à moitié ag Nr 


ler: CEdar 32-5826. 

A LOUER -— Pris hôpital St-Boniface 
Grande chambre meublée. Facilités 
de cuisine. Entrée privée, ler éta 
Place de stationnement. Libre fe 

CEdar nr 

45-206-50C. 


avril, Signaler: 


A LOURR — Fort Garry. Bungalow: 
4 pièces prés église et école. Signa- 
ler: Ghover +063, 49-208-50C . 


[A LOUER — Norwood 17,4, 
son, Logis: 3 grandes pièces, 1e éta- 
ge. Très propre, Près église Pré. 
Cteux-Sang et autobus hauffage 
az. Toutes commodités modernes. 
nüérument privé. Signaler! 
23-0139 après 5 h. 45-214-50C, 


A VENDRE — Haywood, Man, Pour 
cause de santé. Restaurant avec 
logis, salle de billard et salon de 
barbier, Très bon commerce pour 


barbier. S'adresser à M. Massi- 

non, C.P, 90, Hay wood, Man, Té- 

léphone: St-Claude 311-311. 
W-12-TF 


|A VENDRE — Bicyclettes pour en- 


fants, filles ou garçons, Complètes ou 
en parties: montures, roues, tic. Si- 
gnaler: WHMitehall 35-2766 ou s'a - 
ser à 251, rue Bertrand, St-Bo , 
4-201-1C, 


A VENDRE — St-Boniface, Maison de 
rapport. 2 logis et 8 chambres. Lot: 
12". Taxes bases, Signaler: 
35-2294 après 6 h. 49-224-50C, 


— St-Boniface, 257, rue 
Horace, Bungalow: 6 pièces, 3 cham- 
bres À coucher, Chauffage: huile 
Soubassement complet. Près de tou- 
tes commodités, $8,500, 81000 comp- 
tant, Signaler; CEdar 3-5317, 

17-160-TF, 


ALEXANDER AGENCIES LTD, 
Avons clients qui désirent acheter 
duplex ou bungalow dans St-Boniface, 
Norwood et St-Vital, Si vous désirez 
vendre, appeler Pierre Pineau à 453- 
1977 ou sl uce 5-8463. 26-193-TF. 


VENDRE — Lots de pass. Plage 
Albert. Tout près du lac, Plage sa- 
blonneuse d'une longueur d'un mille. 
Idéal pour enfants. 80° x 140’, Prix: 
#400, Termes si Aésirés, Taxe basse 
Pour renseignements, écrire ou té- 
léphoner à B, J, Trainor, Victoria 
Beach, Man. 9-304-T.F, 


A 


A VENDRE — St-Boniface, Lot: 444, 
chemin Speers, 150’ x 57', S'adresser 
À 438, chemin Speers, ou va honer 
à WhHitehall 6-2416, de 8 h sh 
ou 256-3418, le soir, #4-164-1C, 


r 
Prés |A VENDRE — St-Bonitace, 311, rue 


Dumoulin, Duplex: 5 et 3. Eve # 
tement privés, Garage 4 auto- € —* 
Chauffage: huile, air 

mur à mur au salon. Mi CE = 
3-6115 ou WHitehall 2-0038, 
48-176-TF, 


A VENDRE — St-Norbert, . Bungalow 
3 chambres à coucher, 1,150 Dieds 
carrés, Salon et salle À manger en 
forme de “"L", Grande cuisine, Près 
école. #4,500 comptant, Signaler: 
452-5239, -227-LF 


A À du rpg A eng — Fer- 
av maison et 
autres ee Bonne eau, Au- 


tobus scolaire, S'adresser à Henri 
Legras, C.P, 64, St-Claude, Télé- 
phone: 318, R-3, 49-192-50P, 


MAISON A 
Rue Jeanne d'Arc, 5 
bres à coucher, © À au gaz, der 


NÉE PE BIC 


Vente de succession à 5t-Boniface, 
161, rue Dumoulin 


Bonne maison à trois logis, bon re- 
venu, possibilité d'une bonne augmen- 
tation en valeur pour avenir, Lot: 60° 
de devanture, Pour plus de détails, 
s'adresser à MM, Marcoux, Dureault, 
Bétournay et Bétournay, avocats de 
l'exécuteur en appelant WHitehall 2- 
0038, 50-229-T.F, 


VENDRE : 
ièces, 3 cham- 


TOUTE NEUVE 
A VENDRE — St-Boniface, Pare Wind- 
sor, Maison: 3 chambres à coucher, 
salon, salle à on er. go com= 


rx pue $300 nt. 
110 P.T.I, Appeler reillet à 24 1771, 
49-218-50C, 


A VENDRE — Village de St-Pierre. 
Bungalow: 5 ans, 3 chambres à cou- 


courante, chauffage automatique 

l'huile, Pour plus de LE SU 

appeler J.-P, Audette à 1e 
-50C. 


A VENDRE — Propriété dans dans le vil- 
lage d'Otterburne, pour famille nom- 
breuse. Près du C.P.R., de l'école, du 
collège. 11 pièces, eau courante chau- 
de et froide, fournaise à l'huile, salle 
de bain et toilette, fosse septique, 
grand garage (2 places), très grand 
errain. Occupation immédiate, S'a+ 
dresser au Père Procureur, Collège 
St-Joseph, Otterburne, 49-204-2C, 


A VENDRE — Village St-Pierre, Mai- 
son moderne: 3 chambres à coucher, 
cuisine, grand salon, salle de bain 
complète, eau courante, chauffage 
automatique: huile, salle de récréa- 
tion et chambres à coucher au 
sous-sol. Garage et allée en béton. 
11 acres de terre à cultiver, Près 
école, église, etc. Sa'dresser à: M. 
Germain Lavergne, Boite 13, St. 
Pierre, Man, T ee") 101-2, St. 
Pierre, ou SPruce 5-8291, dnipes. 

48-1 


A VENDRE — Dans village moderne 
canadien-français. Eau et égouts. 
Garage très moderne avec eau cou- 
rante, salle de bain, Agence d'au- 
tomobile très populaire, (y re 
complet avec (Bear), (TV, Screen 
Wheel Alignement), Débossage de 
carosserie et atelier de peinture 
approuvé, Chiffre d'affaires: plus de 
deux cent milles dollars par année 
Si intéressé, s'adresser à Boîte 954, 
La Liberté et le Patriote, 619, avenue 
MecDermot, Winnipeg 2, 

38-974-E.0,W,-50C, 


ST-ADOLPHE 


À vendre dans nouveau 
développement 


lot boisé: 81° x 185, Très 
piHoeaue Endroit idéal pour éta- 
lir une nouvelle demeure. Bonnes 
écoles, Accès facile à la ville en 
ue minutes, Voyez nos plans. 
«V.p, appeler 247-9267,  42-58-T.F. 


Grand 


A VENDRE 


ST-BONIFACE 
Maison: 4 pièces, 2 chambres à cou- 
cher, Garage, 58,350, $3,000 comp- 
tant, 
ROUTE TRANS-CANADA 
Garage, restaurant, station-service, 
plus logis moderne, 5 pièces, 3 
acres de terrain, Propriétaire ma- 
lade sacrifierait, Complet: 828,500. 
LORETTE 
Près village, Ferme: 220 acres avec 
bâtiments, Bonne eau. 125 acres 
en guérêt d'été, $19,000, Termes 
faciles. 
PRES DE LORETTE 
Lot de rivière: 4 acres, #2250 à 
termes. 
NORWOOD 
Duplex: 4 et 3, Chauffage: gaz. 
$15,900. 
ST-VITAL 
Bungalow: 3 chambres À coucher. 
Chauffage: huile. Garage, Grand 
lot. Ne Termes. 
90 MILLES A L'OUEST 
DE WINNIPEG 


Hôtel complètement moderne: 


10 
chambres. Bar mixte. Restaurant, 


Ventes de bière: 
585,000, Termes. 


A L'EST DE GLADSTONE 
Ferme: 640 acres toutes en culture, 
Maison: 3 pièces et bâtiments. 
Prix complet avec machineries: 
$2700 l'acre, 


J.-R. POIRIER REALTY 


Suite 11, 561, avenue Warsaw. 
Winnipeg 9 
Téléphone: GRover 5-1876 

47-147-50C. 


568,000, Prix: 


rue Kit- | 


CEdar | 


LA. LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Les demandes pour Institu- 
teurs et Institutrices paraissent 
cette semaine en 2e page. 


Propriétaire transtéré à Taronte 


VENTE D'AUBAINE 


Baie dubinville, Pare Windsor 
Superbe bungalow: 3 chambres à 
coucher. Salle à manger et salon 
en !. Jolie et spacieuse cuisine 
de famille. Salle de bain uitra- 
moderne, Spacieuse salle de ré- 
création avec cheminée en 1 
que. Lavoire et banc de travail, 
chambre supplémentaire si dénire 
Chauflage: eau, au faz Entrée 
en béton .nrené pour auto. Patio 
Pelouse avant el arrière, clôturé 
ete. À peine un bloc d'église Sts- 
Martyrs-Canadiens et école Béli- 
veau. Près du centre d'achat Cot- 
ton wood bibliothèque, piscine, 
terrain de jeux, école supérieu- 
re (collegiate) et autobus. Doit 
sacrifier. Possession par arrange 
ment avec propriétaire signaler 
Alpine 6-02 ou écrire à Hoite 
231, La Liberté et le Patriote, 619, 
avenue MebDermot, Winnipeg 2. 
PAS D'AGENTS, SVP, 
50-0I-TF, 


VETERANS REALTY 
302, édifice Mcintyre 
Téléphone: WhHiteholl 2-7125 
À VENDRE 
| St-Claude — Attention Canadiens fran- 


CEdar | 
çais! Belle ferme: 320 acres, 270 en | 


culture. Bonne maison: 6 pièces. Eau 
courante, Chauffage: huile, Bonne 
étable: 90° x 30’, Electricité, autobus 
scolaire, Doit être vendue. Possession 
immédiate, Prix à négocier, 


St-Boniface — Près hôpital. Maison 
de rapport: 11 pièces. Revenu an- 
nuel: 82,590, Chauffage: gaz, Comp- 
tant requis: 83,000. Balance à négo- 
cier, 


St-Boniface — Rue Goulet. Maison: 
6 pièces, Lot commercial: 50° x 120", 
Grand développement au printemps. 
Prix à négocier. 


St-Boniface — Près hôpital, Bungalow: 
4 pièces, 2 chambres supplémentai- 
res au soubassement, Comptant re- 
quis: $3,000. Balance à négocier. 


Si vous voulez vendre ou acheter une | 


maison, faites affaire avec un hom- 
me d'expérience et honnête qui vous 
donnera tous renseignements gratuits 
et confidentiels, 


N, BERNIER 


594, rue St-Jean-Baptiste 


Téléphone: CEdar 3-2027 
47-156-50C, 


A VENDRE 


Carey — 240 acres. Belle terre bien 
située, $19,000, Termes si désirés. 


St-Pierre — 226 acres avec bâtiments, 
2 puits artésiens, Près village, $22,600, 
Roulant, machines aratoires, vaches, 
2,000 bottes de luzerne, valeur $13,- 
800, Le tout: 536,400, Termes à né- 
gocier, 


St-Pierre — 320 acres, 30 vaches à lait; 
15 jeunes. Contrat de lait: 18,000 li- 
vres, Machines aratoires. Citerne 

gl us ! $1.00 l'acre, Le tout: 
7,000; $10,000 comptant, Balance fa- 
cile à 6 sx. 


St-Pierre — Ferme: 360 acres, 350 en 
culture, Bâtiments, eau courante, 
TE ravelé, Autobus scolaire. 
eyes . Partie comptant. Balance à 

ermes, 


206 en culture. 
set (autres Patiments 


Lorette — 220 « 
Puits, étable 
Terre noire. #19 


St-Norbert — Le acre entre 2 che- 
mins. 120 de largeur, Maison, gara- 


e. 46,500. $2,000 comptant. Balance 
acile. 
St-Pierre — 160 acres avec grande 


maison, étable, poulailler et autres 
bâtiments, Eau en quantité partout 
90 acres en guéret d'été. $8, seu- 


lement. 
J. CARRIERE REALTY 
289, rue Taché 
Téléphone: 247-5204 
47-150-50C. 


N. L, BROUSSEAU CO., LTD, 
Téléphone: GLobe 3-0741 
Ernie M. Bucko: CEdar 3-4574 
A VENDRE 


pour la première fois 

ENFIELD CRESCENT 
En face de l’église Holy Cross, Regar- 
dez! Réduit de Meilleur achat 
pour Pâques. $2,000 comptant, 12 ans 
seulemen.t Maison en stuc de 1,4 éta- 
ge, 4 chambres à coucher, Planchers 
aux ler et 2e et escaliers de chène, 
Grande garde-robe dans chaque cham. 
bre à coucher, Cuisine bien éclairée, 
Murs de plâtre, Chauffage: huile, eau 
chaude, Salle de bain au ler étage, 
Salon avec cheminée électrique, Sou- 
bassement à la grandeur avec espace 
pour salle de récréation, Grand lot a- 
vec garage de stuc. Propriétaire trans- 
féré, Prix de sacrifice: $14,900 seule- 
ment, Epargnez $600, Termes faciles, 
CEdar 3-4574, 


REGARDEZ: REDUIT DE $400 
Blvd Dollard, Près hôpital et parc. 
$2,000 comptant seulement ur ce 
bungalow en stuc, chaudt 3 chambres 
à coucher, grand salon, cuisine éclai- 
rée, Nouvelle fournaise complète: gaz. 
Chambre supplémentaire chauffée au 
soubassement, Installation pour sé- 
choir, Taxe: $179. Garage, Doit être 
vendue, Seulement: $10,400, Termes fa- 
ciles, CEdar 3-4574, 

RUE DUBUC 
Seulement $2,009 comptant. Réduit de 
$100, Bungalow: stuc, 12 ans, Belle cui- 
sine, salle de bain: 4 unités, salon: 
15' x 12’, 2 belles chambres à coucher, 
Aussi 2 pièces finies au soubassement 
à la grandeur et salle de bain: 2 uni- 
tés louées à $60 par mois. Entrée pri- 
vée. Prix: $12,900, Signaler: CEdar 
3-4574, 

ST-BONIFACE 


Magasin de confiseries et d'épiceries, 
Logis: 5 chambres à coucher, Soubas- 
sefent complet, Garage, Bonnes affai- 
res. Localité excellente, Cause de ven- 
te: santé, Seulement, 85,000 comptant, 
Termes à négocier, CEdar 3-4574, 
RUE EUGENIE 
Bonne localité pour louer où maison 
de famille, Duplex: 9 pièces, 4 cham- 
bres à coucher. Près écoles Holy Cross, 
Précieux-Sang et autobus, Sales de 
bain: 3 unités au ler et au 2e étages. 
$2,300 comptant, Taxe: 8220, Paiements: 
$121.00 pe mois. Plein prix: 814,900. 
CEdar 3-4574, 
A VENDRE 
pour la première fois 

St-Boniface, rue St-Jean-Baptiste, Du- 
plex: eue bungalow, 7 ans, stuc et 
ierre, Plancher de chène partout, 2 
ogis: 2 chambres à coucher au ler 
1 logis: 1 chambre à coucher au ni- 
veau inférieur, Grand salon et cuisine 
attrayante à chaque étage, Courte dis- 
tance de marche de basilique et école 
Provencher, Accès facile à l'autobus et 
aux magasins. Entrées privées, Com- 
plètement loué, Garage: stuc, Doit être 
vendu, propriétaire étant en dehors de 
la ville, Plein prix: $21,600, Termes fa- 
ciles. CEdar 3- 
| 
| 


Pour visiter, signaler: 


ON DEMANDE 


Maisons pour vente, à St-Boniface, 
Avons acheteurs qui attendent. 
Si vous désirez vendre, 


appelez E. M, BUCKO 
CE 3-4574 le jour GL 3-0741, 
11-145-50C, 


Logis à louer 


DANS IMMEUBLE NEUF 
Près hôpital St-Boniface 
203, rue Bertrond 
Suites de 3/2 à 4124 pièces 
possession immédiate 


Signalez 943-9516 
le soir ou 452-0637 


| 
| 
| 


La vie politique 
au Manitoba 
par Gamin d'Or 


Les rédacteurs du rapport des 

débats de la législature manito- 
baine sernblent croire que le 
temps est venu de faire le point 
de la session courante, En effet, 
Jour la première fois depuis 
ouverture, le jeudi 6 fé\rier, 
ils ont embelli le “Hansard”" ma- 
nitobain, d'une table des matiè. 
res, allant jusqu'au vendredi 20 
mars 

Jusqu'à ce jour la deuxième 
session de la 27e législature 
avait produit 1,372 payes de dis. 
cours, pendant les 51 réunions. 
Comme on le sait les membres 
siègent habituellement de 2 h. 
30 p.m. à 5 h. 30 p.m. et de 8 h. 
p.m. à 10 h, 30, (I y a une lu- 
mière qui clignote sur le dôme 
quand l'Assemblée travaille le 
soir.) 11 y a aussi des réunions 
journalières de divers comités, 
des réunions fréquentes, des 
caucus et des visites de la part 
des contribuables. Plusieurs 
aussi prennent le temps de pré- 
parer leurs discours. 

Malgré toute cette activité le 
président du comité des appro- 
priations a annoncé sévèrement 
vendredi soir dernier que l'étu- 
de des besoins de chaque dépar- 
tement avait pris 65 heures 50 
minutes. Le règlement autorise 
le gouvernement à imposer 
trois réunions par jour quand 
cette discussion détaillée dé. 
passe les 65 heures . . . D'autre 
part on annonoœæ un congé d'une 
semaine parce que plusieurs 
membres du cabinet se rendront 
à Québec assister à la confé. 
rence fédérale provinciale, à la 
fin du mois. 

A part l'étude des prévisions 
de chaque département (huit 
ministère jusqu'au 25 mars) les 
membres doivent délibérer sur 
à peu près cent sujets divers, le 
discours du trône, le discours 
du budget, divers amendements 
à la législation actuelle et les 
résolutions présentées par le 
gouvernement ou par es mem- 
bres à titre privé. 


0 


ALEXANDER AGENCIES LTD, 


À VENDRE 
Norwood — Triplex rénové: 4, 4 et 4. 
Près écoles et ‘gi ises catholiques. 
$2000 comptant, Balance termes 


faciles ou prendrait He M. en 
échange. 

pren — Bungalow: 4 pièces. Lot: 
60" 143’. Sur rue pavée, Eau et 
égout, $500 comptant. Balance: ter- 
mes faciles. 

St-Norbert — Grand lot sur rue de 
l'Eglise, Beaux arbres. $1,500 comp- 
tant. Balance À termes. 

St-Norbert ou Pare Windsor — Bun- 
galows neufs: 3 et 4 chambres à 
coucher, A partir de $14,300, moins 
$500 travaux d'hiver, Appeler: SP 
5-8463 ou Pierre Pineau, 453-1977, 

37-962-TF, 


A VENDRE 


St-Boniface — Près rue Bertrand, Bun- 
galow: 4 pièces, 2 chambres à cou- 
cher, Chambre au soubassement. 
Age: environ 15 ans. Lot: 50° x 120”, 
2 garages. Prix: $10,500. $1,500 comp- 
tant, Balance portée par propriétaire. 


St-Boniface — Rue Notre-Dame, Mai- 
son: 5 pièces, 2 chambres à coucher. 
Chauffage: gaz. Prix: $7,900, Comp- 
tant requis: 8500, 

22 6 
4 pr 


St-Vital — on M 14 éta 

4 chambres à coucher, 

Chauffage: gaz. Garage. Beau lot 
,500 comp- 
our visiter. 


très central. Seulement 
tant, Balance à termes. 
appeler, 


Rue Bibeau — Pare Windsor, Bunga- 
low: 6 pièces, 3 chambres à coucher. 
2 salles de bain, Ventilateurs: salle 
de bain et cuisine, Clôturé, $16,000 
Pour visiter, appeler agent, 


St-Boniface — Duplex: 3 et 3. 99,500 
$1,500 comptant 


Pour acheter, vendie on échanger 
Estimation gratuite 


Appelez 
À.-C. DESAULNIERS 
407, rue De la Morénie 
CEdar 3-5874 
| 47-154-50€, 


A VENDRE 


St-Boniface — Duplex moderne: 5 et 3, 
Près écoles, Tapis mur à mur, salle 
de récréation, auto-port, Lot: 50, 
85,000 comptant, Balance à termes, 

Norwood — Rue Traverse, Duplex: 
4 et 3, Taxe: seulement $226, Chauf- 
fage: gaz. Revenu mensuel: $75, 
$3,000 comptant, balance À termes, 

Norwood —— Duplex moderne: 9 ans, 
5 et 3, Plancher: bois dur, Réfrigé- 
rateur, poële et tentures inclus, Ga 
rage double, $7,000 comptant, Balan- 
ce à termes, 

St-Boniface — Rue Langevin. Rési- 
dence moderne: 8 pièces, 4 cham- 
bres à coucher, Salle à manger, bou- 
doir, plancher de bois dur, Idéale 
pour médecin, dentiste ou directeur 
d'entreprises, Prix et termes négo- 
ciables. Possession immédiate, 

St-Boniface — Blvd Dollard, Maison 

de rapport: 3 logis, 4, 4 et 3 pièces; 
3 salles de bain; chambre supplé- 
mentaire au soubassement, Chauffa- 
e: eau chaude, gaz, Taxe: 8297 seu- 
ement. Revenu mensuel: $120, plus 
4 pièces pour propriétaire, $5,000 
comptant, Balance termes, 

St-Boniface centre — 
me. Triplex: 6, 4 et 3, Entièrement 
privés, 
au soubassement, Lot: 60° x 12). Gu- 
rage et hangar attenant avec outil- 
lage et équipement pour char vu 
Propriétaires accepteront offre rai- 
sonnable avec $5, comptant, Ba- 
lance à termes, 

St-Boniface centre — Pour régler une 
succession. Triplex: 6, 4 et 3, Toutes 
grandes pièces, Mur de plâtre, plan- 
cher de bois dur, Chauffage: gaz, 
eau chaude, 3 garages, Lot: 50', Ac- 

+ cepterait offre raisonnable avec $5,- 
000 comptant, Balance à termes, 


À. AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Boniface 


Téléphone: CEdor 3-5845 
a7-146-WC, 


Wholesale Bakery 


Raymond Thétlault, prop. 
894, chemin Ste-Marie, St-Vital 


Livraison à domicile 10 pains, $1.60 
Achat au magasin, 10 pains, #150 
Variétés: blanc, brun, irlandais, 
Viennols, seigle 


Téléphone: 247-2770 


Rue Notre-Da- | 


2 chambres supplémentaires | 


Voici quelques sujets dont on 


a parlé: l'alcoolisme, l'art den 
taire, le divorce, les armes À 
feu, les hôpitaux, la vente des 
bêtes à corne, les prèts, le jour 
du Seigneur, permis de maria: 
ge, le système métrique, les li 


mutes des municipalités, Îles 
herbes nocives, les fonds de re: 
raite, les écoles privées, l'exhi: 
bition de la KRivièré Roure, les 
routes secondaires, l'assurance 
récolte, la production du sucre 
à betterave, le contrôle des ven. 
deurs de voitures usagées, les 
testaments, le chômage saison. 
nier, l'entretien de femmes et 
d'enfants abandonnés, le cente: 
naire du Canada, le bien-fondé 
des décisions de la présidente 
de la Chambre 

Les interventions les plus re- 
marquées pendant la session 
ont êté celles de M. L. Desjar: 
dins, en marge de la question 
scolaire, de M. Guttormson, en 
marge de l'administration de la 
justice, et de M, Roblin par rap: 
port à son plan de “services 
bu dans le but d'ouvrir 
es portes des écoles publiques 
aux élèves des écoles privées À 


temps partiel, On a discuté 
chaudement aussi le problème 
de la retention à Winnipeg des 
ateliers d'Air Canada. 

M. Albert Vielfaure, membre 
pour LaVérendrye, s'est inté- 


ressé d'une façon spéciale à ob. 
tenir une exemption de la taxe 
sur l'essence, à promouvoir le 
marché pour le bétail, à stimu- 
ler l'extension de routes secon- 
daires et la production du bet: 
terave à sucre, On publiera un 
résumé de ces interventions 
plus tard, 

Jusqu'au 23 mars le plan 
Roblin n'avait suscité que peu 
de discours: celui du proposeur, 
qui fut suivi par MM. Groves et 
Schreyer, MM. Hillhouse, Lissa- 
man et G Molgat, M. Desjar- 
dins en a parli à plusieurs re. 
prises en marge d'une résolu: 
tion de principe qui a été dé. 
clarée hors d'ordre, 


Reconnaissance du 
programme de l'A.C.F.C, 


ns an nd 


(Suite de la première page) 

1. Que le comité formé par des 
représentants du ministère, de 
l'Association Catholique Franco- 
Canadienne de la Saskatchewan 
et de la Saskatchewan Teachers’ 
Federation devienne un Comité 
permanent. 

2, Que le comité actuel de l'en- 
seignement du français au sein de 
l'ACFC soit reconnu par le minis- 
tère comme un sous-comité, 


3. Le ministère nommera deux 
personnes recommandées par l'A- 
CFC pour s'occuper, l'une de la 
direction de l'enseignement du 


français, l’autre pour la visite des 


écoles, 


4. Reconnaissance du cours de 


francais de l'ACFC sous le titre 
de “Cours de français supérieur”, 

5, Cette nouvelle forme d'en- 
tente entrera en vigueur en sep- 
tembre prochain, 

Par son attitude, la Saskatche- 
wan se place donc au premier 
rang de toutes les provinces de 
l'Ouest dans la reconnaissance des 
droits des parents en matière d'é- 
ducation, 

Le dernier mot n'est peut-être 
pas dit; mais il faut néanmoins 
reconnaitre qu'un grand pen 
vient d'être établi et que la porte 
reste ouverte à de nouvelles for- 
mes de collaboration. 

comnanne, spécial 
e l'ACFC, 


Prince-Albert 


M. et Mme Jos. Tanguay sont 
revenus d’une visite de cinq jours 
chez leurs fils et bru, M. et Mme 
Marcel Tanguay à Saskatoon, 


Le contrat pour la rénovation 
de l'Edifice “Co-Op”, à l'angle de 
l'avenue Centrale et de la 14e 
rue Ouest, fut accordé à la 
“H.D.P' Construction, de Prince 
Albert, sa soumission étant la plus 
basse, Les travaux commenceront 
la semaine prochaine, Le projet 
coûtera près de $56,000,00 et de- 
vra être complété pour le 31 mai 
1964. 


PARIS — Le Canada ouvrira 
cette année un bureau de touris- 
me à Paris, a annoncé dans la 
capitale française une mission ca- 
nadienne du tourisme, 


La Société 


d'Habitations 
Ltée 
MAISONS DE ‘DISTINCTION 


Henri DAUDET, gérant 


700, Great Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg 1, Mon. 
Téléphone: WhHitehall 3-4021 


La 
“Norwood Jewellers” 


320 V2, avenue Taché 
NORWOOD 


Téléphone: CHapel 7-2790 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 


Réparations de montres, horloges 
et bijoux notre spécialité 


Noces -— Fêtes scolaires —— Sociétés 
PHOTOS DE GROUPE 


NAPOLEON 
(Photographe régulier de La Liberté et le Patriote) 


253, rue Kelvin, Elmwood, Winnipeg 5, Man, 
Téléphone: LEnox 3-1383 


MILEJSZO 


[remis au 
| gnani, 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


ORNE OURS PER EENER 


St-B 


Lo ‘Médaille de la 
Liberté” pour le 
pape Jean XXII! 


ROME (CCC) — M Frederic | 


Reinhardt, ambassadeur des 
Etats-Unis auprès du Quirinal, a 
cardinal À. G. Cico 
secrétaire d'Etar, la “Mé:- 
daille de la Liberté" que le pré. 
sident Lyndon Johnson a décer- 
née à la mémoire du pape Jean 
XXIII au mois de décembre der- 
mer 

La motivation de cette haute 
distinction fait l'éloge du défunt 
Pontife ‘pour avoir donné aux 
citoyens du monde entier un sens 


plus élevé de la dignité de l'hu- | 


manité, de la fraternité existant 
entre les hommes, et du devoir 
commun de tous de créer une at- 
mosphère de paix”, 

La médaille présidentielle “de 
la Liberté” est la plus haute dis- 
tinction civile américaine; elle a 


| été instituée par le président Ken- 


nedy en 1963. Le président John- 


| son a ajouté, au mois de décem- 


bre dernier, les noms du pape 
Jean XXII et de John F, Ken- 
nedy à la liste des 31 persunna- 
lités américaines et étrangères 
| que le défunt Président a voulu 
| honorer par cette distinction. 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER of the Estate of 
ISABELLE DAREL, late of the Village 
of St, Claude, widow of Victor Joseph 
Darel, of the Village of Agassiz, in the 
Frovince of British Columbia, Farmer, 


| deceased 


| 
| 
| 
| 


| 
| 
| 


| Street, 
| before the 28th «€ 


All claims against the above estate 


must be filed with the undersigned at 
700 Great eur, Building, 356 Main 
Winnipeg 1, Manitoba, on or 
day of April, A.D, 1964 


DATED at Winnipeg, in Manitoba, 
this 19th day of March, A.D, 1964, 
MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY & BETOURNAY, 
Solicitors for the Administratrix, 


( pauL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMWOOD 
ST-BONIFACE 


Boite 68, St-Bonitace, Mon, 
Téléphone: Alpine 3-9805 


Able Jobbers Co. 


158, avenue Provencher 
Téléphone: 247-3996 


Blé d'Inde en crème, de choix, 
15 ox, (sans étiquettes) 

24 boites pour $1,75 
Betteraves tranchées, 15 ox. 

24 boites pour $1,75 
Jus de tomate, 48 ox, 

12 boites pour $3,75 
Jus d'ananas, 48 ox, 

12 boîtes pour $4,50 
Pois, 10 ox, 

24 boites pour $2,00 
Epinards, 15 ox, 

24 boîtes pour $2.00 


La promière maison d'épiceries 
vendant à escompte 


Ouvert jusqu'à 5 h, tous les jours 
et jusqu'à 1 h. p.m, le samedi 


| duly veritied by Statutory Declaration, ! 


enifoce, le 27 mars 1964 


Le CANADIAN PET MAGAZINE 
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re 
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ainement de tous 
ters., 3 cents l'ex 
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Man. 
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vag l'ent 
es antmaux far 


AU 
Printers Limited, 


emplaire par a! 


Steinbach, 


REGGIE.….THE HOST 
WITH THE MOST _< 


Radio et 
télévision 
dans choque 
chambre; 


d 


« 


Stationnement 
gratuit; Torits 
raisonnables; Au 
coeur de la ville; 


Service courtois et personnel; 
Contrèleurs individuels de chaleur 


® Cuisine ouverte — Repos 
rapides et appétissants 


® Salle à monger ‘’Wedgewood" 
— Cuisine de quolité 


© Salon “Forest” — Pour un 
peu de relèche 


® Salon de la Rivière Rouge 
— Buttet historique 


St. Regis Hotel 


285, rue Smith, Winnipeg 
Téléphone: WH 2-0171 


CARTER MOTORS 
LTD. 


sor.: heureux d'annoncer la 
nomination encore une fois 


{ 
M. Joseph Pierson 
au 


Club des 
meilleurs vendeurs 


Ceci est la plus haute dignité 
qu'un représentant de ventes peut 
atteindre dans l'organisation des 
vendeurs de General Motors, Nous 
sommes heureux de reconnaitre 
que M. Pierson est ou service de 
Carter's depuis deux ans et qu'il 
fut un des meilleurs vendeurs 
comme notre représentant de ven- 
tes pendant ur an, 


CARTER MOTORS 
LTD. 


Angle Portage et Maryland 
Téléphone: SP 2-243] 


OUPIN LumseEr 4 
Ds FUEL COMPANY 170.2 


388, rue Bertrand, St-Boniface, Manitoba 
CHapel 7-1105 


MARCEL A JOTTE 
4 BONIFACE ESSO SERVICE 


angle Provencher et Taché 
Téléphone: CEdar 3-4654 


offre des billets gratuits 
avec chaque achat d'essence, 


GAGNANT 


des 20 gallons d'essence 


Léandre Laurin, 191, 


rue Masson 


LE PROCHAIN TIRAGE AURA LIEU LE 31 MARS, 


Mesdames, 


254, RUE MAIN 


TEL.: WH 2-3891 


Etablis en 1906, nous avons toujours refusé de vendre à 
longs termes, Actuellement nous avons une compagnie de finan- 
ce qui vous donnera les termes désirés sans augmenter le prix 
d'achat, Quand vous achetez de nous, vous achetez directement 
de la manufacture, car nous ne vendons que des fourrures con- 
fectionnées dans notre établissement, 


ANT. LANTHIER et FILS 


WINNIPEG 


STEINBACH DRY CLEANERS 


Téléphones 
Winnipeg WH 2-3018 


Steinbach DA 6-3570 


